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.Le ministre japonais des Atfaires étrangeres, Togo! Séance du
a transmis a [‘ambassadeur soviétique Ÿ Tokio,
le texte gouvernemental comportant l'offre de red-
dition selon l’ultimatum de Potsdam, à condition
qu‘Hirohito demeure — Intermédiaire de la Suisse
et de lo Suède

LONDRES (PC) — Radio-Stockholm dit ce soir

que le Japon a remis au ministre des Affaires étran-

gères de Suède, une note
tagne, aux Etats-Unis et

capituler.

destinée à la Grande-Bre-

à la Russie, offrant de

LONDRES (Reuter) — Shigenori Togo, ministre

aux Affaires étrangères du Japon, a informé l’am-

bassadeur soviétique, Jacob Malik, que le Japon est

prêt à accepter les conditions de capitulation de

Potsdam, annonce Radio-

Le message japonais

Moscou, aujourd’hui.

a été rapporté dans une

dépêche de l’agence russe Tass, datée de Tokio, qui
ajouta qu’un message semblable sera envoyé à la

Grande-Bretagne, aux Etats-Unis et à la Chine, par

l'entremise de la Suède.

La déclaration de Togo comprend une réserve

que les prérogatives de l’empereur japonais devront

être respectées,

Voici le texte de l’émission:

“Aujourd’hui, (10 août) une rencontre de l'am-
bassadeur soviétique au Japon, Malik, et du ministre

japonais des Affaires étrangères, Togo, a eu lieu. Le

ministre Togo a déclaré ce qui suit à l’ambassadeur
soviétique: “Le gouvernement japonais est prêt à

accepter les termes de la déclaration du 26 juillet

de cette année, que le gouvernement soviétique a
aussi approuvés.

“Le gouvernement Japonais en-

tend que cette déclaration ne con-
tient aucune demande qui serait
préjudiciable aux prérogatives de!
Vempereur des japonais comme
scuverain du Japon. Le gouverne-
ment Japonais exige des informa-
‘ions définies pour ce qui est de
tette question”.

“Le ministre Togo annonça
aussi que des déclarations sem-
blables furent remises aux gou-

vernements des Etats-Unis, de la
Grande-Bretagne et de la Chine,
par l'entremise de la Suède”.

Selon la procédure diplomati

(Suite à la page cing)

“Juinsouligne une
entente entre

Murphy et Darlan
PARIS (PA) — Le général Al-

phonse Juin, chef de l'état-major
francais a déclaré au procès du
maréchal Pétain, aujourd'hui. qu’u-
ne ‘entente de gentilhommes” ex-
istait entre Robert Murphy, diplo-
mate américain, et l'amiral Darlan,
stipulant que les Français ne résis-
teraient pas à l’invasion alliée en
Afrique du Nord.

Le général Juin. qui déclara
avoir été un des participants
fra-cais à l'entente, rendit son té-
moignage dans une lettre que le
juge Paul Montibeaux avait de-
mandée.

Le juge dit que la lettre etait
produite pour jeter plus de lumiè-

(Ste à 1a page cinq)

 

 

 

BULLETINS

TCHOUNG-KING, (PA)
Les troupes chinoises font le
siège du grand port intérieur
de Wou-Tchéou, à 115 milles
à l’ouest de Canton, a déclaré
ce soir le commandement chi-
nois tandis que les Japonais,
d’après les indications, dépê-
chent cing divisions de Chine
en Mandchourie,

* x x
LONDRES (Reuter) — Le com-

muniqué russe de ce soir rap-
porte qu’on pousse plus avant

“dans les profondeurs de la
Mandchourie”.

* % %
NEW-YORK (PA) Radio

Batavia, contrôlée par les Japo-
nais, a déclaré aujourd’hui, deux
heures seulement avant l’annonce

par Doméi de l’offre de capitula-
tion faite par le Japon, que “les
Anglo - Américains commencent
seulement à se rendre compte que
l’ultimatum de Potsdam n’était
qu’une perte de temps”. L’émis-
sion, en langue angglaise, a ajouté

 

—

(Suite à la page douze)

Fermeture

de la Bourse
de Toronto

TORONTO (PA) — La Bourse
de Toronto sera fexmée immédia-
tement sur réception officielle de
la nouvelle de la fin du conflit
avec le Japon, annonce-t-on. 
 

 

Précautions prises pour protéger la
santé de nos soldats au Pacifique

Des inoculations leur seront données avant d'aller
‘en Extrême-Orient. —
jaune

( Par Helen BANNERMAN,
de la Presse canadienne)

Les sections médicales des ser-
vices canadiens sont préparées à
prendre soin de la santé des com-
battants canadiens en Extrème-
Orient, et, au moyen d’inoculations
et de soins grandement améliorés,
elles s'attendent que les mala-
dies tropicales n’affectent guère
les soldats.

Bien qu'elle ne soit pas spécia-
lement organisée pour être utilisée
en temps de guerre, la médecine
moderne s’est rendu compte que
les aspects préventifs sont‘ au
moins aussi importants que !e tras-
tement des maladies”. a déclaré
un officier médical en vue dans
une entrevue.
“Comme résultat, nous avons

dans nos forces armées des ex-
perts en hygiène et en médecine
préventive, lesquels collaboren*
avec les experts des autres sec
tions de la science médicale en
sauvegardant la santé des trou-
pes.’

Les soldats, les matelots el les
aviateurs boiront de l'eau chloree.
On leur fournira de l'atarbine —

—
_

Protection contre la fièvre

amélioration de la quinine
toutes les fois que cela sera né-
cessaire pour enrayer la malaria.

Des précautions hygiéniques de
tout genre seront prises, par exem-
ple la protection des vivres con-
tre la contamination et la des-
truction des moustiques. Aux pre-
miers indices d’une épidémie, des
méthodes de contrôle seront ap-
pliquées,

Les hommes des services armés
en Extrême-Orient seront atteints
de maladies dont ils n'ont jamais
souffert.

Le peu de mesures d’assainisse-
ment et de santé publique dans
les pays d’Extrême-Orient aug-
mentent le taux des maladies tro-
picales, parce que l: plupart de
ces maladies proviennent de la
saleté et des insectes.

Les services ont conçu le pro-
jet de protéger leurs hommes au
moyen, d’inoculations, avant qu'ils
arrivent dans les régions du com-
bat, ainsi que par les meilleurs
soins possibles. s'ils ont le mal ; (suite à 1a page cing)

 

 

cabinet de
Londres

LONDRES (Reuter) — Le
cabinet fut convoqué peu après
que Londres eut appris la nou-
velle de l’offre japonaise de
reddition.

Le “Qu’Appelle”
à accosté à

Halifax, ce matin
HALIFAX (PC) — Le contre-

torpilleur canadien Qu’Appelle a
jeté l’ancre dans le port ce matin,
ayant à son bord 86 vétérans d’Eu-
rope et 98 membres de la marine
royale canadienne.

Tous les passagers étaient dé-
barqués à 10 h. ce matin; il: se
rendirent au dépôt de documenta-
tion avant de s’en aller en congé.

Le c&ntingent de rapatriés com-
prend 80 soldats, quatre officiers
de l’armée et deux officiers d’avia-
tion. Tout Je personnel de l’armée
est du district militaire No 2 de
Toronto.

Les deux officiers d'aviation
sont le lieutenant d'aviation H.
P. V. Massey, officier de contre-
espionnage, fils de l'honorable
Vincent Massey, haut-commissaire
canadien à Londres, et le capitaine
de groupe C. C. P, Graham, d’Ot-
tawa, directeur de personnel
d’outre-mer. Le lieutenant d’avia-
tior Massey était outre-mer depuis
dix ans et s'enrdla dans le CARC
en Angleterre. Il est en route pour
Ottawa.
+

Le bombardement
de Nagasaki passe
toute imagination
GUAM (PA) — Des aviateurs,

se trouvant de 70 à 250 milles de
distance, ont été témoins du bom-
bardement de Nagasaki avec la
bombe atomique et l’ont décrit
comme étant “terrible et au delà
de toute imagination”.

Un correspondant de la Presse
associée, Richard Cushing, a rap-
porté que les aviateurs d’Okina-
wa,- pilonnant d’autres cibles sur
l’île méridionale japonaise de
Kiou-Siou, ont pu voir les flam-
mes et l’explosion alors que la
fumée était trop épaisse pour
bombe la plus _destructive de
l’histoire toucha sa cible.
Le général Spaatz, chef de l'a-

viation Stratégique américaine,
qualifia les résultats du bombar-
dement atomique de “bons”, mais
il dit que trois heures et demie
aprés le coup, a midi hier, la fu-
mée obscurcissait encore les dé-
combres et empéchait la prise de
photos de reconnaissance.

Les nouveaux rapports sur l’as-
saut contre Nagasaki sont arrivés
alors que deux escadrilles de B-
29 frappaient l'arsenal de Tokio,
de même qu’Amagasaki, raffine-
rie importante de pétrole dans le
voisinage d'Osaka, dans Ulile
d’Honsho.

Radio-Tokio est silencieux rela-
tivement à la bombe atomique sur
Nagasaki, et aucun renseignement
n’est encore parvenu au sujet du
sort terrible qu’a subi ce port de

(Suite à la page douze)

Hoffmeister

assume son
commandément

BROCKVILLE (Ontario)
(PC) — Tandis que la guerre du
Pacifique semble vouloir se ter-
miner très tôt, le major-général
B. M. Hoffmeister a officiellement
assumé le commandant de l’expé-
dition militaire canadienne dans
le Pacifique, une minute après mi-
nuit, aujourd’hui.
Quand on lui apprit la nouvelle

de l'offre de capitulation du Ja-
pon aujourd’hui, il s'est écrié:
“Eh bien, ça parle au diable.”
“Si tel est le cas, j'aurai proba-

blement un avis bientôt d'Ottawa.
Si la nouvelle est vraie, cela veut
dire que beaucoup de vies cana-
diennes seront épargnées et pour
cela, je suis réellement. reconnais-
sant.”  

  
e L'avion Lancaster surnommé ‘’P pour Pierre”, qui faisait partie du fameux groupe
de bombardiers No 6, du C.AR.C,,
lées au-dessus de l'Allemagne, est ‘arrivé à l'aéroport de Rockclitfe,

et dont l'équipage a vu un grand nombre d'envo-
ce matin, à 10

heures. Le public de la région pourra voir ce gros appareil demain et dimanche. L'ex-
position de ce Lancaster a deux buts: permettre aux Canadiens de voir les appareils
et les équipages typiques de la force aérienne qui a eu beaucoup à faire avec la défaite
de l'Allemagne, et prélever des finances pour les fonds de secours du C.A.R.C.

(Photo C.A.R.C.)

 

 

Dunbar accepte le plan de consolidation
de ladette des écoles séparées d'Ottawa

Ce nouveau plan représentera une diminution de
$42,000 dans les obligations annuelles de la com-
mission. — Autres questions étudiées au cours
d’une entrevue

A l'occasion d’une entrevue d’u-
ne délégation de la Commission
des Ecoles séparées composée de
M. E. V. McCarthy, président, de

M. E.J. Labelle, commissaire, et
de M. Aimé Arvisais, secrétaire-
trésorier de la Commission, avec
MM. George Drew et George Dun-

bar, plusieurs problèmes intéres-
sants la Commission des Ecoles
séparées d’Ottawa ont été discu-
tés. Il a été question entre autres
de la reconstruction des écoles des
Martyrs Canadiens, sur la rue
Main, et St-Patrice pour les jeu-

Trente-trois morts

et 50 bless-s dans un

accident ferroviaire
MICHIGAN (Dakota-nord)

(PA) Le nombre de morts, dans la
collision d’hier soir de deux trains
se dirigeant vers l’ouest, du che-
min de fer Great-Northern, se
chiffre par 33 aujourd’hui. Envi-
ron cinquante personnes furent
blessées, dont dix‘ grièvement.

Vingt-neuf cudavres furent sor-
tis des débris un peu avant midi.
Les équipes de secours, fouillant
dans les débris disent que quatre
autres cadavres sont visibles, em-
prisonnés dans l’amas d’acier tor-
u. >
Au moins quinze des cadavres

retrouvés sont des militaires, huit
sont des femmes, y compris une
infirmière, un porteur, deux civils
et trois enfants.

Les victimes grièvement bles-
sées ont été transportées ici et

{Suite à la page douze)

L'URSS demande
$700,000,000

à l'ASRNU
LONDRES (PC) — La Russie

soviétique a déposé officiellement
devant l'ASRNU une requête pour
un don de $700,000,000 en vue de
réhabiliter ses régions dévastées
par la guerre. -

\

  

nes filles, détruites par le feu
au cours des derniers mois,

Au cours de la mème entrevue,
M. Dunbar, ministre des Affaires
municipales en Ontario, annonça
officiellement aux délégués que
le plan pour la consolidation de la
dette de la Commission avait été
accepté par le Comité des dé-
tenteurs d’obligations.

La dette globale de la Commis-
sion des Ecoles séparées se chif-
fre actuellement à $1,766,000. Le
nouveau programme pour l’amor-
tissement de la dette couvre une
période de 40 ans.
a été fixé a 3% pour 100 entrai-
nera des déboursés
par année.

Le montant requis avant le dé-
faut était d’environ $120,000 par
année, soit de quelque $42,000
de plus annuellement que suivant

(Suite à la page douze)

Revue succincte
de la situation

internationale
JAPON — On rapporte de

Tokio et de Moscou que le
Japon est prêt à accepter les
conditions de reddition sans
conditions, posées à Potsdam,
pourvu que l’empereur Hiro-
hito conserve ses prérogatives
et son trône; Londres,
Washington et Moscou sont
alertés.

URSS — Les armées rouges
avancent rapidement en Mand-
chourie, le long de trois routes;
Tokio dit que la Corée et la
partie japonaise (sud) de l’île
Sakhaline sont également en-
vahies.

RAIDS — Près de quinze
cents avions navals ont dé
truit au moins 259 avions japo-
nais; des superforteresses ont
de nouveau atteint l'arsenal de
Tokio et les dépôts d'essence
d’Amagasaki.

PETAIN — Le général Al
phonse Juin, chef de l'état
major français, dit qu’une “en-
tente tacite” existait au sujet
de la non-résistance aux Alliés,
en Afrique du Nord,

Le taux quis

de $82,702,

finit aujourd’hui

 

| “Le Droit” fut
assailli d'appels

téléphoniques
Le personnel du journal “Le

Droit”, à Ottawa et à Hull, fut as-
sailli aujourd’hui d'une série d’ap-
pels téléphoniques sans interrup-
tion de gens voulant savoir si vrai-

‘| ment la guerre était complètement
finie étant donné que le Japon se-
Trait sensé avoir demandé la paix
à la Russie.

La réponse à chaque appel fut!
toujours la même: “Le Japon a
demandé la paix à la Russie, mais

il y a deux autres grandes puissan-
ces: la Grande-Bretagne et les
Etats-Unis. Ni Yun ni l'autre n’a
confirmé la demande avant deux
heures cet après-midi”.

la conférence

interprovinciale,

La conférence interprovinciale
qui dure depuis lundi, s'ajourne-
ra officiellement cet après-midi
jusqu’au 26 novembre. C'est ce qui
a été annoncé à l'issue de la der-
nière réunion à huis clos du co-
mité directeur de la conférence
qui a siégé depuis 10 h. 30 ce
matin et termina ses délibérations
à 1 heure cet après-midi. Puis, à
2 h. 30, cet après-midi, les 200
délégués à la conférence interpro-
vinciale se sont réunis en séance
plénière finale.

On a précisé officiellement que,
le 26 novembre, ce n'est pas les
200 délégués mais seulement les

(Suite à la page douze)

Protestation
de Tokio auprès
de Washington

SAN-FRANCISCO (PA) Le
Japon a émis une nrotestation
officielle au gouvernement des
Etats-Unis aujourd’hui contre l’em-
ploi de la bombe atomique sundi
dernier (heure japonaise) sur
Hiroshima, annonce Doméi nar
Radio-Tokio.

Le message de, protestation a été
envoyé par I'entremise du gouver-

nement suisse, qui représente les
intéréts du Japon, dit l’émission,
qui fut captée par la Presse asso;
ciée.

empereur garde ses prérogatives

dans la Mandchourie
e

Un .vaste front a été établi

points

Mongolie intérieure.

 

 

l’aviation nipponne
perd rapidement
toutes ses réserves

Par Murlin SPENCER

GUAM (PA) — Les pilotes des
avions navals britanniques et amé-
ricains — cherchant l'aviation ja-
ponaise camouflée sur le sol — ont
détruit ou avarié 259 avions et aé-
rogliseurs dans la partie nord de
I'le d’Honsho hier, révèle un rap-
port préliminaire de la 3e flotte
de l’amiral Hzlsey aujourd’hui.

Le coup, effectué contre les
avions ennemis au sol et dans les
airs, est le plus considérable rap-
porté jusqu'ici par les raiders de
la flotte de ’amiral Halsey, enco-
re plus grand que les dégats rap-
portés pour une période sembla-
ble, au cours des attaques destruc-
tives du 10 et du 28 juillet.

(Suite a la page cing)

Bombe atomique
sur Changhai
au besoin, dit-on
TCHOUNG-KING (PA) Le

lieutenant-général Albert Wede-
meyer a déclaré, à une conféren-
ce de presse, que l’usage de la
bombe atomique “est considérée

pour le théâtre de guerre de Chi-

l’exigeront”. Le général] Wede-
meyer, commandant des (roupes:
américaines en Chine, a mention-

né spécifiquement la ville de
Changhaï, occupée par les Japo-

ble.
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en Corée par l’armée rouge
Le nord de la Corée a été bombardé par 240 avions
russes — Tokio rapporte que les renforts affluent
à l'armée rouge — Lo partie nipponne del’île Sak-
haline également envchie — En Mandchourie, la

résistance de l'ennemi est très inégale, à divers

SAN-FRANCISCO (PA) — Les Lroupes russes

ont envahi la Corée sur un large front, aux environs

de Keiko, annonce le quartier général japonais.

Keiko est sur la frontière qui sépare la Corée

de la Mandchourie, à près de vingt-cinq milles à I'in-
térieur de la côte du Pacifique.

L'annonce de l'invasion de la Corée suivit une
émission japonaise qui annonçait le bombardement
de villes dans le nord du pays, par 240 avions russes.

Les troupes de l’envahisseur russe reçoivent des
renforts, dit le Nippon, quelques unités ont poussé
jusque dans le territoire conquis par les Japonais,
dans la région de Chinko sur la frontière nord de
la Mandchourie et dans le secteur ouest de Solum, en

L'agence Doméi avait rapporté, antérieurement,
l'invasion russe du sud de l'ile Sakhaline ‘aux envi-
rons de Buika”, aujourd’hui (heure du Japon).

© Selon un communiqué impérial,
i publié aujourd’hui. des appareils
nippons ont attaqué, hier une es.
cadre ennemie dans les eaux à

| l’est de la préfecture de Miyagi,
;sur la côte est d’Honsho, avariant
un ‘navire de guerre” ennemi.

NOUVEAUX ET IMPORTANTS
GAINS ANTICIPES

Par Eddy GILMORE

MOSCOU (PA) — L'armée rou-
ge pousse le long de trois grandes
routes conduisant vers le coeur de
la Mandchourie aujourd’hui, ren-
contrant une résistance japonaise
qui est qualifie de vigoureuse
a certains points et de modérée
à d’autres.

L'attaque principale des Russes
semble être le long de la voia

ferrée chinoise. de l'est à partir

(suite à ia paye Clg)

Ottawa en émoi à

la suite de l’offre

de capitulation

ne, là ou les nécessités militaires|

; gouvernementaux

 nais, comme cible militaire possi-;

|

La soi-disant offre de capitul3.
tion du Japon a créé de l'émoi
ici aujourd'hui dans les milieux

et diplomatie
ques, et le ministère des affaires

extérieures -— foreign office du

Canada — est aux aguets de minu-
le en minute au sujet des déve
leppements non officiels.

Comme c'est le cas pour les au-
tres capitales des Nations-Unies,
@ttawa n'a reçu aucune nouvelle
officielle au sujet de l'offre japo.
naise. irradiée par Radio-Tokio. et
on présume que la seule nouvelle
reçue ici est celle contenue dans

tSuile à la paye Gouzer

 

“Le plus grand nombre des dif-
ficultés et des controverses qui
s’élèvent entre les Canadiens de
toutes les provinces seraient abo-
lies à jamais si nous nous connais-
sions mieux les uns les autres et
si nous faisions un effort loyal
pour nous comprendre ‘ mutuelle-
ment. C’est aux journaux du” Ca-
nada qu’il appartient de tenter cet
effort de l'amitié canadienne.
Leur responsabilité est grande, car
il est impossible de mesurer l’é-
téndue du mal que peut produire
la diffusion par la presse du moin-
dre préjugé entretenu souvent par
l'ignorance beaucoup plus que par
la mauvaise volonté.”

C’est en ces termes que le pre-
mier ministre de la province de
Québec, l'honorable Maurice Du-

| plessis a donné sur le ton de la
Gamaraderie la plus cordiale, une
leçon discrète aux journalistes de
la capitale fédérale qui représen- tent les journaux de langue fran-
çaise et anglaise de l'Atlantique
au Pacifique.  

—

Les journaux canadiens ont mission
d'aider à-la bonne entente au pays

Le premier ministre Duplessis déclare qu'il faut
rendre justice à la province de Québec. — Il donne
une réception aux journalistes qui rapportent les
délibérations de la conférence interprovinciale

La délégation de la province de
Québec recevait. à cette occasion,
les membres de la galerie de la
presse et les journalisles venus deg
diverses prow®fnces pour assister
à la conférence interprovinciale,
!» délicate attention du gouverne
ment de Québec a été particulières
ment appréciée par les journalistes
‘étrangers, puisque le gouverne-
ment québecois fut le seul, parmi
les dix gouvernements réunis à Ote
tawa, qui ait offert une réception
aux nombreux journalistes réunis
dans la capitale. “Une fois de plus”,
comme l'a fait remarquer l'un des
invités, “la vieille province de
Québec manifeste qu'elle reste fi-
dèle à sa tradition d'hospitalité.”
Le premier ministre Duplessis

avait tenu à ce que le diner soit
un témoignage-en faveur des pro-
duits de sa province. Un magni-e
fique saumon de la Gaspésie fut
servi, ce qui permit aux convives
de comparer la qualité du saumon
de la Nouvelle-Ecosse ou de la

(Suite & 1x puge cing)
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ll y a une discipline syndicale
à observer pour faire la grève

TROIS RIVIERES (Specialy -
Le président du Conseil central
des Syndicats nationaux de Trois

Rivières, M. (Gaston Vallièrts a
averti les membres de tous les
Syndicuts affiliés a cel orguuis

me d'avoir à reinplir les procé
dures’ réglementaires avant de
faire la grève ‘

‘Plusieurs groupes de travail
leurs sont venus sur le point de
se mettre en greve récemment;

Heureusewent que leurs difficul-

les se son! réglees justement saus

Y JVOiT Técours, disait M. Valhè

re: à la derniére reunion du Con-

N. C J'en pro
fite pour aviser tous nos syudi
vats el tous nos membres que le
Conseil central n'appuleta aucu-

nement un groupe d'ouvriers qui
cesseront le travail, declareront

une grève si at preulable ces

groupes n'out pas avisé les orga

nismes supérieurs du mouvement:
syndical et s'ils n'ont pas pris un
vote de grève ;<eulièrement en
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assemblée du syudicat et cela né
me si ces travailleurs sont des
syndiqués nationaux appartenant

à une association qui nous est af
filice

“Je rappelle yue les syudicats
nationaux cherchent à régler tous
les conflits par la cunciliation et
l'arbitrage, mais qu'ils re courent
à la grève lorsque les circonstan
ces l’exigent.

“Pour faire la grève il faut rem
plir certaines conditions: il faut
que la cause suit grave el juste,
qu'un ait des Faranties raisonna

bles de succès, que tous les mo

veus de conciliation aient ête e

puisés, que les uvantages a ubte
nir par lu grève dépassent en un
portance les inconvénients inbé
rents a floute cessation du tra

val”

—.

Nouveau commandant

- -

Le quartuer general de la Le
fense nationale a annonce aujourd’

hui la nomination du brigadier

DK Agnew, 47 ans, de Turon
lv au poste de commandant du

district Unlitaire uv Ÿ (Salut

Jeati, N-B en remplacement du
brigadier G. G. Anglin, © B. E,

M OC, E D, qui occupait te pos

te deputs juin 1840, et qui retour

ne à lu vie vivile. Le btigadiëz

Agnew qui command une briga
était

général

antiaé

depuis un un directeur
des défenses côtières el

riennes du Canada.
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Oxypor LAY
Que le Plus Gros
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OXYDOL est Supérieur ° la Pour Empécher le Linge de Grisqjjy,, .

 

BLA
Des Expériences Prouvent qu'Oxydol

Lave le Linge PLUS NET et PLUS BLANC!

Oui, plus Blanc! Au cours d'expériences successives
de blanchissage, Oxydul a prouvé qu'il lave véri-
tablement le linge pius net et plus blanc que plusieurs
autres savous Qui, Comrairement à
viennent pas à extirper des tissus coute toute defuière
trace de saleté tenace.

Blanc et Brillant Lessive après Lessive! La plupart des
savons laissent suuveut duosles tissus de minuscules

rcelles décoloranies pruvenaut de la sulété «ans
le linge et de la dureté Je l'eau, Celles-ci adhèrent

FABHIQUÉ AU LANALA

rT

 

   

[
a
©

rl 0
PARENTTS
OxyboL LAVE

 

 

  

CSS

BLANC SANS JAVELAGE

Comment donner du goûtà des
plats ordinaires!

Soupe aux Légumes
Condensée

‘sites nssoler 1a viande dans la graisse, Si vous employe:
viande crue, faites-la cuire à fond, Mélanger Jo

vwnde,la soupe,l'eau ec l'asssisonnement, et versez dans
un plat-casserole bien graissé (5" x 842” x 3"). "Caporrz
la paie à biscuit jusqu'à 44” d'épaisseur et coupez-la
*vec Un Coupe-bistuis de 2" de diamètre.
8 biscuits puc-dessus fe mélange de viande. Faites cuire
i four chaud (400° F) pendant 20 minutes ou jusqu'à
«€ que les biscuits soient bien dotés. 2 Gu 3 portions.

La Soupe aux Légumes Condensée Heinz est délicieuse

 

Céfte (ncéfte 0 êta prise dum le livia

de 4Ù poyes-- "5F Manières d'Employes

los Suupes Condemées Heinz”qui
vit d'être publié Dernundez-an vo
vaempluie GRATIS à votre épriier.   
PATE DE VIANDE 8 Vic CRUDYF bt BroCUM

2 V2 litre de bozuf cru, Coupé en dis, ve 1 tas
de veus de viande coupé en dés: 2 «. À aupe Ge
rates; 10006 ste 10 ones de Soupe was Logan
Lonuentée Heinz: 1 tase d'eau; Ya ¢ a ne de
sel; pincie de Cayenne; pdte pour la muitié dv
da recette ordinaire de bisuzits la poudre à pose
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\ SIZES
“3-30in

Viasuent captivabte et d'ane conception
simple, corsage doucement drapé. manches
courtes ut Kimuonv. dupe d'un bole coupe.
Vuus pouvez is réaliser en tissus unis ou
imprimiés, pour maintenant et plus tard.
Le nu 3BB6 se présente dans les tailles

12. 14, 18, 18 et 20 La taille 16 exige
2°, verges dup tisso de 39 pes.

Le no 3840 est wn patron pour un eha-
Powe of va inc dttis une Rraudeur, s'adap-
tht tacilement @ toutes les entrees de
tete

Le pris du patron est dt 30 sous. Pour
faire tesvise N'ENVOYEZ PAS D'ARGENT
PAR POSTE. mais de préférenee par bons
de guste

Eerlvee lisiblemeut votre sdresse et le
Numéro du style. N’oublies pus de men-
tiouner la taille ou age selon le cas.

Ces patrons na suit pas en vente À nos
; Bureaux, et par conséquent ne sont vas
échangenbles, [ls vous parviendront diree-
teqaent de nos fournisseurs & Toronto, qui
exigent 2 semaines, unelques fois plns.
bout templile les comamandes,

Adresser vus commandes av Serviee des
Modes,  Jovrma) “La Droit”. Ottaws. Can.

 

Pèlerinage
« -

à Rigaud
Le pélerinage aitive) au sane-

luaire de Notre-Dame de Lourdes
de Higaud aura lieu dimanche, le
19 août. eu ls solenmité de l’As-
somption. A cause de la guerre
et du rapatriement des soldats,
il est impossible de faire cireu-
fer des traits ou des autobus spè-
claux
Un pelerinage est un sacrifice

acceptonsie généreusement A
‘Fheure puésente, l'Eglise, le pays.
les Étnes exigent nos sacrifices

Chez des milliers de personnes,
ce peleringge est waditionnel il

faii époque daus leur vie religieu-
!se et leur dévotion à la Mère de
| Dieu. Les Gardiens du Sanctuai-
re se doivent done de vous invi-

ter en foule; foule recueillie et

mortifiée.
Les messes basses out leu. cor

 
me tous les dimanches, à 87: h.
7a het 8% h. de plus, il y

aura messe du pèlerinage à 10
 h., avec Sermon et venération de

, la relique: confession et curnmu-
{nivn durant toute la matinée.
Dans l'après-midi, à 2', h, Che
min de la Croix préché, suivi de

{la Bénedievon du Pl. S. Sutrement
! et de la bénédiction des malades.

(Communiqué)
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art des Savons |

wa linge et deviennent grises où jaunes
sous l'effer de la

Oxydol, ve par-

Tellement sûr pour

Masque dépuste

ee

usser. Mais Oxydol aide à empêcher
e linge de “‘grisailler’.

La Nouvelle Mousse oux “Bulles-Eclair”
Extirpe la Suletél La Nouvelle mousse aux
‘’Bulles-Eclair” d'Oxydot est tellement
active qu’elle extérpe la saleté. Tout votre w.
linge blanc—sauf pour les taches hors de l’ordinaire
—devient si net qu’il est Blanc Sans Javelage. i

tellemeur sdr—sûr J
tayoune e1 vus précieuses mains, Employez Oxydol
pour une lessive Blanche Suus Javelagel

7) €
ro
-
   

  
chaleur du fer à rë-

 

cd

fes Couleurs aussi! EF: Oxydol est
vur les couleurs lavables, la
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Carnet mondain
 

M.  Philon-A. Philon, charge
d'affaires interimiaire pour la le-
gation de Grèce, et Mme Philon,
out reçu à dîner, hier soir, au
Countr: Club.

os ®t * *

Le Dr Alvaro Rey de Castro,
troisième secrétaire à l’ambassade
du Pérou, est‘ en congé dahs le
Maine

* * +#

M. Adhemar Montagne, promier
secretaire à l'ambassade du Pérou
a Washington, et Mme Montagne,
passent quelques jours de vacan-
ces dans la capitale.

x * #
Le général et Mme H-D-G.

Crerar ont quitté Ottawa pour
prendre quelques semaines de
congé

x x x
Le culouel et Mme Jean Car-

fière et leurs eufamis sont ren-
tres à Ollawu, après avoir passé
une quinzaine à Québec. les invi-
tes du lieutenant-gouverneur «de
la province de. Québec, le major-
généôräl sir Eugène et Lady Fiset.

% % +*
Mile Blandine Chartrand, Mlles

Pauline et Laurence Chartrand
sont revenues de leur vuvage à

: Fdmunton, Alta.
% x +

Miles Thérèse Bélanger, Huber-
te  Bourbonnais et Jeannetle
Bourgeois, d’'Embrun, ont passé
une semaine au Pine Lodge, à
Bristol, Que

* * =

Mlles Clane, Fernande et Mi
cheline Guertin, de Hull-sont de
retour d’une croisière de six jours
au Saguenay. à bord du vapeur
Richelieu

x x +
Mine Üvila Labrèche, de Uur-

fui, ët sa soeur, Mile Marie-Jeanne
Labrèche, de Sarsfield, ont fait
un court séjour dans la capitale.

* #% #
Mlle Juliette Racine passe quel

que temps à Edmunston, NB,
l'invitée de Mlle Yvette Pelletier.

+ x #
Mile Françoise Grégoire, de

Québec, passe quelque temps à
Wychwood.
~ * + +

Cyr-Roberisen
En la basilique, le lundi matin,

& août, à huit heures, fut célé-
bré le mariage de Mlle Alme Ro-
berison, fille de M. et Mme Pier-
re Robertson, d'Ottawa, à M.
Jes Cyr, fils de M. et Mme Elie
Uyr, également d'Ottawa. La nou-
velle épousée reçut les honneurs
de la congrégation des Enfants
de Marie dont elle faisait partie.
Un joli programme musical fut
execute par la chorale des Enfants
de Marie,

La mariée, aû bras de son pêre.
portait une ravissante toilette
blauche en tulle, avec un long
voile retenu par un diadéme. Sun
bouquet était compusé de roses
“American Beauty” M. Elie Cyt
servait de témoin à sou fils.

Après la cérémonie religieuse,
le vin fut servi chez les parents
du marié, suivi d’un déjeuner chez
les parents de la mariée où plus
de soixante-quinze invités étaient
réutis Les nouveaux époux par-
tirent ensuite pour un voyage à
Québec Mine Cyr portait alors un
ensemble “Rosemonde” sous un
petit manteau nuir, “genre chi-
nois”, avec chapeau rose et acces-
soires noirs.

A leur retour. M et Mme Cyr
derneurerunt à 10. rue Buoth, a
Wiightville

x XK

Delorme-Poutin
Récemment, ea l'eglise StJean-

Boscu, de Cornwall, était celebre
dans l'intimité le mariage de Mile
Lucille Delorme, fille de M. et
Mme Jean Delorme, au soldat Jean
Poutin. fils de M. et Mme Albert
Poutin, d’Alexandria.

M. l'abbé Henri Fairfield bé-
nissait le mariage La chorale pa- 

| roissiale exécuta le programme
{musical et Mme Parisien touchait
; l'orgue.

La inariée. accompagnée de son
père, portau une longue rube en-
satin broché. modèle princesse,
Son voile aux épaules était retenu
par des boutons de roses blancs.
Elle portait un bouquet de roses
roses.
Mme Delorme. mère de la ma-

rie, portait une robe de crêpe viv-
let avec accessoires Holes ét Un
bouquet de corsage composé de
roses American Beauty. La mère
du marié portait une robe deux-
pièces sous un manteau tuxedo

gris et des accessoires noirs et un
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Désodorisante
aidant, sans danger, à

Enrayer la
Transpiration

Nitrite pas la peau. N'abtmeni les
robes ni les chernises d'hommes,
Empéche les aisselles de sentir,
Aide, sans danger, à aupprituer la
transpiration.
Une crème évenescente pure, blan-
che, antiseptique qui he tache pas.
Point n'est betoit d'attendre qu'elle
sèche. Peut s'appliquer dès après
fe rasa
Arrid aTap bation de l'American
Institute ofLaundering, car il
n'abime pas les tissus, Employez
Arrid régulièrement,

v 3 ¢ (Aussien formats
: 9 de 15¢ et 59€)

ARRID
LF DESODORISANT QUI SE VEND LE PLUS

 

  

      
    

    
      

    
    

    

      

     

bouquet de corsage de roses
American Beauty

Immédiatement après la cérémo-
nie religieuse, il y eut déjeuner à
la demeure des parents de la ma-
riée. Dans l'après-midi les mariés
partirent en automobile pour un
voyage aux Mille-lles.
La mariée portait alors une robe

de chiffon bleu-pâle et accessoires
bleu marine.

Parmi les invités de l’extérieur
à ce mariage, mentionnons: M. et
Mme Albert Poutin, M., et Mme
Gaston Bertrand, M. et Mme Paul
Delorme et son fils, Aimé, d’Alex-
andria, M. et Mme Edmond Pou-
tin et leur fille, Claudette, du
Camp Borden; M. et Mme Paul
Michaud et leur fille Thérèse
Hudson, de Québec; et Mlle Rita
Labelle. de Montréal.

x # +
Deault-Duquette

En l'eglise Ste-Félicité de Ula-
rence-Creek, Ont, le 31 juillet,
avait lieu, à 9 heures et demie, le
mariage de Mile Cécile Duquette,
fille de M. et Mme Azarie Du-
quette, avec M. Rodolphe Deault,
fils de M. et Mme Joseph Deault,
de St-Pascal-Baylon, Ont. La béné-
diction nuptiale leur fut donnée
par M. l’abbé Rollin, curé. La
thorale des Enfants de Marit fit
les frais du chant. Le choeur était
décoré, à cette occasion, de fleurs
estivales. La miariée qui était En-
fant de Marie, reçut les honneurs
‘de la Congrégation et lut elle-mé-
"me l’acte de Consécration à la Ste-
Vierge.
Au bras ‘de son pers, elle etait

élégante daus utie jolie robe lon-
gue de crêpe blanc avee incrusta-
tions de dentelles Chantilly, son
voile semi-long était retenu par
un diademe de tulle. Son bouquet
se composait de roses roses, de
bouvardfas et de stephanalis. M.
Joseph Deault servait de témoin à
son fils.
À l'issue de la cérémonie reli-

gieuse, une réception eut lieu
chez les parents de la mariée, et
le soir, le dîner eut lieu chez les
parents du marié, Mme Rodolphe
Deault portait alors pour voyager
une robe bleu ciel avec accessoires
blanes et fourrures de Kolinski.
Il y eut ensuite soirée au ‘même
endroit, où plusieurs jeunes gens
vinrent se joindre au groupe qui
comptait environ 200 invités.
L'orchestre était dirigé par Mes-
sieurs Lalonde, Un succulent
goûter fut servi par Mme Deault
aidée de ses filles et de quelques
invitées. Les nouveaux époux éli-
ront domicile à St-Pascal-Baylon.
Parmi les invités, on remarquait-
M. et Mme Adrien Lalonde, M.
Joseph Duquette, Mile Darquise
Florent, M. et Mme Raoul! Pilon.
de Clarence Creek: Mlle Jeannette
Deault, de Montréal: M. Antonin
Lalonde, de Bourget; M. Khéal
Deault, Mlle Dolorès Savage, de
Clarence-Creek: MM. et Mmes Léo
et Ernest Gémus, J-Aimé Lalonde,
Albert Careau, Albert Parent,
Ubald et Patrick Lalonde, F.
Franche. Mme J-B° Lalonde, tous
de St-Pascal, MM. et Mnies Aimé
Duquette. Napoléva Duquette,
Théophile et Alex. Beauchamp,
Théogéne Richer, Dollard et Con-
rad Hupé, Cléophas Florent, Ar
thur  Letnay, Albert Mainville,
tous de Clarence-Creek; M. et
Mme Champlain Gendron, de Bil
ling’s Bridge; M. et Mme G.-E.
Touchette, de Montréal; M. et
Mme Ernest Tassé, de Bourget, M.
et Mme Adélard Lamoureux, Dus-
talise Duquette, Jules Beauchamp,
tous de Rockland; M. et Mme Zoti-
que et Roger Sabourin, Albini Pi-
lon, de Hamunond; M. et Mme J.
Ouimel, de St-Albert: M. et Mme
Louis Bigras, Lucien’ Lamoureux,
Edgar Galand, M. Ouimet. tous
d'Ottawa: M. et Mme Joseph Sa-
bourin. de Poinie-Gatineau, M. et
Mme lév Desjardins et beaucoup
d'autres, ’

¥*¥ x *

Lemieux-MucDonald
Mardi matin, à 8 heures, en la

basilique Notre-Dame d'Ottawa. M.
l'abbé Jean Desjardins célébrait
dans l'intimité le mariage du lieu-
tenant Pierre-André Lemieux, fils
de M. et Mme Charles-E, Lemieux,
au lieutenant (Nursing Sister)
Joanne Macdonald. fille de M. et
Mme John). Maedonald, de Char
lottetuwu, LP.ÆE

La mariee était charmante et
tres distinguée dans l'uniforme
de sortie des infirmières de l’ar-
uiée, uniforme de soie bleu avec
collet, poignets et voile blancs.
Elle portait un livre d'heures aux
signets de gardénias. M. Charles-
A. Drouin lui servait de témoin et
M. Charles-E. Lemieux était té-
moin de son fils
A l'issue de la céréinunie reli-

gieuse, les parents du marié re-
curent à déjeuner, au Chateau
lauries.
Un peu plus tard, les nouveaux

cpoux  partirent pour un voyage
en automobile. Pour voyager, Mme
P.-A. Lemieux portait un costume
bleu-poudre avec des accessoires
uoirs et un corsage de roses Lalis-
man,

Mlle Katherine Macdonald était
venue de Charlottetown, L.P.E.
pour assister au mariage de sa
soeur.  

we
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UNE DEMI-TASSE DE SAVEUR?

ou
DU SAVOUREUX

&HASE & SANBORN!

  
  

 

   
   

    

  

  

   

CETTE RICHE SAVEUR
AMENE UNE REVOLUTION
NATIONALE EN FAVEUR DU
CAFE CHASE & SANBORN!

CHARLIE

McCARTHY
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On fête les 80 ans
St-Isidore-de-Prescott

Yvon Ranger entre
famille, enfants et petits-enfants

La longue distance avait vu:

Te

; core. dix étaient présents avec leur

le

d | a d pêche les quatre autres de <e
rendre. Ce» Sr Marie de tru-

h | ( $ V € d mere u charistie. duLucau-Seainon. ‘Ime
( eZ es owe Vo . ; Willie Tanguay de La Sarre. AM

re chan. R Guindon int M. Alderie Guindon, see. une
St-Isidore-de-Prescott, (Ont.) — ganteric. à Ste-Anne-de-la-Pérud ep

1

(D.N.C.) — Le 29 juillet dernier, CALEDONIA - SPRINGS (Ont M. Elphege Guindon, prof. HS,
parents et amis se reunissaient (DNC) — On fête les 80 ans de la de Kirkland-Lake

chez M. et Mme Henri Ranger| mère du Rév. chanoine R. Guindon, Le diner «1 le souper se firent
pour fêter le départ de leur Jus. de Hawkesbury, ef du Rév Pêre en plein air vt le met principal
Yvon, pour le noviciat des Clers) A. Guindon, O.M.1. d'Ottawa. Un fut “La Gargotte” Le soir tous seSt-Viateur. Un succulent souper
fut servi par Mme Henri Ranger
à soixante-cinq invités.

M. Claude Lalonde, un de ses
amis, lui lut Une adresse très tou-
chante. M Yvon: Ranger sut re-
mercier en termes appropriés, les
donateurs, organisateurs et ceux
qui ont accepte invitation & la

pique-nique de famille était

nisé dimanche, sur la grève de
Clarence-Point. pour fêter lus
80 ans de Mme Vve Joseph Sun
don. jours encore au sen de sa nor

Des quatorze enfants. vivant en-i breuse famille

rendirent chez M

ron pour la soiree
Nous souluutons à

vraie

Mme Gu

Télesphore Per

The

don une bonne sante et de lonss
ne

n° 7 mmm

 

veille de soù départ. 11 répéta ¢
que «c'était toujours un sacrifice
de quitter le foyer paternel. mais Le publicpour celui du bon Dieu, on ne
peut insister. ’ f :
Comme gage de reconnalssan- pre ere

ce, de dévouement et de bonne
conduite dans le passé, sa petite
soeur Denise lui présenta de jolis
eudeaux appréciés, et aussi une
bourse de $175. .

Etaient présents plusieurs pa-
rents et amis de St-lgidore-de-
Prescott et des paroisses environ-
nantes, en plus de quelques per
sonnes plus éloignées: M. et Mme
Edouard Léger, de Montréal; M.
et Mme Hilaire Léger, M. el Mme
Joseph Ranger, . scs fils Gaston,
Jean-Jacques et Alain, de Dal
housie; M. et Mme Emilien et
Leopold Legault, de St-Albert; M.
et Mme Arthur Ranger et leur
fille adoptive, Mlle Alice Ranger,
d'Ottawa; M. Edouard Ranger,
grand-père; M. Raoul Portelance.
de Hawkesbury. M. Revnald et
Mlle Patricia Secours, de Corn-
wall.

CB4
Il y a une raison!
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Pain blanc vitamine B

 

Pour profiter d'un service

amical
téléphonez à .8-6600

COMPANY, LIMITED
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À la société -
d’horticulture

A la reunion de la société d'hor-
tieulture qui aura lieu samedi
après-midi. à trois heures. le sujet
à l'élude sers ‘la culture des
glaïeuls et la plantation des ar-
bres et des arbustes. Les membres
sont priés de prendre note que la
réunion qui devait se faire dans
l'immeuble qui porte le nom de
Dominion Arboretum aura leu
plutôt dans la salle de botatlique.
Pour s'y rendre. on N'a qu’à pren-
dre le tramway ou l’autobus à
angle des rues Carling et Preston

en direction du chemin Pre#ott
jusqu'à l'Îlot de cireulation. L'im-
meuble est situé tout près à gau-
che.

L'un des points intéressants de

la réunion sera l'exposition de

glaïeuls aux couleurs multiples,
ainsi que les arbres et les arbustes

Toutes les personnes intéressées
peuvent ‘ assister.

ss

Pèlerinage
de Lourdes

PARIS, (S.LF) — Le 7iéme
pèlerinage national de Lourdes
aura lieu cette année du 18 au 22,
août sous la présidence de S. Exc. |
Mgr Choquet, évêque de Lourdes. |
Chaque journée sera présidée par|
un évêque et comportera notam

ment une messe sulennelle sur,
l’esplanade avec un sermon, la pro-
cession du Saint Sacrement la.
près-midi, la prière du soir suivie
de la procession aux flambeaux
avec le chant Yu “Credd” et enfin
l’adoration nocturne.

 

 

  
 

 

  

La Fièvre des Foins
est suulagée tapilement et sans dunger, |
chez des milliers de personnes aui chaque
année suuffraient de douloureuses ircita-
tions du tez el des vrdifles. avcompagnées
d'étouffements. de halètements. de toux
et d’éternûments. °

Maintenant ils peuvent travailler et
dormir normalement -. grâce à RAZ-MAH
de Templeton. Ne inissez par la fièvre!
des foins vous empoisonner l'existence — |
prenez RAZ-MAH #1 vons s0rez soulagé.
Alle, 31.04 chez votre pharmacien.
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; Votre nouveau OUVERT
a . toute la journée

; Chesterfield SAMEDI
d'automne

Manteau d'une confection impeccable Chics
épaules, lapels unis et collets de velours. Fleeces

  

  
  

            

AVEC DESFRUITSFRAIS!

SERVEZcette céréale énergétique
renommée avec dea baies délici-
euses, des pêches ou des bananes,
car c'est un déjeuner épatant pour
toute la famille. Tout le monde se
régale de la saveur de blé com-
plet, frais comme au eortir du
four, du NABISCO SHREDDED
WHEAT. Et tout le monde béné-
ficle de ses éléments nutritifs.
Ayez-en toujours un carton ou
deux sous la main! '

toute laine dans les jolies teintes automnales de
coco. vert, brun, fawn, bleu. Chaudement entre-
doublé, doublé de chamois jusqu'à la taille.

(af Uh
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VENDREDI, 10 AOUT 1945
 

En Exirême-Orient
ê

Les événements se précipitent en

Extréme-Orient. Après que l'aviation

américaine eut jeté deux bombes ato-

miques d’une puissance de destruction

incroyable, l’une sur Hiroshima et l’au-

tre sur Nagasaki, le président Truman

des Etats-Unis donnait hier soir un

dernier avertissement au Japon.

Ce message équivaut à un ultima-

tum. “Nous continuerqns, a dit le chef

d'Etat américain, à employer la bombe

atomique, jusqu’à ce que soit détruite
la puissance du Japon de faire la guer-

re. Seule une reddition du Japon nous

arrétera.” M. Truman a demandé aux

populations des villes industrielles du

.Japon de les quitter immédiatement

pour échapper a la mort. L’emploi de

la bombe atomique, ajouta-t-il, n’est

qu’un signe avant-coureur des choses

à venir pour le Japon. Si le Japon ne

se rend point, il faudra continuer à le
bombarder.

Quelques heures avant lirradiation

du message du président Truman, des

avions américains ont déversé des mil-

lions de feuillets sur le Japon, dans les-

quels ou pressait le peuple de se révol-

ter contre ses chefs militaires.

Tandis qu’on attend le résultat de

l’ultimatum du président Truman, on

se demande ce que peut bien contenir

le message extraordinaire que Tokio a

promis de faire-au monde lundi pro-

chain à 12 h. 30 de l’avant-midi et au-
tour duquel il fait une si grande publi-
cité.

D’après une émission japonaise de

Tokio, entendue par l’American Broad-
casting Company, on a demandé au
monde d’être à l’écoute, à la date et à
l'heure fixées, pour recevoir directe-

ment du peuple japonais un message

sensationnel que le monde ravagé par

la guerre attendait et désirait enten-
dre”. Cette nouvelle fut publiée en än-
glais et dirigée vers l’Amérique. La ra-

dio de Tokio interrompit, à plusieurs

reprises, le programme en cours, pour
la répéter. L'annonceur déclara qu’on
“voudra sûrement ne pas laisser pas-

ser, sans en prendre connaissance, cette

nouvelle d'importance vitale pour tout
le monde.”

De quoi peut-il être question dans

ce message de la radio japonaise. L'an-

nonceur n’en a fourni aucun indice.
Tout ce que nous savons, c’est que ce

message en est un direct du peuple ja-

ponais, que l'humanité ravagée par la

guerre attendait et après lequel elle
soupirait.

Précédemment, dans la journee

d'hier, la radio japonaise de Singanour

prétendit que le Japon possédhit une
arme analogue à‘la bombe atomique et
qu’il s’en servira à fond contre les
armées alliés. “Les Etats-Unis l’ont
voulu, continua la radio de Singapour,
ils l’auront maintenant. Le Japon ne
se servira point de cette arme pour
massacrer délibérément les populations
civiles innocentes, mais ils l’utiliseront

contre le personnel militaire des Etats-
Unis.”

Les termes de l’annonce du message
extraordinaire promis par la radio de
Tokio pour lundi prochain ne laissent
pas entendre que le Japon aurait, rui
aussi, inventé quelque arme d’une puis-
sance de destruction inouïe, et qu’il en
aurait gardé le secret jusqu'à présent
sans\I'employer dans un esprit d’huma-
nité, Ce que le monde ravagé par ia
guerre désire depuis longtemps et après
quoi il soupire, c’est la paix, mais non
pas n'importe quelle paix. Il veut une
paix durable et, pour l’obtenir, il est
prét aux plus durs sacrifices. Est-ce,
enfin, cette paix que le Japon veut
offrir aux Alliés, en mettant bas Jes
armes, aux termes de l’ultimatum de
Potsdam?

Dans J’entretemps, les armées russes
s’attaquent durement au Mandchou-
kouo. Elles comprennent un million
d'hommes aguerris. Ce vaste mouve-
ment de troupes s'étend sur un front
de 2,000 milles. Les soldats russes por-
tent leurs coups sur les points stratégi-

ques. D'après les dépêches du matin,
ils sont entrés, en trois endroits, dans
le Mandchoukouo. Ils se sont déjà em-
parés, semble-t-il, de nombreuses lignes
de communication. L'heure de la dé-
faite a sonné pour le Japon.

L'utilisation de la bombe atomique
tontinue, c’autre part, de soulever des
tommentaires divers. Le Catholic
Herald, de Londres, écrivait, hier, dans
un éditorial, que l'emploi de la bombe
ttomique “est non seulement absolu-
nent indéfendable en soi, mais que le

 

fait d’avoir atteint ce but effroyable
nous prouve bien à tous l’immoralité
de la voie que nous avons tous suivie”.
Le Pape, continue-t-il, durant toute
cette guerre, a maintenu, de manière
persistente, une distinction chrétienne
entre les instruments de guerre légiti-

mes et illégitimes, Le Catholic Herald
poursuit qu’il aurait mieux valu pour

nous de nous en tenir courageusement
à sa doctrine. La controverse au sujet

de la moralité de l’emploi de la bombe
atomique n’est pas prête de finir.

Nous achevons cet article, lorsque le
télégraphe nous apprend que le minis-

tre des Affaires étrangères du Japon a

informé celui de la Russie que le Japon

était prêt à accepter les conditions de
paix posées à Potsdam. Le gouverne-

ment américain est entré immédiate-
ment en conférence. Tout indique que

c'est bien la fin de la guerre contre le
Japon et qu’elle pourrait survenir d'ici

quelques heures ou quelques jours.

Camille L’'HEUREUX

À la recherche de
l'unité nationale

On nous fait parvenir le texte d’une
conférence que, sous ce titre M. Percy-

val Tudor-Hart, peintre canadien qui

vécut plus de quarante ans à Paris,

prononça, il y a quelques mois, devant

les chefs de tirage des quotidiens du

Canada réunis en congrès à Québec.

Dès le début de sa causerie, M.
Tudor-Hart déclare que, pour que les

nôtres puissent jouer leur rôle utile

dans l’édification de notre jeune nation,

un changement de directive, profond et
radical, s'impose en notre pays. Nous

sommes d’accord là-dessus avec le con-

férencier. Il est évident que l’union

nationale est bien précaire au Canada.

Les derniers six ans de guerre l’ont

prouvé abondamment. Pour corriger la

situation actuelle, M. Tudor-Hart sug-
gère l’établissement d”‘une politique de

bonne entente où tous les éléments de

compétence seraient mis au service du

pays, quelles que soient leur race d’ori-

gine, leur croyance ou leur langue”.

Mais comment pratiquer cette bonne

entente? Le conférencier se contente

de développer certaines considérations

générales sur la nécessité de l’union, re-

proche aux nôtres de manifester de

l'antagonisme envers nos compatriotes

anglo-canadiens et d’entretenir la hai-

ne de l’Anglais. Voilà de la haute fan-

taisie.

S'il faut en juger par ce que M.

Tudor-Hart dit au sujet de l’attitude

du Québec lors du plébiscite de 1942, en

laquelle il voit “une preuve déplorable

d’absence d’unité nationale”, le confé-
rencier appartient à l’école de ces gens

pour qui, des deux partenaires égaux

de la Confédération canadienne, celui
dont le groupe est numériquement le

plus faible n’a pas le droit d’avoir d’au-

tre attitude que celle &u partenaire

numériquement le plus fort, sur tous

les principaux problèmes de la vie ca-
nadienne. Ce n’est pas la première fois

qu’on nous prêche cette sorte de bonne

entente, équivalant à la soumission to-

tale du Canada français aux moindres

désirs du Canada anglais.

M. Tudor-Hart a vécu plus de qua-
rante and en Europe. Il n’est pas né-

cessaire de nous le dire. On s’en aper-

çoit à la lecture de sa causerie. Il igno-

re tous les accrocs faits à l’autonomie

provinciale depuis une trentaine d’an-

nées. Il ne paraît pas savoir un mot

des luttes scolaires au Manitoba, au

Keewatin, en Ontario. Il ne sait abso-

lument rien des anciennes proscriptions

dans les autres provinces. Pour M.

Tudor-Hart, les nôtres reçoivent appa-
remment un traitement parfait—dans
le domaine fédéral.

La seule facon de bien comprendre

la bonne entente est de regarder d’a-

bord le Canada comme son unique pa-

trie, et d’agir en conséquence, puis de

reconnaître l’égalité en droit comme en

fait des deux groupes ethniques dont la
Confédération officiellement se com-

pose. De cela, le conférencier n’a pas
soufflé mot.

*
C. L'H.

AU JOUR LE JOUR
Le parlement anglais ne compte pas

beaucoup de catholiques. Sur 645 dé-

putés, il y en a 17 qui professent notre

religion, dont 8 appartiennent au Parti
travailliste, 6 -font partie du groupe

conservateur, 2 sont des Irlandais na-

tionalistes et un s’est présenté comme

travailliste indépendant. C’est dire que
la représentation parlementaire catho-
lique en Grande-Bretagne est seule-
ment de 2.4 pour cent. Or, d’après de
récentes statistiques, la population to-

tale de la Grande-Bretagne se chiffre

par 45,472,000, dont 3,556,841 eatholi-
ques. La représentation parlementaire
des catholiques anglais est donc infé-
rieure de beaucoup à l’importance nu-
mérique de. leur groupe dans les Iles
britanniques.

ARGUS

 

BILLET

Russes “expairiés” en Malie
sepientrionale

Un membre d’un groupe de Geor-

giens en Italie septentrionale a exposé
récemment à un correspondant de CIP
la situation malheureuse des Russes non
communistes qui se trouvent dans di-
verses parties de l’Europe. Au moment

de l’armistice il y avait deux groupes

de citoyens soviétiques en Italie septen-
trionale:/un groupe fort considérable
de Cosaques russes qué avaient fait la
lutte dans les rangs de l’armée alle-
mande et un groupe de Georgiens que

les Allemands avaient logés chez des

’
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hab#ants dans les vallées des Alpes ita-
liennes. D’après le Georgien interrogé
par le correspondant de CIP, c’est à

dessein que les Allemands avaient fait
de la sorte. Ils craignaient que les par-
tisans italiens ne coupent leurs voies de

communications. Afin d’empêcher les
gens des vallées de donner abri aux
partisans, on logea chez eux ces étran-

gers, parfois un et parfois des’ familles
entières.

On avait imaginé, apparemment, que
la présence de parfaits étrangers, qui
ne pouvaient pas du tout parler italien,
empécherait les Italiens d’aider les par-
tisans. ‘

Les Allemands manquèrent leur coup;
cependant, au moins dans la région oc-

cupée par ces Georgiens. Comme ils
étaient antibolchévistes, ils hésitérent

audébut à se mêler aux partisans, crai-
gnant qu’ils fussent tous communistes.
Les Georgiens découvrirent vite, cepen-
dant, que tous les partisans n’étaient

pas des “rouges”. Il y avait aussi parmi

eux des groupes de droite qui consti-

tuaient des troupes démocrates-chré-
tiennes. Notre Georgien, dont nous de-
vons taire le nom pour d’évidentes rai-
sons, entra encontact avec l’une de ces
bandes de droite et finit par persuader

ses compagnons de se joindre à ces ban-
des. Ceci se passait au commencement

d’avril 1945. C’est une jeune Georgienne
qui prépara la fuite des 130 Georgiens;
elle était la seule à parler italien et elle
servit d’interprète.

Il ‘ne jut pas si facile, cependant, de
s’échapper des Allemands et de gagner
le repère des partisans. En cours de

route vers les montagnes, le groupe des

130 Georgiens tomba aux mains des Co-

saques. Les Georgiens ne purent con-

tinuer leur chemin qu’en assurant aux

Cosaques qu’ils étaient à la poursuite

des partisans. La jeune Georgienne dut

aussi sa liberté à sa présence d’esprit

quand elle fut capturée par les Alle-
mands. Ses véhémentes protestations et

le manque ,de preuve contre elle per-

suadèrent les Nazis de son innocence

et ils la laissérent libre. Dés qu’ils le

purent, son frère et elle-même. rejoi-

gnirent leurs camarades georgiens chez
les partisans.

Les partisans confièrent à ce groupe

de Georgiens le soin d’empêcher les

Cosaques de piller les villages. Les Cosa-
ques, au nombre de-30,000, ravageaient
la campagne et terrifiaient la popula-
tion. Ils étaient si mal vus des Italiens

qu’on raconte que lorsque certains de

ces Cosaques s’en vinrent trouver les
partisans pour leur offrir de se joindre

à eux, les partisans les avertirent que

si jamais ils remontaient dans les mon-
tagnes ils seraient tous tués sans pitié.

Notre Georgien a lui-même un jour

été arrété par les Cosaques en même
temps que 12 de ses- hommes et ur pré-
tre italien. Il affirme qu’il doit la vie

à un vieil officier cosaque. Cet officter
avait fait la lutte contre les Bolchevis-
tes durant la guerre civile. En 1918,

25,000 roubles avaient été offerts à qui
ramènerait sa tête. Malgré l’offre allé-
chante, un Georgien l’avait caché chez

lui et protégé jusqu’au jour où il réus-

sit à s’enfuir des Soviets. Les grandes
migrations auxquelles la guerre a donné
lieu firent en sorte que l’officier cosa-
que et le Georgien se retrouvaient face

à face. L'officier, se rappelant alors

qu’il devait la vie à ce Georgien, prit

la défense des captifs et obtint leur re-

mise en liberté. D’après notre Geor-
gien, c’est là un exemple de l’antique loi
georgienne de “sang pour sang et ami-

tié pour amitié”, malgréque les Cosa-
ques combattaient pour les Nazis et que

les Georgiens faisaient martie d’une
bande de partisans italiens.

Plus tard, quand les Alliés se mirent

à avancer contre les Allemands, il y eut

une bataille serrée entre Cosaqués et
Georgiens. La victoire des Alliés fina-
lement mit les Georgiens à l’abri des
coups des AMemands et des Cosaques.
Les Cosaques se rendirent aur troupes:
anglo-américaines et jurent conduits
dans des camps. On rapporte depuis que
beaucoup d’entre eux se sont suicidés
après avoir appris qu’ondevait les re-
mettre aur moms des autorités mititai-
res. Les Georgiens semblent aussi cons-
ternés d’avoir à retourner en U.RS.S.
Ils veulent bien rentrer dans leur ja-
mille mais ils sont terrifiés à la pensée
qu’à cause de leurs convictions antibol-
chévistes ils peuvent fort bien s'en aHer
à la mort ou au camp de concentration.

‘ C.1P.

 

EPHEMERIDES DU “DROIT”

IL Ÿ À VINGT ANS
LE 10 AOUT 1925

L’honorable W. S. Fielding, qui fut l’une
des principales figures du parti libéral pen-
dant plus de 40 ans, annonce qu’il ‘se retire
de la vie publique et qu’il ne sera pas can-
‘didat aux prochaines élections générales du
pays. Il est âgé de 77 ans. >

La sixième semaine sociale du Canada
s'ouvre aux Trois-Rivières. Elle porte sur la
justice. Parmi les personnes présentes à l’ou-
verture, on remarque Son Excellence le dés
légué apostolique, Mgr Pietro di Maria.

Des journaux de Londres prétendent que
de la propagande communiste tendant à cféer
du mécontentement et de la déloyauté dans
les rangs de l’armée et de la marine anglaises
s’est faite pendant quelque temps dans plu-
sieurs centres maritimes et garnisons, notam-
ment au camp d’Aldershot, principal centre du
sud de l'Angleterre.

S. G. Mgr Emard, d'Ottawa, officie au ser-
vice de M. le curé A-A. Labelle, d’Aylmer.
Le défunt, âgé de 66 ans, dirigeait cette pa-
roisse depuis plus de 33 ans.

Eastview rejette le projèt d’exténsion du
tramway d'Ottawa dans ‘cette logalité par une
majorité de 72 voix.

L'hoñorable Athanase David déclare, à Ste-.
Agathe, que le Québec est le rempart contre

tout danger d’annexion du Canada aux Etats-
Unis.

 

 
En feuilletant
les Journaux   

L'HOMME LIBRE — Sa majes-
té George VI vient d'assigner le

feld-maréchal Sir H. Alexander
au poste de gouverneur général du

Canada, en remplacement du com-

te d’Athlone dont la durée d’office

s’est terminée en

 

Encore juin dernier,

du x On s'attendait
- en divers mi-
colonialisme lieux à la nomi-

nation d’un Ca-
nadien à ce poste qui, malgré le
pouvoir que son nom indique, n’est

plus qu’une tradition britannique
en fait.

Des rumeurs ont déjà mention-

né les noms du général Vanier et

du général Crerar comme candi-
dats posstbles à cette charge. D’au-
tres avaient suggéré le nom du
T. H. M. King. .
On se souvient que le premier

ministre King s’est prononcé en
faveur de la nomination d’un gou-
verneur canadien, Il paraît que
cette nomination est faite sur re-

commandation du gouvernement
canadien.

Sir Alexander est un grand mi-

litaire qui a beaucoup mérité de

l’Empire Britannique et il sera

reçu ici avec déférence et dignité:

ceci n’empêchera pas les Cana-

diens de regretter qu’avec sa no-

mination se continue une politi-

que de colonialisme dont nous

avons soupé depuis longtemps.
Le gouvernement canadien de-

vra bientôt afficher une politique

de plus grande indépendance s’il

veut conserver l'appui, que le peu-

ple lui a renouvelée il y a quelques

mois; nous désirions un Canadien

au poste de gouverneur général .et

l'adoption d’un drapeau vraiment

canadien. Pour cing autres années,

Rideau Hall sera habité par un

noble anglais; ceci ne devra pas

servir d’excuse à nous doter, au

moins, d’un drapeau national par-

faitement distinctif.
%* x =

LA, SURVIVANCE —  L'an-

cien ‘premier ministre de France,

M. Paul Reynaud, est venu, au

procès du Maréchal Pétain, faire

une charge à fond de train, l’ac-

cusant de n’avoir en rien préparé

le pays à la guer-
‘ . re.

Quafait On peut se de-

M. Reynaud? mander comment
TOM. Reynaud peut

avoir  l'effronte-
rie d’accuser Pétain. N'est-il pas
lui-même un des responsables? !l

a été successivement ministre des
Finances (1980), ministre des Co-
lonies (1931-1932), vice-président

du Conseil et ministre de la Justi-

ce (1932), ministre de la Justice

et ministre des finances (1938-

1940), enfin le 21 mars 1940, il

suceédait à M. Daladier comme

premier ministre. Dans la nuit du

16 juin, il quittait précipitamment
le pouvoir. ‘

Est-il possible de concevoir que

M. Reynaud qui a détenu tänt de

postes de commande, jusqu’à la

toute dernière heure avant la dé-

faite, soit absolument exempt de

tout blame? Beaucoup plus que

le Maréchal Pétain, il a été mélé a
la vie politique de la France. À

quoi donc M, Raynaud at-il. fait

servir son prestige, son influence,
son autorité! Il avait, pour un

temps, le pouvoir; pourquoi ne

s'en est-il pas servi dans l’intérêt

de son pays?

Avec Blum, Daladier et tant

d'autres, M. Raynaud doit prendre

sa part des responsabilités. Il aura
beau s’ingénier à salir le Maréchal

Pétain, l'histoire le jugera, lui aus-
si.

P.-E. B.

 

LE BIEN PUBLIC — Radio-Ca-

nada nous offre une intéressante

revue de l'actualité mondiale, ir-

radié des pays d'Europe où vivent

ses correspondants. Ces journalis-

tes, postés en observateurs de la

y situation mondia-

 

LëCanada le, se tiennent à
est-il l'affût des prin-

cipaux événe-
adulte? ments européens

qu’ils nous rela-

tent, à tour de rôle, chaque soir,

en de brefs reportages.

Le commentateur de Radio-Ca-

nada a Londres, por sa part, nous

I'. chaque ,semaine, pendant les
quelques minutes qui lui sont al-

louées, le commentaire politique

hebdomadaire de Wickham Stead.

Ce commentaire n’est malheureu-

sement qu’un ragoût de propa-

gande impérialiste assaisonné aux

besoins du jour. Cela devrait tout

au plus servir à la consommation

domestique des Anglais, s'ils y

trôuvent quelque saveur. Quant

aux Canadiens, ils seraient en droit

de se demander si Radio-Canada

nc fait pas fausse route en leur

présentant ces idées toutes faites

d’une propagande dont le tour les
fait sourire.

Nous n’avons pas besoin de ce

monsieur pour penser que le gou-

vernement de Londres a toujours

raison et que ses ennemis ont tou-

jours tort. Nous nous doutions de-

puis longiemps que les intentions

de la politique anglaise sont tou-

jours droites. Qu’est-il toujours be-
soin qu’on nous le redise!

Nous préférerions, à la simple

traduction de ce mogceau de pro-

pagande, un commentaire person-

nel de Benoit Lafleur sur la façon

dont la Grange-Bretagne de ce

jour réagit aux événements du
monde.

Nous voulons connaître par nous

mêmes, et non accepter de l’étran-

ger des vues à sens unique.

* *% +

LA FEUILLE D'ERABLE

Nous tenons d’un jeune officier ca-

nadien-français, l'intéressante an-

ecdote suivante, dont nous garan-

tissons l'authenticité. Invité à as-

Sister à une soirée sociale à Lon-

dres, il fut pré-

senté en ces ter-

mes par son com-

pagnon militaire,

Canadien de lan-

gue anglaise de
Toronto: “This is just a French-

Une
 

lecon

 

. Canadian, but a bit more civilized,

because he lives outside the pro-

vince ofQuebec”. Surprise éviden-

te sur la figure de toutes les per-

sonnes présentes devant une telle

arrogance. Mais la victime d’une

telle algarade devait tôt avoir sa

revanche, et sans même ouvrir”la

bouche pour répondre à cette

grossiéreté si laborieusement voi-

lée,, puisque tous ceux et celles

qui formaient le groupe qui l’en-

touraient avaient vécu en France

pendant plusieurs années et par-

laient parfaitement français. Et

tous ne causèrent, pendant le reste

de la soirée, dans la langue de no-

tre jeune invité franco-ontarien, -au

grand désespoir de notre ‘tête

carrée” de Toronto, qui n'y com-

prenait goutte — et qui se rendit

tristement compte, sans doute, jus-

qu’à quel point son éducation

avait été négligée. Voilà comment

les Anglais bien élevés savent, en

temps et lieu, donner des leçons

de politesse et de largeur de vue

même à nos brutes de la Ville-
Reine. !

Jean de FIERBOIS

 

Ceux qui firent notre pays

Biographies canadiennes
PIERRE-GABRIEL. MAREST — (1662-1714) >

Pierre-Gabriel Marest naquit'à

chez les Jésuites, à Paris, en 1681,
Laval le 14 octobre 1662. Il entra

enseigna au collège de Vannes ‘et,
sa théologie terminée, il s’embarqua (pour le Canada, en 1694. A pei-
ne arrivé au pays, il fut nommé aumônier de l'expédition d’Iberville
à la baie d'Hudson. Il a laissé un récit fort intéressant de cette en-
treprise qui avait pour but de chasser les Anglas des régions arc
tiques,

Le Père Marest s’embarqua, le 10 août surNe POLI, vaisseau ami-
ral. L'autre vaisseau, la SALAMANDRE,était £ommandé par M. de
Sérigny. Les navires entrèrent le 24 septembre dans \ la riviére
Bourbon, appelée Nelson par les Anglais. Les équipages chantérent

le VEXILLA REGIS. Durant un mois, les voiliers durent attendre

pour attaquer la place. A plusieurs reprises, ils vinrent près de som-

brer. D'Ibervile fit sommer le commandant du fort Nelson de se
rendre. Le gouverneur anglais posa ses conditions en les faisant
traduire en latin par leministre protestant. A son tour, le Père Ma-

rest servit d’interprète et traduisit en français le message des enne-

mis. Les Françäis prirent possession du fort le 14 octobre. Mais ils
ne repartirent qu’en séptembre 1695. Le sieur de La Forest resta en
charge de l'établissement à la tête de 80 hommes. Le Père Marest
y resta aussi et tenta d'apprendre la langue indienne afin d’y établir

une mission. Les Anglais revinrent en septembre 1698, et reprirent

possession du fort. La garnison fut transpprtée en Angleterre, de
même que le Père Marest. Ce dernier réussit à passer en France,
après avoir été interné durant quatre mois. Il revint aussitôt en
Nouvelle-France et fut envoyé à Kaskaskia, chez. les Illinois, où il
demeura dix-sept ans, de 1698 à 1714. L’état spirituel des Indiens

faisait pitié. Le missionnaire travailla patiemment à la conversion
de ces malheureux. Il eut la consolation de leur communiquer les
lumières de la foi. Il mourut à la tâche, le 15 septembre 1714. Le

Père de Boullenger présida la translation des ossements de son pré-
décesseur dans la nouvelle église de Kaskaskia.

N.B,-—Nous prions nos lecteurs de découper et de conserver ces biographies quoti-
diennes. En les classant ‘plus tard par ordre alphabétique, {ls auront un
précieux dictionnaire contenant les
canadiens. Droits réservés

centaines d'études omy des personnage
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Grand débat en France
Un relevé du débat constitution-

nel qui retient maintenant l’at-

tention du peuple français illustre

la complexité des questions inhé-

rentes aux élections générales fi-

xées au 14 octobre. La ligne de

démarcation des partis est déjà

tirée et indique qu’elle se réduit

aux trois questions distinctes sui-

vantes, encore qu’interdépendan-
tes:

1! La France doit-elle revenir

à l'ancienne constitution de 1875,

en vigueur avant la guerre, ou

faut-il rédiger uge nouvelle cons-

titution? +

2. Dans le second cas, doit-elle
être élaborée par le vieux méca-

nisme d’une Assemblée nationale

Couiposée d’une Chambre et d’un

Sénat élus siégeant ensemble. ou

par une Assemblée constituante

siégeant à cette fin? .

3. Si une nouvelle assemblée

constituante doit être convoquée,

devra-t-elle posséder le pouvoir

de gouverner en “outre d'avoir à

élaborer une constitution, ou bien

ce pouvoir devra-t-il rester aux

mains du gouvernement provisoire

du général de Gaulle jusqu'à l'a-

doption d’une nouvelle constitu-

tion?

Trois groupes favorisent un re-

tour à l’ancienne constitution ou,

au moins, à la vieille méthode de

réforme constitutionnelle: les radi-

caux sous Herriot, la Fédération
républicaine et l'Alliance démocra-

tique. Les partisans d’une nouvel-

le constitution sont les commu-

nistes, les socialistes, le Mouve-

ment républicain populaire, la

Confédération générale du travail

C. igs mouvements de résistance.

Toutefois, ceux qui veulent une

nouvelle constitution diffèrent

beaucoup d’opinion sur les moyens

a prendre:

a, Certains soutiennent que la

nouvelle Assemblée constituante,

ayant été élue par le suffrage uni-

versel, devrait non seulement avoir

le pouvoir d’élaborer une consti

tution, mais aussi le pouvoir lé-

gislatif et la direction de l'exécu-

ti£. Le parti communiste appuie

fortement cette proposition.

b. D’autres préconisent

tion de deux assemblées: l’une

constituante, pour rédiger une

constitution; l'autre, législative,

poûr gouverner. C’est le parti que

prend “L’Aube”, porte-parole du

Mouvement républicain populaire

(démocrate-chrétien).

ce. D'autres encore prétendent

que l’Assemblée constituante de-

vrais se limiter à élaborer une

constitution et qu’au gouverne-

I'élec-

ment de transition devrait étre
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laissée la tâche de gouverner jus

qu’à l'adoption de la mise en vi.

gueur d’une nouvelle constitution,

Tel est le plan favorisé par le gé-

:..al de Gaulle, bien que le Co-

mité de la constitution de l’'Assem-

blée consultative l'ait rejeté le 18

juillet.

-Un véritable dilemme politique

est cause de cette diversité. En ef-

fet, alors qu’une seule assemblée

élue par le suffrage universel ex-

primerait la souveraineté du peu-

ple, l’expérience de la Révolution

a appris à la France le danger de

concentrer tout le pouvoir politi-

que dans une seule Assemblée, Il

est donc évident qu’il serait sage

@& ir une séparation des pou-

voirs, surtout puisqu’on est sûr

que le prochain hiver sera une

époque d’extrême privation. La

solution logique serait que de

Gaulle continue d’exercer le pou-

voir exécutif et que l'Assemblée

‘assume une plus grande part du

pouvoir législatif que l’Assemblée

purement consultative possède

maintenant. Ceci établirait, du

moins temporairement, une sorte

de système du gouvernement pré-

sidentiel que de Gaulle lui-même

favorise, à ce qu'on rapporte. Ce-

pendant, il en résulterait un para-

doxe: alors que l'Assemblée, par

son élection, serait l’expression de

la volonté populaire, de Gaulle

comme chef du pouvoir exécutif

n'aurait pas de mandat populaire

obtenu par le procédé démocrati-

que normal.

Par ailleurs, le retour à l'an-

cienne constitution obvierait à ces

difficultés, mais. il est dquteux

qu'il satisferait le désir du peuple

français ou les besoins de la

France. Car il y a nettement un

esprit de rénovation en France,

En outre, il y a de sérieuses in-

conséquences dans la Constitution

de 1875. Elle fut rédigée par la

soi-disant “Assemblée nationale”

élue en 1871. dui était composée

d’une majorité monarchiste cro-

yant avec confiance que la répu-

bligue ne servifait que de transi-

tion au rétablissement de la mo-

narchie. C’est ce qui explique l’ob-

servation souvent répétée que la

F ance est un pays qui a la forme

d’une république, les institutions

d'une monarchie et l’esprit d’un

empire. a

Les épreuves du passé ont rendu

le peuple francais profondément

conscient du besoin d'inovation

dans sa forme de gouvernement
€: le guideront dans la clarifica-
tion nette des questions dont dé-

pend l'avenir de la France.

(CIP)
 

Collaboration entre

le capital
et le travail

L'établissement d’un ordre meil-

leur exige une cordiale collabora-

tion entre le capital et le travail.

Un des premiers pas à faire c’est

la formation de groupes distincts

d'employeurs et d'employés, ani-

més d'un véritable esprit chrétien.

Il y a longtemps que les syndicats
catholiques d'ouvriers existent

dans la province de Québec. Les

groupes de patrons qu’inspire la

doctrine sociale de l'Eglise sont

plus rares. Aussi faut-il se’ réjouir

des progrès de l'Association pro-

fessionnelle des Industriels, de

fondation récente, et destinée,

semble-t-il, à jouer un rôle consi-

dérable dans l'établissement d’un

ordre social chrétien. -Derniére-

ment, trente-huit de ses membres,

tous présidents d'importantes com-

pagnies, ‘faisaient une retraitefer-

mée à la Villa Saint-Martin, sous

la direction de leur aumônier, le

P. Emile Bouvier, S.J. Ils en sont

sortis plus éclairés sur leurs de-

voirs sociaux et résolus à les ac-

complir de leur mieux. Quelques-

uns prifitèrent de la première oe

casion pour consacrer leur usine

et tout leur personnel au Sacré-

Coeur, — il y eut, par exemple, à

Saint-Jean, sous la présidence de

S. Exc. Mgr Forget, d’imposantes

cérémonies —; d'autres s’empres-

sèrent de faciliter à leurs emplo-

vês les avantages d’une retraite

comme celle qu’ils venaient de
faire; mais c'est surtout dans l’ap-

plication des directives pontifica-

les, dans la pratique quotidienne

dela justice sociale que chacun en-
tend agir en patron catholique. Ce
mouvement peut être un des

grands facteurs de paix et de

prospérité dans notre pays. Il ou
vre les voies à l’organisation cor
porative. ‘

 

Il faut, en même ‘temps que
l'instruction, acquérir la science.

Abbé R. BETHLEEM
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LE SAMEDI 11 AOUT 1945

Quarante-Heures

Ripon: 10, 11, 12.

Féte : 8. Esprit   
mace—

Température : BEAU
 tete

Pique-nique des Cercles Lacordaire
et Ste-leanne d'Arc de N.-D de Hull

Les membres des cercles Lacor-
daire et Ste-Jeanne d’Arc et leurs
amis ont passé une agréable jour-
née dimanche, le 5 août à l’occa-
sion de leur pique-nique annuel.

Favorisés par une température
idéale, les pique-niqueurs com-
mencent vers 10 heures, linva-
sion pacifique du parc Laval.

Notre organisateur en chef, M.
Auguste Montpetit, avait élaboré
un programme pour tous les goûts
et tous les ages. Il faut dire a
l'honneur de ce dernier qu’il a
parfaitement bien réussi. M.
Montpetil avait pour le seconder
admirablement bien en cette jour-
née, le R. P. P.-E. Laframboise,
O. M. I, dévoué aumônier de nos
Cercles. Tous ceux qui connais-
sent le Révérend Père admirent
en lui son amour de la jeunesse.
sa franche gaîeté et son magni-
fique talent d'organisation, atouts
très précieux pour un pique-nique.

À 10 heures 30, voyant que le

jeunes célibataires brûlaient du
desir de se mesurer aux gens ma-
riés MM. Paul Boyer, François
Groulx et Aldège Lamoureux, ex-
perts en fait d’organisation, pré-
parent une partie de balle molle
en règle, Les adversaires se dis-
putent chaudement chaque point.
Finalement la victoire est concé-
déc aux gens mariés.

Le diner aux traditionnelles fê-
ves au lard réunissait près de 400
personnes. On y admirait la jovia-
lité et la bonne camaraderie de
tous. On remarquait la présence
du R. P. P.-E. Laframboise, O.M.I.,
aumônier, les R. P. Lemieux, Mar-
chand, O. M. I, M. l'Abbé A.
Mondoux.

Après le dîner, notre maître de
cérémonie, M. Jean Dicaire orga-
nise différents jeux. Bientôt une
nuée d’enfants prennent part aux
courses organisées par deux “pe-
tits vieux”, MM. Wilbrod Charest
et Théo Pichette. Même nos jolies
Jeanne d’Are sont d’une exhubé-
rance sans précédent. Les pique-
niqueurs applaudirent frénétique-
ment lorsque M. Wilbrod Charest
donna une démonstration de jeux
de trapèze!

A 2 heures et demie, on procé-
da à la cérémonie d'initiation
et au changement de décorations.

 

| C2 beau spectacle de mains le-
vées vers le .ciel pour renouveler
leurs engagements de lutter con.
tre l’alcoolisme sous toute ses for-
mes est vraiment impressionnant.

Vers 4 heures 30, on procéda à
un encan chinois. Un gâteau de
65 livres gracieusement donné par
la famille Henri Hamelin, est la
proie convoitée de tous. M. Jac-
ques (Coco) Emond est l’heureux
gagnant. M. Charles-Yvon Hame-
lin a lui-même fait ce gâteau, à
l’occasion du 25e anniversaire de
mariage de ses parents. Honneur

au mérite.
Puis vient le tirage de $10. et

de $5. Le $5 fut donné par notre
bon ami Lacordaire, M. Wilbrod
Charest. Les heureux gagnants
sont Mme Berthe-Yvonne Gour-
gue de Hull et M. J.-L. Morin,
132, rue St-Patrick, Ottawa. Après
ce tirage, M. Léopold Poirier, veut
bien nous donner une magnifique
démonstration de jeux athléti-
ques.
Nos pique-niqueurs accueillent

le souper sans maugréer car ils
ont l'appétit aiguisé après tant
d’efforts physiques.
Après le souper on passe le res-

te de la soirée à s’amuser. Un
magnifique feu de joie clôture
la journée. Le tout se termine
par le chant du Magnificat et la
prière.

M. Henri Hamelin président et
son Conseil remercient chaleureu-
sement M. Auguste Montpetit, or-
ganisateur en chef, Mme Germai-
ne Dicaire, présidente, M. Jean
Dicaire, maître de cérémonie, MM.
Paul Boyer, François Groulx et
Aldège Lamoureux, organisateur
de jeux, Mlle Annette Guitard,
dévouée organisatrice, M. Roméo
Emond pour les nombreux voya-
ges qu’il a faits toute la journée
pour l’amusement de tous, nos
bonnes Jeanne d’Arc pour leur
magnifique collaboration, MM. Ro-
saire Bérubé, Réginald Morin,
Mile Jeannette Fortin, responsa-
bles du restaurant, M. David Ri-
cher, organisateur du program-
me, MM. René Lecompte, Wilbrod
Charest, L.-P, Guindon etc.
A tous merci et au revoir........

reererana Jan prochain
Réginald MORIN

secrétaire 
 

 

La paroisse de Wri
un cercle

Imposante cérémonie

ghtville a fondé
social pour ses vétérans

religieuse au sanctuaire
Saint-Joseph de Hull — Le commodore de lair,
Mgr Charest, rend hommage a nos militaires —
Bienvenue aux militaires rapatriés

 

A la sufte d’une imposante cé-
rémonie religieuse au sanctuaire

Saint-Joseph de Hull, hier soir,
en hommage à nos soldats de re-
tour du front et à ceux qui ont
donné leur vie pour la patrie.
M. l’abbé Rodrigue Glaude, curé
de la paroisse, au cours d'une
réunion à la salle paroissiale, a
jeté les bases de la fondation d’un
cercle social pour les vétérans
de cette paroisse. Un comité a
même été formé dès la première
réunion et les trois premiers of-
ficiers sont: MM. B. Philion, Ruet
et Routhier. Une assemblée géné-
rale pour tous les militaires ra-
patriés. de la paroisse de Wright-
ville aura lieu d’ici deux semai-
nes.

Après des cantiques, prières
spéciales, recommandations, M.
l'abbé Glaude souhaita la bienve-
nue aux soldats rapatriés et fit
l'appel nominal des militaires
morts au champ d'honneur, tels
que: le sergent Blakeney, l’avia-
teur Desrochers, Paul Laurin, J.-
Alfred Séguin, Roland Bouvier,
Claude Boulay, Jean-Roger Desro-
chers, et Guy Gingras. :

Après le “last post”, un libéra
fut chanté pour les militaires dis-
parus. Le catafalque était entou-
ré d’une douzaine de militaires
représentant les trois armes.
Le commodore de l'air, Mgr J.-

A. Charest, directeur de l’aumô-
nerie catholique pour le C. A. R.
C. , a prononcé le sermon, en an-
Zlais et en français.
Mgr Charest a rendu homma-

né leur vie pour soustraire no-
tre patrie du nazisme, ainsi que
tout l'univers. Il a rappelé que
le cardinal van Roy avait décla-
ré au cardinal Villeneuve, lors
de la tournée de ce dernier en
Europe, que si le nazisme n’a-
vait pas été écrasé, il se serait
répandu dans le monde entier.
Et c'est ainsi, de dire Mgr Cha-
rést, que nos jeunes ont contri.
bué A nous épargner du nazisme.
Mgr Charest adressa ensuite ses
félicitations a toutes les familles
canadiennes, tout particuliérement
a celles de Hull, pour leur ma-

MAUX
DE

TETE
Cessez de souf-

frir, ne manquez
Joy de réunions
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+)= oyeuses parce
que vous êtes Indisposée.

gnifique contribution aux trois ar-
mes canadiennes.
Le sermon fut suivi de la cé-

rémonie de la bénédiction des
malades. Le commodore de lair
Mgr Charest officiait assisté de
MM. les abbés Louis Corbeil - et
Edgar Fleury.

Ces diverses cérémonies furent
transmises sur les ondes par lc
poste radiophonique CKCH, “Le
Droit”.

Réunion de l'Union

des Manoeuvres Inc.

de la ville de Hull
L'Union des Manoeuvres Inc. a

tenu mercredi soir une importante
réunion à la Bourse du Travail
sous la présidence du Confrère Jo-
seph Grenier. Les membres s'é-
taient rendus nombreux et l’as-
semblée fut très active.

 

Après l’adoption des affaires de
routine, il y eut initiation de plu-
sieurs nouveaux membres, L’a-
gent d’affaires fit rapport que les
manoeuvres étaient en grande de-
mande et il lance un appel à tous
ceux qui ne travaillant pas actuel-
lement de bien vouloir se rappor-
ter à la Bourse du Travail pour
avoir de l’emploi,

Plusieurs autres questions furent
aussi discutées. L'Union décida
d’opérer un kiosque lors de la cé-
lébration de la Fête du Travail
qui se fera cette année à Deschè-
nes. Une fois l’ordre du jour
écoulé, le président remis la dé-
mission de son exécutif et l’on
procéda à l'élection d’un nouveau
conseil sous la présidence d'’élec-
tion de l’aumônier,

Voici les noms des officiers élus
pour le terme 1945-46: Président:
J. Grenier, Vice-président: Henri
Tremblay, Trésorier: O. Cousineau;
Secrétaire: J.-B. Gagné, Sergent
d'armes: Arthur Martel.

Délégués au Conseil Central: J,
Grenier, D. Gagné, D. Ménard, A.
Martel, J. JoannisSe et R. Lacasse.

Délégués au Conseil des Métiers:
J. Grenier, D. Gagné, O. Cousineau,
H. Tremblay, R. Côté et J.-B. Ga-
gné.
Délégué au Secrétariat des Syn-

dicats: Joseph Grenier,
L'installation solennelle des df-

ficiers fut faite immédiatement
par le R. P. L. Courchesne, aumô-
n®r et les nouveaux officiers pri-
rent leurs sièges officiellement. Le 0 Prenez une capsule Antal-

- gine, jouissoz de la vie, et soyez
plaine d’entrain et d’énergie. *

En vente partout 25e n 750

ANTALGINE
président remercia au nom de ses
collègues les membres de leur con-
fiance et promit de travailler au
meilleur des intérêts de l’Union,
L'assemblée fut alors ajournée au
22 août prochain.

Le Secrétaire

 
L’est rencontre l'ouest dans cette photographie intime prise au cours de la conférence provin-

ciale-fédérale à Ottawa. De gauche à droite: Jo
dienne, le premier ministre KING, et le premier ministre de la Nouvelle-Ecosse, M. A.-S. McMILLAN.

 

HART, premier ministre de la Colombie cana-

 
 

Le Départ. de Feu
à Hull envoie son

contrat au Conseil
L'Union Nationale des Employés

du Département de Feu de la Cité
de Hull s’est réunie hjer en as-
semblée régulière sous la prési-
dence du confrère W. Landriault
à la Bourse du Travail de Hull.
Après l’adoption des affaires de

routine, on passa à l'étude du con-
trat collectif que l’Union veut con-
clure avec la cité de Hull. Ce con-
trat qui renferme quelques clauses
particulières aux pompiers repro-
duit en somme le contrat qui vient
d’être signé par la cité de Hull et
PAssociation des Employés Muni-
cipaux de Hull.

Il fut résolu de présenter le con-
trat, qui a été approuvé hier, par
l’Union, aux autorités municipales
dans le plus bref délai possible.
Les clauses qui auraient pu être li-
tigieuses ont déjà été approuvées
par le comité municipal nommé
à cette fin et sur lequel l’échevin
Achile Morin agit comme prési-

été accordées par ïe tribunal d’ar-
bitrage qui vient de rendre son ju-
gement en faveur des employés
municipaux.
Dans les circonstances, l’Union

croit que le contrat devrait être
signé sans difficultés. Le contrat
est rétroactif du ler mai 1945 de
façon à ce qu’il coïncide avec ce-
lui des employés municipaux.

Le Secrétaire

Diner-causerie du

club Lions de Hull
La présence au diner-causerie

du club Lions de Hull était de
cent pour cent, hier soir. ‘Le sol-
dat Gérald Provost, qui fut prison-
nier de guerre en Allemagne était
l’orateur invité, M. J.-E. Gabou-
ry du district A4 était présent.
Au cours du diner, on a annoncé

que l’ex-président le Dr Charles
Mitchel avait été nommé membre
de la Société Royale du Canada.
Le soldat Provost a fait part de

plusieurs de ses expériences alors
qu’il était prisonnier des boches.
Il a remercié le club Lions de Hull
pour l'envoi de cadeaux, tout spé-
cialement de cigarettes, aux sol-
dats outre-mer.

 

 L'orateur fut présenté par le
président James A. Miller et re-
mercié par M. P.-E. Proulx, Le pro-
gramme musical fut exécuté par
Percy Rutledge.

S. Exc. Mer Yupin
de passage dans la
capitale française
PARIS, (S.LF.) — La presse

célèbre l’arrivée à Paris de Mon-
seigneur ‘Yupin, vicaire apostoli-
que de Nankin. Reçu docteur en
théologie à Rome, en 1929, il en-
seigna quatre ans au collège Ur-
bain et repartit en Chine avec ses
connaissances approfondies de
culture et des principales langues
européennes. Sacré à Pékin il pre-
naît possession du trône de Nan-
ki. en octobre 1936. Lors de l'a-
gression japonaise de juillet 1937,
il fit appel à la Résistance Natio-
nale puis il effectua en Europe et
en Amérique une tournée de con-
férences destinées à battre en
brèche la propagande japonaise.
Rentré en Chine en 1938, bien que
sa tête y fut mise à prix, il fut
l’un des derniers à quitter Han-
kéou avant la chute de la ville,
Membre du Conseil du peuple à
Chungking il participa activement
à la lutte. La France est fière d’ac-
cueillir aujourd’hui cet évêque ca-
tholique, grand patriote chinois.

————ree
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L'U.C.C. aura
son congrès à
Hull le 18 sept.

L'Union catholique des cultiva-
teurs section québecoise du dio-
cèse d'Ottawa, tiendra son con-
grès annuel, cette année, à Hull,
a annoncé aujourd’hui M. l’abbé
Ernest Préseault, aumônier diocé-
sain.

East-Aldfield (Qué.)
EAST-ALDFIELD, (Qué) #—

(DNC) — M. et Mme Félix Char-
ron, M. et Mme Wilfrid Charron,
Mme Jean-Baptiste Charron, de
Gatineau, M. et Mme Emmanuel
Cloutier, de Windsor, étaient en
villégiature au Lac Sinclair, la se-
maine dernière.
M. et Mme René Lemieux, M.

et Mme Eugène Bernier, sont de
retour d’un voyage à Ste-Anne-de-
Beaupré et à Québec; ils ont vi-
sité le Cap-de-la-Madeleine, Rigaud
et Valcartier où ils ont rendu vi-
site au soldat Isaïe Lemieux, du
Régiment de St-Hyacinthe sta-
tionné a Valcartier.

Mlles Thérèse Roy et Gisèle Mé-
loche, de Hull, étaient chez M.
Lorenzo Lemieux, en fin de semai-
ne.

Mlle Cécile Kingsbury passe ses
vacances dans sa famille.
M. et Mme Armand Monette,

d'Ottawa, et leurs deux fillettes,
étaient chez M. Joseph Racine, di-
manche dernier.

M. et Mme René Charron et

Les réunions auront lieu à l’hô-
tel-de-ville de Hull, le mardi, 18
septembre.

Le programme du congrès n'a
Pas encore été fixé mais sera an-
noncé plus tard.

Le congrès de cette section de
l'U.C.C. eut lieu l’an dernier à
Plaisance, Qué.
tp

Plantagenet(Ont.)
PLANTAGENET (Ont.) (DNC)

— Milles Berthe Paradis et Marie- ; ;
Paule Tessier étaient cette se- LeursMilettes,Yvette Cerise,de
maine, les hôtes de Mlles Annette ; ,LE Portel ine chez M, Josaphat Charron.
e MinaJ or Ca. de Mile Jacqueline Charron et Mme

me Josep astonguay, ©®! Joseph Charron étaient à Hull, la
Montréal, a rendu visite au Dr ,
Edmond Larocque et à M. et Mme semaine dernière. -

E-G. Gauthier. Ste-Thérése de GatineauMme Rigobert Tessier et sa
fillette, Pierrette, sont en visite
pour un mois, chez M, D. Tessier.| STE-THERESE-DE-GATINEAU,

M. et Mme J.-A. Larose, de (Qué.) — (D.N.C.) — M. le curé

Montréal, étaient chez M. Philéas. J-L. Jutras, accompagné de M.
Richer. Jean-Marie Carle, est revenu d'un
Jean Robert et Marcel Tessier| Voyage en Gaspésie.

M. et Mme Edouard Lacroix
sont allés visiter Val-d'Or et Ma-

sont en vacances chez leurs

lartic.
grands-parents.

M. et Mme Vidal Richard sont
M, J.-Louis Tessier, de Kapus

kasing, était ces jours derniers de
retournés à Malartic, après avoir
passé de longues vacances chez

passage à -Rivière-du-Loup, Port-

leurs parents et amis.
neuf, Joliette et Montréal.

M. et Mme René Paul, de Ma-
M. Rigobert Tessier est partie

en voyage d'affaires, en Gaspésie.

lartic, M. et Mme Arthur Carle,
de Gatineau, ont visité Mme Luc.

Mlles Aimé et Berthe Paradis,

Carle, la semaine dernière.

de Hull, sont en visite chez des
parents et amis.

Rév. Sr Marie-Lionel, de North-| M. Elisée Lacroix, menuisier à
Adams, Mass, et Rév. Sr Marie-| Val-d’Or, est en visite dans sa fa-
Joseph, du Mont-Royal, de Lachine, mille.

M. et Mme Aldéo Lafrenière et
Mme P. Gagnon, dg Port-Colbor-

ont passé une semaine chez Mme

ne, ont visité leurs parents, la se-

Adolphe Séguin.
Miles

maine derniére.

Mme Camille Mainville,
Irène et Blanche Hamelin ont passé
deux semaines de vacances, au! Les Dames Fermières ont tenu

leur exposition locale, le 4 août,
dans la salle chez Mme la prési-

Lac-Simon.

dente, Mme Fortunat St-Amour.

En ‘visite chez Miles Yvonne et
Rose Groulx dimanche dernier,

Plusieurs exhibits d’une originali-
té remarquable ont valu les féli-

M. et Mme G. Duggan, leur #lle

citations de l'agronome, M. Bou-

Ann, de St-Jean, N.-B, leur fils
Maurice et Mlle Irène Groulx, d’Ot-

lais, et de Mile Estelle Desaul-
niers, juge des exhibits.

tawa. .
Mme J.-E. Carriére passe quelque

Plusieurs touristes occupent les
nombreux camps de notre pa-

temps chez sa fille, Mme Ernest

roisze.

Lapensée.
Mlle Léa Bissonnette, de Mont-

4 inzai jour:
rear Sesparents me de Jours M. et Mme Oscar Lacroix, de

filles Bouchette, et Frère Gérard, pro-
’| fesseur chez les Frères des Ecoles

Chrétiennes, à Ottawa, ont visité

Mme Jules Bois et ses
Fleurette et Jeannine, d'Ottawa,

M. et Mme Lucien Carle, diman-
che dernier,

passent quelques jours à Plan-

Décès: Les funérailles de M.

tagenet.

Amable Huneault, décédé après

Mme Maurice Ayotte nous a
quittés pour aller demeurer à

une longue maladie, à l’âge de 76
ans, ont eu lieu le lundi six août.

Ottawa.
Suzon et Serge Lajeunesse sont

Le service funèbre fut célébré
par M. le curé J.-L. Jutras, assis-

en vacances chez leur grand’mère,
MmeJ. Ayotte.

Milles Irène et Yvonne Groulx| Pë
té des RR. PP. Blanchard et Cour-
chesne, o.m.i. ‘ L’inhumation eut
lieu au cimetière de la paroisse,

—_—
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passent quelques jours, & Montréal.
M. et Mme Damien Desjardins,

M. et Mme Vincent Desjardins, de
St-Jérôme, ont visité la famille
Wilfrid Desjardins, en fin de se-
maine. SES

M. et Mme Jean-Charles Leduc CS)
et leur fils Pierre, visitent des| \&&< =

amis, à Sorel .
M, et Mme Bruno Chatelain et

leurs enfants, de Montréal, passent

9

Reduction
Qccidents

leurs vacances chez M. et Mme P.-
R. Lalonde.,

M. et Mme Albert Chénier, Miles

INTERPROVINCIAL BUSINESS COLLEGE
. , (HULL)

Laura et Corinne Chénier sont de
passage à Montréal. .

Mlle Rachel Gauthier, d’Havwkes-
bury, a passé la fin de semaine
chez ses parents.
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INSCRIVEZ-VOUS DES MAINTENANT POUR SÉPTEMB
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Achète bien

85 - 91
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Ages 2 à 8 ans

contrastantes. Tailles

CHANDAILS,

ronde manches longues,

vert. 14 à 20 ans.

BAS
pour Enfants

Les mamans économes

re des classes.

sans ‘couture et

et noir.
La paire—

25c à 89c

    

      4
 

 ee)
Ages 10 à 12 ans … 3 49

Gilets pour Enfants

Gilets de tricot de coton avec bou-

tons, encolure ronde, aux nuances

28 à 34. Une réelle aubaine

fe-
raient bien de venir choisir
dans ce lot, les bas qu’ils au-
ront besoin avant l’ouvertu-

Bas côtelés
en cachemire et coton ou de
coton. Pieds à tricot unis

renforcés.
Nuances: fauve, beige, blanc

Pointures 4 à 10,

— —

 

qui achète chez

THOMASMONCIC
(Successeur de Josaphat Pharand)

/
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Styles ‘’Pullover‘
‘Il n’en faut pas davantage pour vous assurer ce confort
indispensable dès les prochains jours où vous voudrez
porter cet élégant chandail. Tricot tout laine, encolure

Choix rouge clair, bleu pâle,

CHACUN 3 .29

Bas "Golf"
Pour Ecoliers

Beaux bas par côtes fi-
nes. Très pratiques pour
la classe. Bien renforcés
dans plusieurs nuances:
rouge, gris, vert, marine,
brun, bleu poudre, etc,
Pointures 6 à 10%. Prix,
la paire—

25c à 45c 

 

-
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PANTALONS pour Garçons
\ PANTALONS LONGS en tweed, worsted et

herringbone, unis, rayés et à carreaux. Bords
; relevés, passe-ceinture.
4 Tailles 24 à 34.

Confection parfaite.

1.95 à 2.95
POUR ADOLESCENTS — Panta-
lons longs en tweed “Donegal” de
fantaisie et worsted avec fines
rayures (air line). Cinq poches.
Tailles 30 à 36.

3.50 à 4.95
CULOTTES pour Garçons —
Culottes droites, en cotonnade
de bonne durée, unies, car-
reautées et rayées. Tailles 24 à
34. Quelques-unes avec ceintu-
re élastique. Les prix varient

69c à 1.59
2

#// SACS D'ECOLE
Nous venons de recevoir un
beau choix de sacs pour éco-
liers et écolières. Plusieurs mo-
déles au choix, confectionnés
de toile, cuivrette, leatherette,
euir verni et aussi quelques.
uns en cuir. Les prix varient de

95c à 2.95

 

Nouvelles robes
POUR LES DAMES DE TAILLES FORTES

Une et deux pièces.

uni ou crêpe broché, bleu marine ou noir et

quelques teintes claires. Aussi quelques-unes de

ces robes à dessin blanc sur marine ou noir.

Modèles jeunes et amincissants

tailles fortes. Tailles: 1814 à 26!5.

HEURES D'AFFAIRES:
LES LUNDIS SEULEMENT 1 h. p.m. à 6 h. p.m.

MARDI, MERCREDI, JEUDI, VENDREDI
h. a.m. à 6 h. p.m.

SAMEDI9 h. a.m. à 10 h. p.m.

Il n'est pas trop tôt! Commencez dès
maintenant à préparer vos enfants pour
la rentrée des classes.

ROBES DE COUVENT
Robes confectionnées de spun de

laine, collet blanc, plis au corsage

et jupe par plis avec ceinture,

TISS!

Confectionnées de crépe

pour

  
   

      

   

POUR L
CONFECTION DE
JOLIES ROBES
DE COUVENT

 
Grand choix de Crépe de

Laine Ottoman, Serge, Alpine.

Tissus trés recherchés pour

costumes et robes de couvent.

Bleu marine et noir. Largeurs

54 et 56 pouces. Prix variant
de

1.95 * 3.50
 

 

SPUN Serge unie
ent jolie

ture tellem
>

oe vous en voudrez plu

leurs verges. Très

que pour Xo

ié aussi
e

Pescoloris
sont ravissants

Bleu pâle, lime, chamois,

se foncé, vert,

4 38 pouces

de largeur.
;

.La verge...
"    

BLOUSES
pour Garçons

Blouses en tissu fort et résistable.
Kaki et aviation. Coupe ample,
manches courtes, une poche. Va-
leur de 1.19. 89¢

Spécial, chacune..............

GILETS pour Ecoliers
Gilets en tricot de coton, rayés,
unis ou de fantaisic. Manches

longues ou courtes. Tailles: 24

à 32. Les prix varient de

49c à 1.29

 

   
BRETELLES

pour Garçons

Bretelles fortes, plusieurs nuan-

ces au choix. Une valeur de 35c.

Samedi, 25¢

chacune............... srousneuns“
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Communication officielle

+
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. de nouveaux développements sont

. aue le Japon ‘est prêt à capitu-

 

“chefs .
*lburs
‘* Afquait le: prochairr geste du pré-
+sident Truman. II semble aue,

aux Alliés
(Suite de la première page)

que usuelle, une fois la guerre
déclarée, Malik et le personnel
de son ambassade auraient dû être
internés, tout comme les Russes
confinerent l’ambassadeur Sato et
son personnel à l’ambassade ja-
ponaise de Moscou.
Les Japonais ont apparemment

permis à Malik de rester en com-
munications avec Moscou et le trai-
te toujours comme représentant
de son pays et non comme un pri-
sonnier.

WASHINGTON ATTEND
LES EVENEMENTS

WASHINGTON (PA) — La
Maison-Blanche déclara à 10 h.
40 ce matin que les Etats-Unis
poursuivront la lutte dans le Pa-
cifique, car elle n’a reçu aucune
offre officielle de paix.
Le secrétaire de presse, Ross,

déclara aux journalistes que le
président Truman n’est pas entré
en contact avec les Alliés au sujet
de l'offre de reddition, tarnsmise
par la radio japonaise,
Au reçu d’une offre officielle,

a dit M. Ross, les Alliés seront
consultés avant qu’aucun geste ne
soit posé.

Ross n’a pas entendu dire qu’on
convoquerait le Congrès en ses-
sion extraordiraire.
Questionné ay sujet de la con-

férence qui eut lieu entre le pré.
sident Truman, le secrétaire à la
Guerre Henry Stimson, le secré-
taire à la Marine James Forrestal
et le secrétaire d’Etat, James
Byrnes, Ross déclara: :

“Ils croient naturellement que

possibles, sinon éminents.
“Le président n’a rien reçu d’of-

ficiel au sujet de l’offre japonaise
de reddition. Comme nous tous,
il attend toujours de nouveaux dé-
veloppements.”

L'émission de Tokio, qui annon-
çait que le Japon discontinuerait
la lutte s’il pouvait conserver son
empereur, eut pour effet immédiat
les développements suivants:

1° Le président Truman con-
voqua le secrétaire d’Etat James
Byrnes, le secrétaire à la Guerre
Henry Stimson et le secrétaire à
la Marine, James Forrestal. En
partant, Byrnes assura qu’on.

n’avait encore reçu rien d'officiel
et que, même si cela était, il fau-
drait en faire part aux gouverne-
ment alliés, les Etats-Unis n’ayant
pas le pouvoir de prendre, seuls,
une décision. Forrestal a dit
qu’il s’attendait à de nouveaux dé-
veloppements.

2° Les légations suisse et sué-

par la Suède
Byrnes arriva à la Maison-Blan-

che, peu avant 9 heure: et cou-
rut presque, jusqu’au bureau du
président. Le secrétaire à la Guer-

 

re, Stimson, arriva, à son tour,|
quelques minutes plus tard.
Lorsque le secrétaire i la Mari

ne, Forrestal, apparut aux talons
de M. Stimson, on en vint 3 croi
re que tous les secrétaires du ca
binet se précipiteraient a la Mai-
son-Blanche.
Une journaliste, accrochée aux

habits de M. Byrnes, s’informa:
“Qu’en pensez-vous?”
“Je ne sais presque rien,” ré-

pliqua-t-il. “Je vous en reparle-
rai en sortant.”
MM. Stimson et Forrestal ne

firent aucun comme ‘aire. Le
chauffeur du secrétaire à la Guer-
re admit qu’il était venu en tou-
te hâte et pour cause!

“Je le sais, dit-il en souriant,
car le chef me l’a dit.”
Des portes-paroles des légations

suisse et suédoise, doivent ser-
vir d’intermédiaires pour trans-
mettre la déclaration de reddi-
tion — assurèrent que cet avis

émanera des autorités diploma-
tiques en Suisse ct en Suède, qui
en feront part aux diplomates amé-
ricains.
Le président Elbert Thomas

(démocrate de l’Utah) est d’avis
que le gouvernement devrait ac-
cepter les termes de capitulation
transmis par l’agence Doméi, s’ils
lui sont soumis officiellement. Se-
lon lui, “il ne serait pas mauvais”
que l’empereur conserve le pou-
voir.

“Si nous permettons au Japon
de conserver son empereur, cela
nous permettra de traiter avec
un gouvernement constitu’’ nnel.
Les Alliés pourront traiter les

Japonais aussi rigoureusement a-
vec l’empereur au pouvoir que
si le Japon était complètement
désorganisé, ajouta-t-il.
Au sujet de la rétention de

l'empereur du Japon, deux éco-
les d'idées existaient au Congrès.
L’une pensait comme Thomas:
l’autre croit fermement que l’em-
pereur devrait être détrôné et le
régime aboli.
Ceux qui étaient pour que l’em-

pereur conserve la haute-main
justifient leur opinion en disant

|! que de le démettre de ses fone-
tions renversera complètement
l’édifice social et religieux du Ja-
pon et que le chaos én résultera.

D'autres prétendent que tant
que l’empereur contrôlera la cli-
que militaire on ne peut avoir
l’assurance d’un Japon pacifique.
SAN -- FRANCISCO (PA) —

Le Japon a annoncé aujourd’hui doise expliquèrent que l'offre ja-
ponaise — qui, selon l’agence
Doméi, doit être transmise par,
l'intermédiaire de ces gouverne.
ments neutres — ne sera pas pro-,
posée par elles mais bien qu'elle ;
sera transmise aux diplomates
alliés dans les capitales suisse et
suédoise.

3° Le Service secret ferma les
entrées de la Maison-Blanche au
moyen de corde, car la foule com-
mencait à se presser autour des
clôtures. Dans l'avenue de la
Pennsylvanie, dans le parce La-!
fayette, la foule grossissait à vue
d'oeil.
On attend toujours un commu-|

niqué officiel. Dans l'intervalle |
les spéculations tournent autour
de la condition émise par le Ja-,
pon, soit que l’empereur conserve.
le pouvoir.

L’ultimatum du 26 juillet, lancé !
de Potsdam, ne fit pas mention de
l’empereur. Donc il va de soi que
les Alliés mettront du temps à ré-
pondre à la proposition japonaise.

L’ultimatum de Potsdam récla
mait simplement l’établissemen-,
dans un avenir rapproche, d’un

“gouvernement responsable et pa-

cifique”. ,Ç
Il semble que le Japon n'a pas

très bien compris ce qu’impliquait

l'uitimatum de Potsdam, pourtant

bien explicite: =

“Nous ne dévierons pas. Il nya

pas de choix possible. Nous n’ad-

mettrons aucun retard.”
Le secrétaire à la Marine, Ja-

mes Forrestal, qui quitta la Mai

son-Blanche avec le président Tru-

man, presque en même temps que

M. Byrnes, a dit cependant espé-

rer que le rapport soit véridique.

14 ajouta attendre de nouveaux
développements “sous peu”.

Forrestal partit avec le secré-

taire à la Guerre, James Stimson,

après une séance d’une demi-heu-

re avec le président Truman, con

voquée hâtivement par suite de

l’émission de Doméi, annonçant

ler, à condition que l’empereur
puisse conserver le pouvoir.

Les remarques de Forrestal se
limitèrent à ces réponses cConci-
ses:

Q. — Est-il vrai qu’on parle de
capitulation?

R. — “Je l'espère.”
Q. — Croyez-vous qu'il y aura

bientôt de nouveaux développe-
ments?

R. — “Sûrement.”

Forrestal laissa entendre qu’il
attendait du neuf dans une demi
heure et peut-être avant.
Le secrétaire à la Marin: refu-

sa de pousser plus avant ses com-
mentaires en disant: M. Stimson
est le doyen de cette délégation.’
M. Stimson n’avait rien a dire.
Quelques minutes plus tard, le

secrétaire Byrnes sortit et dit n’a-
voir rien reçu d’officiel.
Cependant, Byrnas fit observer

aux journalistes qu’au c&s où l’on
recevrait une offre de. rèddition
officielle, il sera toujdify
pensable d'entrer /#4"tdiimimica-
tion avec les autres. gouverne-
ments æliés avant de prendre
une décision.5;
“Noûs ne” Tesoraasin da.

voir consultélps” atitres gouver-
nements -alliés”, a dit M. Byrnes.

mime Jes -. trols’ principaux
militairés retournaient à

bÿréaux respectifs, rien n’in-

     

 

pour quelque temps du moins,
le président devra se contenter

qu’il est prêt à se rendre aux
conditions de capitulation de Pots-
dam pourvu que l’empereur Hiro-
hito retienne le pouvoir, mais la
Maison Blanche a clarifié la
question en disant que l'offre n'a
pas été reçue officiellement et
que la guerre se poursuit.
Le Japon, par l’entremise de

Doméi, déclare que Voffre a été
transmise par la Suède et Ja
Suisse, et Radio-Moscou dit que
l’ambassadeur russe à Tokio a été
averti officiellement de la déci-
sion.

L'agence Doméi déclara par ra-
dio que l’offre fut communiquée
aux Alliés par des intermédiaires
neutres et exprima l’espdir. que
la réponse arrivera bientôt, met-
tant in ainsi à la furie alliée dé-
chaînée contre le Japon par l'em-
ploi de la bombe atomique et
var l’effort de guerre conjoint de
la Grande-Bretagney des Etats
Unis, de la Chine et de la Rus
sie.

Truman confére
Le président Truman conféra

rapidement avec une partie de
' son cabinet moins de deux heu-
res après l’émission originale de
Doméi à 7 h. 30 du matin, heu-
re avancée de l’est, (8 h. 30, heu-
re avancée de l'Atlantique.)
En Grande-Bretagne, le bureau

du premier ministre dit qu’aucu-
ne nouvelle n’a été reçue au su-
jet de l'offre; on ne fit aucun
autre commentaire. Radio-Mos-
cou diffusa l’offre de Tokio sur
une base “de source autorisée”.
La déclaration de Doméi fut

captée d’abord aux Etats-Unis par
la Presse associée et par les pos-
tes d’écoute du gouvernement. La
dernière phrase a été coupée
pendant l’émission de 7 h. 30,
mais le texte complet de la dé-
claration fut donné par Doméi à
9 h. 30 du matin. Une partie de
la déclaration fut donnée aussi à
7 h. 51 du matin.
Pour appuyer sa demande que-

l’empereur soit respecté, Doméi
cite une émission américaine du
capitaine E. M. Zacharias disant
que les Japonais seraient libres
de déterminer leur forme de gou-
vernement, d’après la. charte de
l'Atlantique, une fois que l’enne-
mi aurait accenté les conditions
de paix des Alliés.
Le Japon avait refusé les con-

ditions de capitulation de Pots-
dam, le jour après l'émission de
l’ultimatum. L'usage de la bom-
be atomique et l’entrée de la Rus-
sie en guerre sont survenus après
cela.

(A Londres, le ministère aux
Affaires étrangères assura n’avoir
pas eu vent du rapport.) '
Doméi annonca que le Japon,

par l'intermédiaire, des gouver-
nements suisse et suéaols, faisait
part aux Alliés de son acceptation.

Si le rapport de Doméi corrobo-
re les communications officielles
faites aux Etats-Unis et aux gou-
vernements alliés, cela signifie
sque le dernier membre de l’axe
‘Tokio Rome-Berlin a capitulé trois
mois et un jour après la reddition
de l’Allemagne hitlérienne.

Cela impliquerait la cessation
des hostilités qui débutèrent le 18
septembre 1931 par l'attaque nip-
ponne de la Mandchourie, suivie
de la prise d’une immense partie
de la Chine et dont le point cul-
minant fut l'attaque de Pearl
Harbor, le 7 décembre 1941,
La première question qu’on se

ase par suite de la déclaration de
Doméi, c'est la condition émise au d'attendre les événements.
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sujet de l’emperelir. La déclara-  
 

Volet quelques-uns des savants qui ont participé à la découverte de la force atomiq
ENRICO FERMI, professeur à l’université Columbia, fit les premières expériences avec l
bureau américain de recherches scientifiques,
mique à Los Alamos,

Allemands.

  

uranium en Italie,
dirigea les premiers travaux exécutés sur la bombe atomique;

N.M.; C.J. MacKENZIE, directeur du Conseil national des Recherches,
américains qui ont travaillé à la puissante bombe; le docteur NIELS BOHR, savant danois,

ue utilisée dans la nouvelle bombe contre le Japon. De gauche à droite:
dès 1930; le docteur VANNEVAR BUSH, directeur du

J.-P. OPPENHEIMER dirige le laboratoire de bombe a“n.
faisait partie du comité technique de savants britanniques, canadiens et
qui s’est enfui à Londres après avoir refusé de travailler pour les

 
 

tion de Potsdam ne touche pas à
cette question et laisse à entendre
que les Alliés ont l’intention de
lui pérmettre de continuer le pou-
voir.

Les feuillets américains qu’on
fit pleuvoir sur le Japon, deman-
daient au peuple japonais de fai-
re pression auprès d’Hirohito afin
de terminer la guerre aussitôt que
possible. Durant plusieurs mois, le
bureau d’information en temps de
guerre des Etats-Unis s’abstint,
dans ses émissions au Pacifique,
d’attaquer Hirohito.

Selon le Federal Communica-
tions Commission, une autre émis-
sion de Doméi rapporta:

“On apprend de source autori-
sée que le gouvernement japonais
a décidé d’accepter la proclama-
tion tripartite de Potsdam du 16
juillet (sic), tel qu’approuvé par
l'URSS.”
Radio-Moscou lança cette dépé-

che éclair:
“De source autorisée, on ap-

prend que le gouvernement japo-
nais a décidé d’accepter la déclara-
tion tripartite’ de Potsdam, du 16
juillet, approuvée plus tard par
l'URSS.

Texte ducommuniqué
Voici le texte de la transmis-

sion:
Le gouvernement japonais

adressa, aujourd’hui, les communi-
cations suivantes ‘aux gouverne-

ments suisse et suédois, afin qu’ils
les transmettent aux Etats-Unis, à
la Grande-Bretagne, à la Chine et
à l’URSS:
En obéissance au commande-

ment gracieux de Sa Majesté l'Em-
pereur qui, toujours désireux- de
promouvoir la cause de la paix
mondiale, désire vivement la ces-
sation des hostilités en vue de sau-
ver le genre humain des calamités
qui l’attendent, si la guerre se
poursuit plus avant, le gouverne-
ment japonais, il y a déjà plusieurs
semaines, demanda au gouverne-
ment soviétique, avec lequel il en-
tretenait alors des relations de
neutralité, de remplir un bon offi-
ce en restaurant la paix vis-à-vis
des puissances ennemies.
Ces efforts, dans l'intérét de la

paix, ayant malheureusement
échoué le gouvernement japonais,
pour se conformer à l’auguste dé-
sir de Sa Majesté de restaurer la
paix dans le monde, et désireux de
mettre un frein aux souffrances
indescriptibleg de la guerre, a dé-
cidé ce qui suit:
Le gouvernement japonais est

prêt à accepter les clauses énumé-
rées dans la déclaration conjointe,
faite à Potsdam le 26 juillet 1945,
par les chefs d’Etat de la Grande-
Bretagne, de la Chine et des Etats-
Unis et, plus tard, ratifiée par le
gouvernement soviétique à condi-
tion que la dite réclamation ne ré-
clame rien qui pourrait diminuer
le prestige de Sa Majesté ou lui
enlever les prérogatives du pou-
voir qui sont siennes en tant que
gouverneur souverain.
Une émission ultérieure de

Doméi retransmit la déclaration à
9 h. 30, ce matin, (heure d’Otta-
Wa) et termina comme suit:

“Le gouvernement japonais es-
père sincèrement que ceite con-
dition sera autorisée et désire vi-
vement recevoir sous peu une indi-
cation explicite à cet effet.”
La déclaration de Potsdam fut

rendue publique, le 26 juillet, par
le président Truman, le premier
ministre Churchill et le président
Chiang Kai-shek. L’U.R.S.S. joi-
gnit son nom à la déclaration, il
y a deux jours, lorsqu'elle déclara
la guerre.
Le discours du président Tru-

man, hier soir, a apporté une nou-
velle confirmation à la détermi-
nation dans laquelle se trouvent
les Alliés de détruire complète-
ment le Japon; a moins que ce  

Précautions

prises...
(Suite de ta première page)

heur d’être malades ou de se faire
blesser.

Outre l’immunisation régulière
donnée avant le service dans la
guerre d’Europe, l’armée et la
marine vaccineront leurs hommes
contre le choléra. On croit que le
vaccin sera donné dans les régions

| d’entrainement aux Etats-Unis ou
dans le sud du Pacifique, quel-
que temps avant le combat.

Pendant la guerre européenne,
les soldats et les “iatelots cana-
diens ont été immunisés contre
la petite vérole et la diphtérie,
quand l'épreuve subie montrait
qu’ils étaient susceptibles d'en
être atteints. Ils recevaient la fa-
meuse inoculation T.A.B.T., qui
comprend la typhoïde. le vaccin
parathyphoïde À et B et la toxoi-
de contre le tétanos.

La force aérienne a un pro-
gramme semblable mais un peu
plus étendu. Tous les aviateurs
canadiens ont été inoculés contre
la diphtérie depuis juin 1941, et
tous ceux qui vont dans le Paci-
fique reçoivent une dose de pré-
caution extraordinaire. Les autres
inoculations sent les mêmes que
pour les deux autres services.

Les aviateurs allant sur le théâ-
tre du Pacifique pa. afr sont aussi
vaccinés contre la fièvre jaune.
Toutefois, cette précaution est
prise parce qu’il. “asseront par
l’Inde,-et la loi de ce pays exige
que quiconque y entre soit vacciné.
“Une des principales raisons de

s'inquiéter des maladies tropica-
les, c’est qu’elles sont étranges
pour la plupart d’entre nous,” a
déclaré un officier médical raval.
“On peut être certain qu’avec le
soin médical voulu, qui a tou-
jours été prodigué aux trzi:zs du
Commonwealth britannique et des
Etats-Unis, nos hommes courront
beaucoup moins de dangers que
sur les théâtres de guerre euro-
péens.”

 

 

pays ne consente a une reddition
sans conditions.

Communiqué de Potsdam
1—L’élimination de l’autorité et

de l’influence de ceux qui entrai-
nent le Japon dans sa carrière de
conquête, et ce pour toujours.
2—L'occupation de certaines re-

gions du territoire japonais, com-
me l’entendront les Alliés, jus-
qu’à ce qu’un nouvel ordre de
paix et de sécurité soit assuré
dans le monde,
3—La souveraineté japonaise

sera limitée aux principales îles
de Jl’archipel: Honso, Hokkaido,
Kiou-Siou, Shikok et quelques au-
tres de moindre importance.
4La mise à exécution des

clauses de la déclaration du Caire,
par lesquelles le Japon se verra
enlever toutes ses conquêtes.
5—Le désarmement total des ar-

mées japonaises.
6—La nation japonaise ne sera

pas tenue en esclavage.
T—Une justice rigide pour les

criminels de guerre.
8&—Le gouvernement japonais

devra faire disparaître tous les
obstacles qui pourraient entraver
le rétablissement de la démocra-
tie, la liberté de parole, de culte
et de pensée.
9—Le Japon pourra conserver

les industries essentieites au bon
fonctionnement de son économie,
pour Jui permettre de faire des
réparations en espéces.
10—Le Japon aura acces au com-

merce international.
11—On lui promet de retirer

les troupes alliées d’oceupation
lorsqu’il aura établi un gouverne-
ment pacifique “conformément
au désir — exprimé librement —
par le peuple japonais.”

Russes pris
au piège en
Mandchourie

TCHOUNG-KING (PA) — En-
viron 200,000 Russes, blancs,
rouges et “neutres”, sont pris au
piège en Chine et en Mandchourie
par l'entrée soudaine de la Russie
dans la guerre du Pacifique et
tou: se trouvent menacés d’un côté
‘ou de l'autre. Les deux plus
grandes colonies russes sont à
Shanghaï et à Harbin, où proba-
blement les Japonais interneront
immédiatement tous les nationaux
russes, y compris les Russes blancs,
qui leur sont hostiles.

 

Les journaux

canadiens.
(Suite de la 1ère page)

Colombie avec le poisson du bas-
St-Laurent. II va sans dire que
c'est le poisson gaspésien qui rem-
porta tous les suffrages.
M. Duplessis a visiblement saisi

l’occasion pour détruire dans l’es-
prit de quelques journalistes de
langue anglaise certains préjugés
tenaces contre Québec et les Ca-
nadiens français. Il a signalé la
part prise dans la guerre par les
nôtres et l’un de ses ministres pré-
sents, l’hon. Onésime Gagnon, au-
rait pu signaler que, pour sa part,
il a fourni deux fils à l’armée du
Canada.

“Apprenez à mieux connaître
Québec”, dit-il aux journalistes.
“Vous comprendrez alors qu’il
n’existe pas dans le pays de Cana-
diens plus loyaux, plus franes, ni
plus profondément patriotes.
Nous avons nos défauts, mais ad-
mettez que nous sommes assez gé-
néreux pour enlaisser aux autres.
Nous avons surtout nos qualités
que vous apprécierez davantage en
les connaissant mieux.”
Avec fermeté, mais aussi avec

beaucoup de gentillesse dans l’ex-
pression, M. Duplessis fit allusion
a…: délibérations de la conférence
dont il a vanté le bon esprit et le
désir de coopération. “La province
de Québec ne demande pas de fa-
veur”, dit-il, “nous voulons vivre
et laisser vivre. Mais nous vou-
lons aussi que justice nous soit
rendue.”

L’hon. Onésime Gagnon, tréso-
rier provincial, a cité d’intéressan-
tes anecdotes sur l’amitié de La-
fontaine et de Baldwin qui, en
quelque sorte, fut la base de la na-
tion canadienne. “Si nous retrou-
vons dans nos relations récipro-
ques l'esprit qui animait Lafontai-
ne et Baldwin”, dit-il en terminant,
“nous pouvons faire face à l’avenir
avec confiance.”
Les journalistes, tant de langue

anglaise que de langue française,
ont exprimé leurs remerciements
à la délégation de Québec au cours
de cette réception qui fut une
aimable réussite de l'unité natio-
nale.

+

Juin
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souligne...
(Suite de la tre page)

re sur l'attitude du maréchal Pé-
tain en marge de l'invasion alliée
de l'Afrique du Nord, en novem-
bre 1942.
La défense doit présenter son

dernier témoin aujourd'hui.
Charles Donatti, ancien adminis-

trateur municipal dans le gouver-
nement Pétain à Vichy, a presque
provoqué une émeute hierædans la
salle d'audience, en criant que
“des millions de français croient
que le procès est une eréur poli-
tique”.  

Les Alliés ne vont

pas répéter leur
avis, dit Truman

Par Clyde BLACKBURN
WASHINGTON (PC)— Le pré-

sident Truman, au cours de son
allocution radiophonique hier soir,
a indiqué que les Alliés n’enver-
ront pas au Japon un autre ultima-
tum de capitulation. Le président
est revenu récemment de la con-
férence à Potsdam.

Il révéla aussi que le Canada en
plus de la Grande-Bretagne et des
Etats-Unis, est en possession de ce
qui est considéré comme étant le
secret le plus précieux au monde.

La discussion du président sur
la bombe atomique et l'entrée de
la Russie en guerre contre le Ja-
pon a jeté dans l’ombre le rapport
sur la conférence de Potsdam, qui
ajoute peu à la déclaration con-
jointe qui a suivi la clôture de la
conférence.

Il déclara que seuls ie Canada,
le Royaume-Uni et les Etats-Unis
connaissent les secrets de la bom-
be atomique et qu’ils les garderont
jusqu’à ce qu’un contrôle quelcon-
que soit établi “pour nous proté-
ger et le reste du monde du dan-
ger de la destruction totale”.

Mais, la bombe sera utilisée
contre le Japon, avertit le prési-
dent, “jusqu'à ce que nous ayons
détruit la puissance japonaise de
faire la guerre; seule une capitu-
lation japonaise empêchera son
usage”. ,

Les gouvernergents britanuique,
américain et chinois ont donné au
Japon des avertissements suffi-
sants pour qu’il comprenne ce qui
l'attend, dit le président.

M. Truman a révélé que “la
plus importante question” à l’a-
genda de Potsdam fut le plan pour
mener la guerre contre le Japon
à bonne fin, et que la Russie avait
consenti d’y participer avant qu’el-
le reçut l’information de l’usage
projeté de la bombe atomique,

L’allocution ne jeta aucune lu-
mière sur les méthodes que les
Alliés entendent employer contre
l'Allemagne pour le vartage des
réparations de guerre avec les
pays qui ont participé avec eux à
la guerre.
Le président ne mentionna pas

non plus la déclaration dans le
communiqué conjoint que les jour-
nalistes de la presse aliiee auront
libre accès aux pays contrôlés par
la Russie, sujet qui a soulevé les
vives critiques du Congrès améri-
cain dans le sens que la promesse
soviétique était très vague.
M. Trumas promit que les Etats-

Unis aideront “jusqu’à la limite
de nos ressources” à l’alimentation
et à la restauration des peuples
éprouvés de l’Europe à moins que
“nous voulions perdre quelques-
uns des principes qui forment la
base d’une paix internationale,
tant désirée par le monde.”

Le président demanda aux ci-
vils japonais de quitter les centres
industriels immédiatement afin
d’épargner leurs vies.

“Je réalise la signification tra-
gique de la bombe atomique”, dé-
clara le président. “Sa production
et son usage n'ont pas été entre-
pris à la légère par notre gouver-
nement.”
“Nous venans de recevoir une

terrible responsabilité.
“Nous remercions Dieu que ce

soit nous qui l’ayons reçue, et non
pas nos ennemis.”

M, Truman ne parla pas des of-
fres de paix de Tokio. Au contrai-
re, il souligna les avertissements
précédents donnés au Japon, sur-
tout l’ultimatum de Potsdam, et
que tous ont été ignorés.

Hier soir, le président répéta

 
 

 

“Les Japonais

‘

ont déjà subi presque quotidiennement des bombard
japonaises. Or les scènes de destruction commecell
rien en co nparaison de l’annihilation complète qui résultera des bombes atomiques jetées e
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qu’il n’y avait aucune entente, ni
promesse secrète faites à Berlin
“en plus des ententes militaires
existantes”. Une de ces ententes
militaires, ajouta-t-il, est la décla-
ration de guerre de la Russie -con-
tre le Japon.
“Les Japonais apprendront bien-

tôt quelques-unes de ces ententes
militaires secrètes de Berlin”, dit
M. Truman. “Ils les connaîtront
les premiers — et ils ne les aime-
ront pas.”
Résumantles résultats de la con-

férence de Berlin, M. Truman sou-
ligna les points suivants des en-
tentes politiques relativement à
l'Europe:
1—Le Conseil des Cinq, compo-

sé des ministres aux Affaires
étrangères de la Grande-Bretagne,
des Etats-Unis, de la Russie, de
la France et de la Chine, a été
formé pour régler la paix en Eu-
rope d’une façon ordonnée et dans
Tesprit de coopération, sans une
seule grande conférence de paix,
et dans la croyance que “l’étude
adéquate maintenant fera peut-être
éviter la semence de guerres futu-
res”.
2—Ce conseil rédigera un traité

de paix pour l’Allemagne, mais ne
pourra pas être mis en vigueur
avant que l’Allemagne “ait déve-
loppé un gouvernement responsa-
ble”. Dans l'intervalle, l’Allema-
gne sera libre du nazisme, des ar-
mements, des indistries de guer-
re, de son état-major “et de tou-
tes ses traditions militaires” et les
Alliés chercheront à la transfor
mer en “nation décente”.

3—La base des réparations si-
gnifie que la Russie et la Pologne
recevront la moitié de ce qui est
pris del’Allemagne, et le reste
ira aux autres Alliés. Les buts
des réparations sont: D’abord d’en-
lever à l’Allemagne de toute sa
machinerie et autres choses qui
luf permettraient de fomenter une
autre guerre, et deuxièmement,
afin d’aider aux autres pays de se
restaurer après leur destruction
par le Reich,

4—En enlevant à l’Allemagne
les 40,000 milles carrés qui ont été
donnés à la Pologne, les Trois à
Berlin ont déterminé que seule-
ment environ 1,500,000 Allemands
se verront forcés à évacuer la Po-
logne et réintégrer l’Allemagne,
tandis que la Pologne aura à ab-
sorber 4,000,000 de Polonais ve-
nant de Russie?
5—La décision de donner à la

Russie le tiers de la partie nord
de la Prusse orientale, avec son
port de Koenigsberg, a été prise
en réalité à Yalta par le prési-
dent Truman, le premier ministre
Churchill et le maréchal Staline,
et alors devenait obligatoire à
Potsdam.
6—Les pays de l’est de l’Europe

ne devront subir l’influence d’au-
cune autre puissance.

T.—Les Trois se sont entendus
en plus que dans ces pays, y com-
pris la Finlande et la Pologne, ‘la
presse alliée sera libte doréna-
vant de rapporter aumonde les
développements qui s’y feront.”
8—Les Etats-Unis ont soumis à

Berlin un plan pour l’usage libre
des grandes voies fluviables, en
Europe — le Danube, les détroits
de la mer Noire, le Rhin, le canal
de Kiel et autres. “Une des cau-
ses les plus persistantes de guer-
re en Europe”, dit le président,
“a été le contrôle égoïste des
cours d'eau en Europe.”

Tokio promet une
nouvelle importante
pour lundi matin
SAN-FRANCISCO (PA) — Le

Japonf ébranlé, radiodiffusera lun-
di prochain “un message sensation-
nel aux peuples de la terre éprou-
vés par la guerre”, rapporte au-
jourd'hui Radio-Tokio.

Cette étonnante communication
dit que l’émission sera faite à 1 h.
30 de l'après-midi, le 13 août (mi-
nuit et demie à Ottawa), mais ne
donna aucun autre détail sur sa na-
ture, autre qu’elle viendra ‘‘direc-
tement du peuple japonais”.

Radio-Tokio interrompit un: pro-
gramme régulier pour avertir les
gens aux écoutes “qu’ils ne vou-
dront pas manquer cette nouvel

 

le monde”.

Les postes d'écoute dans le mon-
de entier ont été invités instam-
ment à capter “cette émission très
importante”.

L'annonce de l'émission de lundi
prochain a été enregistrée par
l'American Broadcasting Company
à San-Francisco.

Elle incita de vives spéculations
parmi les officiers et les journa-
listes attachés au quartier général
du général MacArthur à Manille.
Spencer Davis correspondant de
Ja Presse associée à Manille, dit
que la déclaration de Tokio est gé-
néralement interprétée par les ob-
servateurs comme signifiant “le
commencement de la fin”.
Dans l'intervalle, le peuple japo-

nais a reçu la nouvelle d'un jour-
nal de Tokio que la Russie avait déclaré la guerre au Japon pour

le d'importance vitale pour tout

L’aviation

nipponne...
(Suite ae la première page)

Onze avions de la petite escadril.
le du suicide, qui a attaqué la flot-
te. ont éié desrendus. Un des pilo-
tes-suicides a réussi à frapper uns
petite unité navale légère, proba-
blement un petit croiseur ou ‘n
contre-torpilleur, qui s'est retud
sans aide. Deux appareils ennemis
ont été descendus dans le voisi-
nage de la flotte, la veille.
Les pilotes américains et britan-

niques ont balayé le territoire de
l'aérodrome de Misawa, à l'extré-
mité nord d’'Honsho, jusqu’à l'aé-
redrome de Maisushima, 4 160 mile
les plus au sud au cours de raids
suivant la promesse de l'amiral
Halsey d'appuyer l’entrée en guers
re de la Russie en paralysant l’a-
viation nipponne.

Les aéroglisseurs japonais onf
été mentionnés pour la premièra
fois quand un communiqué a dit
que les pilotes navals de la flotte
britannique ont détruit 24 trans-
ports de troupes.

Les aviateurs britanniques et
américains ont coulé conjointes
ment “plusieurs” petits navires jae
ponais et en ont avarié d’autres.
Le communiqué couvre seule

ment l’action initiale d’hier.
Dans l'intervalle, les aciéries de

Kamaishi, dans le nord d’Honshio,
fument encore à la suite du boms
bardement qu’elles ont subi de la
part de la 3e flotte américaine.
En ajoutant aux dégâts subis par

les Japonais, la 1ère escadrille des
avions de la flotte a rapporté, hier,
que dans le cours des quatre mois
du 26 mars au 29 juillet, opérant
des Rious-Kious, ses avions ont
coulé 212 navires japonais, un to
tai de 166,660 tonnes, en ont ava-

rié 246, soit 153,855 tonnes, et ont
détruit 45 appareils.
Les pertes infligées à l’ennemli

par les pilotes des avions navals
furent les suivantes:

Hier, les pilotes américains ont
détruit 124 avions, en ont avarié
57, tous sur le sol. Les pilotes brie
tanniques ont détruit 22 aviong
au sol'et 24 aérogliseurs, et en
ont avarié 19 sur le sol.

Les correspondants de la Pressa
associée, à bord les navires de
guerre au large du Japon, disent
que les formations d’avions lancee
fusées ont pilonné, a base altitude,
tout le territoire entre l’extrémité
nord d'Honsho jusqu’à Tokio, et
qu’hier fut “leur meilleure joure
née depuis que la 3e flotte a come

itoire japonais le 10 juillet der
nier”.
Le correspondant, Richard

O'Maley, cite des officiers d’opérae
tions qui disent que les avions ens
nemis détruits au sol avaient leur
plein d’essence et étaient prêts à
partir. Les officiers expriment
l’opinion que les raiders alliés
trouvent les avions japonais qui
forment la réserve -en cas d’inva-
sion.

Les communiqués d’hier et d’au-
jourd’hui ne rapportent que les
simples faits que les avions ont
raidé Honsho, mais Al Dopking,
corespondant de la Presse assoe
ciée, envoya le message suivant du
bord du cuirassé sur lequel il se
trouve:

“Ils ont surpris les Japonais,
ont détruit nombre d'avions au sol,
ont coulé au moins deux petits na-
vires et en ont avarié une demie
douzaine ou plus, sans subir de
pertes sérieuses.”
Pour appuye: le communiqué de

l’amiral Nimi:z disant que le bom-
bardement de Kamaishi, hier,
avait causé des dégits sérieux aux
aciéries, O’ Malley, dans un messas
ge, dit que la fumée s’élève en
core aujourd’hui au-dessus de la
ville en ruines.

Tandis que les lourds navires de
guere de l'amiral Halsey et les
unités navales légères britanniques
procédaient a leurs bombarde.
ments, des destroyers ont could
un petit cargo ennemi et trois au-
tres petits navires.
La résistance aérienne japonale

se a été à peu près nulle après
que la première attaque sérieuse
contre la 3e flotte, ‘hier, fut dis
persée définitivement. ;
en

Un vaste

front...

(Suite de la premiére page)

des régions des villes occupées de
Manchouli et Chalainoerh.
Le deuxième point important

\d’attaque se trouve vers le& sude
ouest, le long de la rivière Sune
gari, à partir de l'extrémité de
la région de Fuyuan, en Manda
chourie, à 41 milles au sud-ouest
de Khabarovsk,
Le troisiéme point d’attaque se

trouve dans la région du lac Bor,
à quelque 120 milles au sud de
Manchouli, région importante pare
ce qu’elle se trouve dans le sec
teur de la vieille route commer-
ciale conduisant en Mandchouria
d’Oulan-Bator, capitale de la Mone
golie.
Les Russes, bien qu’ils n’aient

pas encore annoncé leurs comman-
dants ou leurs groupes d'armées,
paraissent avoir lancé de puis.
sants effectifs conter les Japo-
nais et tout indique que les gains
de neuf à quinze milles, effectués
hier, seront de beaucoup surpassés
aujourd’hui.

—

effectuer une fin prochaine des
hostilités.
Doméi, au cours d'une émission

captée par la Commission fédéra-
le des Communications, dit que
le journal Yomiuri Hochi a déclae
ré en grande manchette ce matin,
que “la Russie est entrée en guer
re afin de coopérer à la conclusion
prochaine de la guerre”.
Doméi déclare que tous les jour-

naux métropolitains du Japon ont
agi de concert pour “répandre
sous de grosses manchettes la
nouvelle que l'Union soviétique
était en guerre cotre le Japon”.
Les textes des communiqués du

quartier général impérial concers
nant l'invasion de la Mandchous
rie et la déclaration de guerre par
les Russes on! été publiés “sans
commentaires” dans tous les quoti- diens, dit Doméi.

#

mencé ses attaques contre le ters ‘

| -

p
i
1

T
E



v ' ©

ois LE DROIT, OTTAWA, VENDREDI 10 AOÛT 1945 _

Heures d'été du magasin: 9 h. 30 a.m. à 6 h. p.m.
Ouvert toute la journée, samedi — Fermé lundi

  

 2:05Bonnes nouvelles! Magnifiques manfeaux de fourrures confectionnés d'après la mode de la
 

nouvelle saison à un prix d'épargne de mi-été. Dans tous les groupes vous frouverez la valeur-

 

 

 

| maximum pour le prix . . . dans le choix des fourrures, l'élégance des genres et la qualité de la

| confection. Naturellement . . . vous achetez avec confiance chez Freiman. Soyez sage et écono-

| misez . . . choisissez vofre manfeau maintenant! |
 

 

® Seal électrique ® Seal brun (lapin teint)

- : (lapin teint) ® Mouton — Mouton
; procédé© Vison-teint coney  lapin teint(illustré) ° Seal électrique — lapin

teint, garni de Mouton
® Opossum, peau bariolée de Perse

 

VOUS ACHETEZ AVEC CONFIANCE CHEZ FREIMAN
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 Pour la qualité et

la durée
    

 

  

  

e Manteaux de chat sauvage,

gami de mouton Bombay

 

© Seal franais (lapm teint),

 

    
  

  

    

 

gris (mouton procédé) ’
| e Rat musqué - coney rayé (lapin teinf) 6 Seal électrique (lapin teint), gami de mouton

‘Ç çÇ mouton procédé) )
e Manteau court en Antilope (illustré)

e Opossum américain, peau bariolés 3
9 Viscacha À rayures de vison 3
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En vente

demain

 

Robes

- estivales

Pinafores

fraiches! -
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; \ Le choix ici est exceptionnel . . . robes
§ RR

N cy .ù A de seersuckerstissés, chambrais avenants,
N NN . cq .AN 0 chics spuns rayonnes, thick'n thins d’une

  

belle venue. Robes et pinafores pour

           

 

08
5/
00
7

3
c
o
r
s
e
s

S
o
s

0

terminer la saison et pour l’année sui-

vante. Voyez la variété des modèles et

D

p
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e
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couleurs . . . bleu, rose, beige, rouge,

rayures, fleuries et teintes unies. Tailles

12-20. Venez de bonne heure pour pro-

fiter du meilleur assortiment.

Eo ;

;
S

Au sous-sol chez Freiman

CHIC ECONOMIE!

Coquets manteaux de
circonstances ET

500 546
- (7TT,

Ravissants modèles en vogue. Manteaux légers de cir-

      

  

   

constances, splendides pour maintenant sur une robe ou un

costume. Genres carrés et ajustés, pleine longueur . . .

quelques modèles courts. Tous doublés de rayonne.

Teintes : rouge, noir, beige, jaune, bleu, vert. Tailles

12-20.

Au sous-sol chez Freiman

  

   

  

 

ROBES d'Eté pour toutes-petites
Les petites filles ont besoin de plusieurs robes. . Vous serez bien avisées de
vous en procurer plusieurs à ce prix. Organdie fleuri frais, avec manches
courtes et s’attachant au dos. Jolies garniture zigzag. Bleues, roses. Tailles
3-6. ‘

Au sous-sol chez Freiman

ECOULEMENT! -

Elégants manteaux pourfillettes!

Ensembles de manteaux pour enfants
Tweeds pratiqués:et ‘chmfortables tissus nouveautés. Manteaux ajustés et

pourPetsF1portant les tailles de 7 à 14! Ensembles dt.manteaux
t Ww

-

   

  

Aargbnnets et fillettes. Manteaux avec manches raglans
purée, “toit ou croisé, avec bonnet pointu ou casquettes pour
setiy,“Tailles 3 à 6. Assortiment complet de couleurs dans le groupe: °

Beïfié, gris, bleu, or, marine, brun. Soyez économes en profitant de cette allé-
chante épargne.

Au sous-sol chez Freiman

  

Sept
  

“ Heures d'été: 9.30 a.m. à 6 p.m. tous les jours — Ouvert samedi toute la journée — Fermé lundi .
——

Des aubaines des plus appréciables

Chic mobilier chesterfield
Quatrième Etage

 
Mobilier Waysagless de ? pièces, couverture de
tapisserie épaisse
La tapisserie tichement fleurie est de qual:te durable, jolies combinaisons de
couleurs pour agrémenter votre foyer. Chesterfield, fauteuil pour assortir et
fauteuil opposition, le tout fabriqué suivant les hauts prototypes Waysagless,
remplis de ressorts! Jolie monture à bois visible. Choisissez la couleurs de
votre préférence; rouille avec bleu. Une aubaine dont vous devriez profiter!

 

 
Mobiliers Waysagless de 3 pièces, couverture de
mohair d'une riche teinte

Une autre aubaine Waysagless chez Freiman! Ces mobiliers sont confortables
et d’un attrait captivant. De forme baril et coussins réversibles amovibles.

Remplis de ressorts.  Garnitures décoratives en bois visible. Chesterfield

et fauteuil couleur vin, fauteuil vert opposition. Ne manquez pas de le voir!
-

Meubles chez Freiman — Quatrième étage

 

 
Mobiliers de 2 plèces avec Otfoman… «chics couvertures de rayonne marron

\

'n mobilier qui embellira votre fover. Rempli de ressorts. Genre Lawson
veposant, de généreuses proportions. Chesterfield, grand fauteuil et ottoman.
Tous avec coussins réversibles pour assortir, genre amovibles. Une aubaine
par excellence chez Freiman. 139

’  



Huit

  

 
Prudence, prudence, prudence!
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[== | Royaume des Enfants ==

P'SINTERESSEMENT Dirécteur: ONCLE JEAN i FEDIFILR

Cornwall (Ont.)

  

Jogues (Qué.)
JOGUES, (Ont), (DNC)

Nous avons le plaisir d'avoir par-
mi nous M. l’abbé Armand Ma-
thieu, fils de M. Jean Mathieu. M.
l’abbé est professeur de théologie
au Séminaire de Québec. Il passe
ses vacances®dans sa famille et
assiste notre curé, M. l’abbé J.-V.
Pelchat, dans son ministère. Tous
les paroissiens de Jogues lui sôu-
haitent la bienvenue.

Mme Proulx doit passer quelques
jours à l'hôpital St-Paul de Hearst
pour l'enlèvement de ses amygda-
les. Elle est maintenant en con-
valescence chez sa mère, Mme O.
Proulx.

Dimanche dernier, les parois-
siens de Jogue sont allés en pèle-
rinage, en très grand nombre au
sanctuaire de Ste-Anne, de Hallé-
boutg.

Angers, Qué.

 

dommages dans la paroisse.

gers.
Mme Hervé Mongeon est par-

tie pour un voyage chez sa pa-
renté de Timmins, avec son pere
et sa mére M et Mme Bétanie
Mineault.
La pluie et le gros vent de mer-

credi 25 juillet ont ravagé plu-
sieurs granges et maisons brisant
les arbres et les cneminées de
maison, cela causa beaucoup de

|

Dimanche le 29 juillet, Soeur;
Aimée-du Bor.-Pasteur, des Soeurs

AINSI LES
PIEDS FATIGUES

Frottez-les copieusement aveo du Minaru et
vous scotirez le soulagement apporté aus
muscles ct articulations endoloris. Contre
douleurs et raideur dus muscles et articulations,
foulures des chevilles, torsions des membres,
le Minard est célèbre depuis plus de 60 ans, M. Ernie Pike et son “épouse

Vendredi dernier, Mme Henri Le- LotionneEeMilesJean:
page eva = l'honneur de SalWindsor, ont visité leurs parents,

es uline Lepage, à l'oc-| M, et Mme Palmire Hoguecasion de son prochain mariage,| gus.
avec le caporalsuppléant Léo Che! on"(AngelinaDuval)étaienten
ter0 sera célébré le visite chez M. Archellas Haman.

_, Ils sont heureux d’annoncer à:
Le shower, organisé par Mme H.|leurs parents et amis la naissance

Lepage etsa fille Mme Francis! d’une illette, baptisée Marie-Ju-
Jodoin (Irène) groupait 69 con-itiette-Gabrielle.
vives, à la demeure de Mme Le-| Parrain et marraine, M. e Mme
page, 27, rue Guy La future ma-| Roméo Haman, oncle et tante de
riée reçut de nombreux et jolis
cadeaux. Une adresse fut lue par

l’enfant.
; Nos félicitations à M. et Mme

la soeur de la future mariée, Mlle
Léona Lepage.

Fred Welch (Anna Grenier) à
l'occasion de la naissance de leur

Mile Pauline Lepage remercia fils, baptisé par l'abbé A. Mathieu
ses amies en termes émus et|sous les prénoms de Joseph-Fran-
choisis. çois-Raymond.
A l'issue de la soirée, un suceu- Parrain et marraine, M. et Mme

lent goûter fut servi par l’hôtesse Frank Tremblay. Porteuse, Mlle

aidée de quelques amies.

Funérailles de Mme

Excellent aussi contre pellicules et affections
eutanées.  Procurez-vous-eu une bouteille vue

fourd'hui miême; gardes-la à votre 135:

erni | vee

: ULINIMENTIya

MINARD

ÆÉducateurs, parents, medecins ont beau multiplier les conseils les

plus graves, il est encore des enfants qui vont se baigner immédiate-

ment après un repas. Vous savez le malheur qui arrive: infailliblement,

le baigneur est saisi de crampes et d'étouffement, d’une pesanteur qui

le coule au fond d « l’eau, et pour n’en plus revenir. Ne commettez

pas cette faute.
Prenez garde auss! aux jeux derrière les véhicules en marche.

Des bicyclistes s'appuyant sur des tramways, des enfants s’accrochant

aux automobiles, voilà autant d'accidents nombreux et irréparables.

Je vous avertis de ces deux dangers. Il en est d’autres dont je

vous parlerai.

CORNWALL (Ont.) (D.N.C.)    | Bonne Fête
«

10 août 1945

Nezan, Claire, 15 ans, Ottawa.
Lalonde, Roma, 8 ans, Cumberland.
Brouillette, Eliane, 11 ans, Verner.
Lamarche, Albertine, 14 ans, Alfred.
Lafond, Geneviéce, 1' ans, Belle-Riviére.

ANGERS (Qué) (D.N.C) du Sacré-Coeur d’Ottawa-Est, et
Mme Octave Demers ainsi que sa, Soeur Rose-Mrrie des Soeurs du
fille, Mme Sylvio Mongcon, sont | Sacré-Coeur. de Bouchette, étaient
allées faire un voyage à Montréal| en promenade chez leurs parents,
et à Québec en fin de semaine. |M. et Mme Aimé Mongeon, d'An

Mardi, le 31 juillet, Mlle Pearl gers. '
| Lundi le 23 juillet, eut lieu le

      
Gody était de passage chez sa;
grand’mère, Mme Octave Demers. baptême de Joseph-Charlemagne-
«Le soldat Roméo Routhier, qui! Armand, fils de M. Roméo Robin-
depuis trois ans étalt outre-mer, son. Parrain, M Charlemagne Ro-
est de retour chez ses parents, M.' binson, marraine, Mme Charlema-
et Mme Josanhat Routhier, d’An-| gne Robinson. |

—
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Latreille, Lucile, 14 ans, Casselman,
Rattey, Denise, 12 ans, Ottawa.
oël; Oscar, 14 ans, Cornwall.

Lalonde, Claire, 14 ans, St-Eugène.
Faubert, Richard, 12 ans, Espanola.
Gagnon, Suzanne, 13 ans, Verner.
Demers, Dolorès, 9 ans, Hawkesbury.
Boucher, Colombe, 11 ans, Lefaivre.
Lalonde, Raymonde, 10 ans, Lefaivre,
Vallée, Ronald, 11 ans, Ottawa.
Faubert, Richard, 12 ans, Chelmsford,
Laplante, André, 1 an, St-Albert,

 A la s. Mère Bruyère,
Chelmsford, Ont.

Fernande — Je me demande ce que l’Oncie Jean a pensé de

notre programme du 24 mai

Marcelaise — Tiens’ c’est sûr qu’il a dû aimer cela. La preuve

c'est qui ‘a fait imprimer dans Le Droit.

Fernande — Quand on pense que nos programmes paraissent dans

Pourquoiles marchands
manquent de Coke aujourd’hui

 —_

T
a
r
a
T
E

Ve

12 moût 1945

Cécile Tremblay. |
Mlle Jeannine Tremblay, élève ;

de M. Antoine Gagnon, de l’école !

Brodeur.
14 ans, Cornwall,

Beaupré, Pauline, 15 ans, Aylmer,

Patry, Claire, 12 ans,
Ouellette, Gaynor,

Lundi le 6 juillet, en l’église St-
Jean-Bosco, ont eu lieu les funé-

Gaudreau, Yvonne, 14 ans, Sudbury.

le journa! Des milliers de personnes nous lisent! Sais-tu, Marcelaise Blondin, Cormen, 11 ans, Hull. Hormisdas Mondoux: Ste-Anne du rang 12, de la parois-| Le Coca-Cola manque à cause de la penur1€ de sucre
que c'est ne grande responsabilité pour nous. Fenian 15ans, *Chelmsford. se de Jogues, est l'heureuse ga-, universelle qui résulte du désordre et de la confu-

Marcels1se gnante d’un concours de catéchis-
me, tenu dans le diocèse de Hearst.

Crorras-tu que je n'avais jamais songé a cela! Pharand, Gardon, 14 ans, L'Orignal, ° , » , 4
d'êtias heureuse de voir mon nom dans Le Droit voilà tout. Je ne ManieuttesSema,à210Anar railles de Mme Hormisdas Mon- Mlle Eva Samson a rendu visi- SION Crees par la guerre. Et, naturellement, Moins
densais vas plus loin que le bout de mon nez. Millette, Claude, 5 ans, Ottawa. doux, née Lorette Cardinal, dé- te à sa soeur, Mme Alcide Roy.

Mme Isaïe Laurin, accompagnée
de ses deux fillettes, Jacqueline
et Lilianne, est allée rendre visite
à son frère, de Wawa, Ont.

nous obtenons de sucre,
moins vous obtenez de Coke

—car le Coca-Cola ne tran-

cédée, samedi le 4 août, à sa de-
meure, au numéro 34, rue Cumber-
land. La défunte âgée de 29 ans,
était souffrante depuis cing mois.

 

 Fernaude — Heureusement que les conseils de l’Oncle Jean ont

servi à faire de nos programmes des programmes intéressants.

Marcelaise — Si on formait un petit comité pour se préparer un
La Voix de Toronto

—
nrogramm: de vacances? Toronto, Ont. Le service fut chanté par M. led M. Georges-Aimé Mathieu, ca- . . ; .

Fernande — Ça c'est une idée. Nous ferons notre programmeet le 4 mai, 1945. quegryrier,assisté deou poral du Régiment de la Shaudié Signe jamais ‘avec la qualité.
nous le soumettrons a notre cher directeur. Des vacances sans pro- : re, qui combattit jusqu'à Potsdam,Cher Oncle Jean,

Bonjour ! C’est votre petit ne
veu qui parle. Pourquoi j’écris ?

Parce que tous les enfants disent
que vous ête£ un bon Oncle.

Je commence à apprendre le
français et je pense que c’est un
beau langage, C’est la -plus belle
langue et je m’efforcerai de l’ap-
prendre vite.

J'espère que vous êtes en bon-
ne santé. Je prie pour vous.

Je vais terminer parce que je
ne sais pas beaucoup écrire en
français. Comme j'aimerais être
un peu comme vous qui savez é-
crire de si bonnes et belles choses.
Encore je dis que je prierai

pour vous.
Votre petit neveu,

diacre, et de M. l’abbé Bruno Pi-
lon, de Bainsville, comme sous-
diacre.

La défunte laisse dans le deuil,
outre son époux, ses parents, M.
et Mme Aldéric Cardinal, de Cum-
berland, Ont., et trols jeunes fils,
Fernand, 7 ans, Robert, 2 ans, et
Edouard, 3 mois.

A la famille éprouvée
offrons nos condoléances.

en Allemagne, est en congé chez
son père, M. Jean Mathieu. Il doit
retourner sous peu subir un en-
traînement au Kentucky, en prépa-
ration pour la. guerre du Pacifi-
que. °

M. Henri-Louis Mathieu, caporal
:du Régiment de la Chaudière, est
l@llé passer quelques jours à l’hô-!
pital militaire de Toronto, pour,
traitement d’une blessure au bras,
subie sur le champ de bataille en |
Belgique et en Hollande,
M. et Mme Edgar Veilleux (née

Marie-Jeanne Proulx), de Wawa
Ont., sont en visite chez leurs pa-.
rents, M. et Mme Osias Proulx.|

BRICK BRADFORD

gramme et le résultai n’est jamais fameux.

Marcelaise — Je cours demander à Pierre et à Yvette s'ils veulent

nous aider A tantôt.

L'Oncli Jean — li se peut que je vous soumette un programme

général très bientôt. En attendant losez “votre page” fidèlement cha-

que jour L y aura quelques lignes pour chacun de vous. Vôtre dans

‘es Coeurs de Jésus et de Marie.

A la s. Madeleine de Verchéres,
Blind River, Ont.

Deux dates à jamais mémorables pour les Canadiens français —

24 mai, 24 juin! Et à Blind River on a su profiter de ces deux jours

pour exalter son patriotisme, pour semer dans les coeurs des racines

de fierté. Bravo, bravo! Patriotes? Et comment! Catholiques? L'on ne

peut être un bon patriote si l’on n’est pas d’abord et avant tout un

- Mais, qu’iimnporte ce qui

arrivera, vous pouvez

avoir la certitude que le

Coke que vous REUSSIS-

SEZ à obtenir est le pro-

duit authentique.

      
ce
Coke” = Coca-Cola

Coca-Cola et son abréviation “Coke”
sont des marques déposées qui identi-
fient seulement le produit de The
Coca-Cola Company of Canada,

A Limited,

  

    

nous

Va-et-vient:

M. et Mme Antoine Lanoix, Fer- THE COCA-COLA COMPANY OF CANADA, LIMITED

nand Lanoix et Mlle Rochon, Noé
‘Grégoire et Mlle M-Paule Lanoix,
M. Jos. Bourdeau, le Dr et Mme
J. Bourdeau, tous d’Embrun, M.
Emile Bourdeau, Georgette Bour-

S5-2XF  o
 

  

par WILLIAMRITT et CLARENCE GRAY

 

      

 

    . deau et M. Rochon, de Crysler = — ~~ €bon catholique. Aussi vous devinez ma joie de constater que vous Palma LEPINE. ainsi que M. J.-Yves Brisson, Em. Venez, Timak — voyons ce [ | Oh!Jenepuis Ÿ C'est une gigantes- y, pas un Nef / À au
connaissez le Messager de Marie Reine des Coeurs et de voir combien brun, étaient récemment de pas- qui se cache derrière ; que, usine ! ‘ouvrier humain en = A
vous l’appréciez.: Si vous pensez à confier vos belles vacances à Marie Commandements sage à Cornwall, à l’occasion du font ce geum A me 0Reine des Coeurs, je suis sûr que ces deux-mois de juillet et d’août >, . mariage Bourdeau-Struthers. < «
resteront à jamais gravés dans vos mémoires! , de 1 écolier en Mlle Antoinette Chénier, de E; ; . Hanmer, est actuellement de pas-

Si l’Oncle Jean y allait d'un autre de ses petits conseils? Ça vacances sage à Cornwall.
; vous va? Bien voilà! Pourquoi ne pas profiter de ces deux mois pour —__ Mlle Rolande Chénier passe

| améliorer votre langage? Pourquoi ne pas demander à papa et à maman Consignes: quelques jours à Hull, l’invitée de
de vous avertir quand il vous arrive d’employer du “charabia” pour

vous faire comprendre? Si vous saviez combien l’on est porté à aimer,
à choyer les écoliers et écolières qui parlent bien! Et si vous voulez

prouver à votre cher oncle que vous l'aimez pourvrai, essayez de

corriger ces expressions qui lui font si mal. _

Mme Fernand Barrette.

Le soldat Richard Bourdeau, de
Sherbrooke, est actuellement en
congé avec son épouse et leur fils,
à Cornwall.

En vacances tu t'en iras
L’âme prête soigneusement.

En vacances respecteras

Ta conscience noblement.     
 
 

 En terminant je vous souhaite d'être les enfants les plus heu-

reux du Canada pendant vos belles journées de vacances. Et s’il

BS vous reste une minute pour venir causer, ne vous génez pas. Si

y Rollande Rousselle et Jean-Marie Cyr veulent bien donner l’exemple

+ux autres, ’en serais plus que content!

En vacances t'amuseras
Sous l’oeil de Dieu très proprement,

ANNIE ROONEY lo petite orpheline pr FANNON WALSH
 

En vacances ne mangeras
> . Ne t'inquiète pas!

Ni ne boiras gloutonnement,
Les aviateurs qui Liront

¢ message le rapporteront à Sinbad — et il

sera aussi fier de vous que je le suis—

1, Monsieur — et maintenant nous sommes
-g…iets, parce que Sinbad combat a la guerre
41 ne pent voir rotre lettre, et il ne saura&

pas combien nous ®Waimons,

Puis vous avez écrit avec des pierres: Allô
Sinbad, afin que cela puisse être lu d’en
haut,

 

.laintenant dis-moi, chaque fois que toi et tes
amis voient un avion vous sautez et criex Allo
Sinbad!En vacances assisteras

A la messe dévotement.
Oncle JEAN.

Les Mots Croisés du “Droit”)sf
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En vacances communieras
Encor plus qu’avant fréquemment.

vti,
monsieur—  

En vacances confesseras
Tes péchés régulièrement.

8
 

En vacances visiteras
Jésus au très Saint-Sacrement.  

 

      L'Assomption tu fêteras
En priant filialement,

 
    

 

 En vacances t'arrangeras
Pour vivre irréprochablement.
Cher Oncle Jean,

  

 —

par Fran STRIKER

 

 

  

  

    
  

I! faut le dire à Lucisn
Earrette. Il n’est pas
fameux comme shérif.
mais c’est tout ce que
nous avons!

 

  
     

   

    
   
    

 

Au restaurant

Le client. — Je voudrais être

venu une semaine plus tôt!
Le propriétaire. — Oh! Mon-

sieur, vous flattez ma maison !
Le client. Je voulais dire

que j'aurais préféré manger le
poisson à ce moment-là qu’au-
jourd’hui: il aurait été plus frais.

Holà Lucien, il 5 n eu un meurtre & la ty-

verne et — Gui est-il?
Je l’ai vu se di-

: rigeant vers la
banque,

C’est bien
facile.

Santos vient
de sortir d'ici.

       C’est Léonard, je me de-
mande qui l’a tué?

 

Comment puis-je arrêter Santos? C’est vous
qui avez tout fait auparavant. Et j'ai encore
peur de lui!

  

 

      

  

  

   

   

 
 

= Non, tu n’as
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Sur l'écran
Vendredi le 16 août, 1945

AU CARTIER

TU SERAS MON MARI

“Tu seras mon mari” version
française de “Sun Valley Serena-
de” conserve tout le charme de
l'adaptation originale avec Sonja
Henie, Milton Berle, Lynn Bari,
Joan Davis et Glen Miller. Lac
.tion se déroule dans cette région
de Califirnie qui est en train de de-|
venir la Suisse de l'Amérique. Les
décors sont merveilleux pour les
scènes d'hiver. La célèbre pati-
neuse Sonja lienie donne d’intéres-
sans numéros de danse sur glace.
L faut tenir compte également

de l'intrigue, quoique ce film se
recommande spécialement par ses
extérieurs. Le principal décor est
Phôtellerie spacieuse accrochée au
flanc de la montagne, où la foule
joyeuse se repose après l’exercice

des sports les plus divers. L'une
des scènes les plus remarquables
est celle de l’exhibition de patina-
ge donnée par Sonja Henie accom-
pagnée de danseurs et d’un orches-
tre de nombreux musiciens sous
la direction de Glen Miller.

Le principal acteur masculin est
John Payne, Il joue son rôle avec

intelligence et réserve, Toute la
trame est évidemment nouée au-
tour de Sonja Henie, et celle-ci
conserve le première place et ins-
pire la plupart des scènes. ,Il faut
mentionner aussi Milton Berle,
Lynn Bari et Joan Davis, tous im-
portants dans la réussite de ce
film. La musique est également
digne d’être signalée pour ses airs
entraînants.

AU REGEENT

Bullfighters

S'il est à Hollywood deux comé-
diens que les cinéphiles ont tou-
jours hâte de revoir c’est bien la
paire inséparable de gais copains
que sont Stan Laurel et Oliver
Hardy. “The Bullfighters”, a Vaf-
fiche du Princess cette semaine,
marque en effet, la 17e année de
leur association cinématographi-
que, leur 177e comédie ensemble
et leur septième oeuvre depuis
qu'ils ont signé un contrat avec
20th Century-Fox en 1941.

Disons tout de suite qu'ils provo-
quent pour le moins autant de rires
dans les meilleurs de leurs précé-
dents films. On se fera une idée
dans leurs présentes aventures que
des situation cocasses dans lesquel-
les échouent nos deux drôles en
apprenant que Stan Laurel, d’a-
près le scénaro, parfait sosie d’un
célèbre toréador attendu d’Espagne
au Mexique pour un combat de
taureaux, est appelé à remplacer
celui-ci retenu au bureaù-de l’im-
migration.

“Molly and Me”

Une rigolade constante, le plai
sir d’une chanson nouvelle, la gaie-
té à chaque instant: telle est la fa-
çon dont se déroule le riant film
à l'écran cette semaine, “Molly and
Me”, lequel met en vedette trois
brillants artistes de Hollywood:
Monty Woolley, Gracie Fields et
Roddy MacDowall.

De nouveau ensemble pbur la
première fois depuis l’inoubliable
réalisation cinématographique ‘“Ho-
ly Matrimony”, ces rigolos artistes
de l’écran américain, Gracie et
Monty joignent dans ce nouveau
film l’épée à l’amour.

Monty Wooley joue le rôle d’un
riche Anglais qui réduit à la re-
traite par un scandale matrimonial
ne désire rien autre chose que d’ê-
tre laissé seul. Gracie personni-
fie une employée de seconde
valeur d’une maison de spectacles
qui, ayant perdu son emnloi, de-
mande d’entrer au service de Mon-
ty comme ménagère. De son côté,
Roddy représente l’impérieux fils
de Monty toujours en mal d'amis.

Réginaud Gardiner et Natalie
Schafer sont deux artistes qui se-
condent les vedettes dans ce film,

 =
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Aujourd'hui et demain -

“Mr. MUGGS RIDE AGAIN”
avec Les East Side Kids

en plus

“THE TEXAS KID"
svee Johnny Mack Brown

  
 

 

 

 

 

THEATRE
Aujourd'hui et demain

“SPAWN OF THE NORTH”
avec George Raft, Henry Fonda,

Dorothy Lamour

aussi

“GET HED TO LOVE”
Donald O'Connor, Gloria Jean    
 

[HORAIRE DU
| CINÉMA  

 

————nut

CAPITOL — “Bon of Lassie”: 12 h,,
1 h. 10, 8 h. 15, 5 h. 20, 7 h. 20, D h. 25.
Dernière représentation à 9 h. 05.

CENTRE — “The Naughty Nineties’:
12 h, 1 bh. 80, 3 h. 45, 5 h. 45, 7 h. 46,
9 h. 50. Dernière représentation à 9 h.

ELGIN “A Thousand And One
Nights”: 1 h, 20, 3 h. 30, 5'h. 45, 7 h., 85,
Jo h. 10. Dernière représentation à

h. 30,

REGENT — “The Bullfighters”: 1 h. 15,
8 h. 50, 6 h. 20, 8 h, 50. “Molly and Me”:
8 h. 80, 5 h. 02, 7 h. 80, 10 h.

LAURIER — “Mr. Muggs Ride Again”:
‘h. 17, 8 h. 50, 6 h. 41, 9 h. 20. “The
exas Kid”: 2 h. 20, 5 h. 02, 7 h, 44,
10% J

«

CARTIER — “To seras mon mari":
48h. 30, 2 h. 80, 4 h 54, 7 h. 18, 9 h. 42,

PETIT-THBATRE —
North's 8 hR 20, 8 h. 20.
Love”: 2 h, T h, 10 h
représentation à 8 h. 80,

“Spawn of the
“Get Hed to
10, Dernière

 

 

  

 

 
 

 

 

 

 

30--Concert matinal
4

00—Samedi-Jeunesse
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11 30—Moncion
46—Cavaleade mus,
00—Musique et théâtre

80— Réveil rural Réveil rura)
45. ceey

t

Radio-jeunesse

    

   

ParadeofBands

MusicRoom
Concert in Cameo
Piano Quartet

Musical Prog.

 

00—Prog. mus. Prog.mus.| EBCNews
15—Radio-iourna} Radio-iournal Record Album
30—Prog. mus, Bill McCune Dance Orchestra
AB<—.... non cecsorrennenmenes mvercrcesenrerecassresoentens Leis car ces arena
00—Musieana Musicana Musicana
16—Prog. mus. aprsuartarenecentreesmennensen Lescoceecsancensersanenettte

ball Baseball Eyes Front

Orchestra
Ballroom”77

Sat. Symph.
 

 

30—Nouvelles-CKCH
45—Prog. musical

00—Avis de décès
15- Nouvelles
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Prog. musical

 

Duke Ellington
RSge

Radio-Epargne

 

Date with.

  

The People Ask
CBC News
Prog, Summary
BBC News

lei l'on chante

 

Sing as we go
Light Concert

®Ce soir CKCH CBF CBO CKCO

6h. 00—~Chanson d'aujour...| A Radio-Canada Don Messew Newscast
6h 16 Nouvelles Radio-ionrnal CBC News Candlelight &...
6h 80—Prog. musical Actualité Prog. Summary eee
6h 45 Cohen Musique Kzère BBC News Sweet Music
7 h. 00—Chansonnettes Chansonnettes Old Songs Lum and Abner
7 h 15—La vale Metropole Toronto trio R A On the Air
7 h. 80—Récital Carolyn Gilbert Carolyn Gilbert Curtain Cal is
7 h. 45—Fiancée du com. Fiancée du com. Two pianos nsusssseescassuen en ssesenene
8 h. 00—Voix du pays Voix du pays Navy Show Rambles in..,
4+ 1b- ae ee 0m 9 cr 00e Le = 1000000

8 h. 30—Len Hopkin Len Hopkin Len Hopkins Recital
. 45-—-.. rere cavssecname en Lea . een een reevenrresraressenssensssbom.

9 h. 00—Radio-concert Heure de valse Waits Time Town Crier
9 h 16.iin - _ casse cesrane Fantasy
9 h, 30—Mart Kinney Mart Kenney Johnny Hane Mart K:nney
Vv h 45 ere am . ones Poupees ver anse cosees, avocncocute
tn 00 Radio-iournal Radio-tournal CBC National N... Cavalcade
10 h. 15—Causerie Causerie Grsnerecaeseneenenese sauts -
10 h. 30—Récital conjoint Récital Eventide
10 h. 4B—-....u.n.viovercconsorerneneens axvercasersrstensasseee ss cvepenmesse
11 h. 00—Fermeture Musique BBC News
11 h 1B = LL. once cocovronmanncees Prog musica) World Affairs
11 Bh. 80em.ciieremsecrosmontirenvo Mélodies Vancouver Playh.| .........ssesrsssssrens

1 00-~ —
1 l6—
7 BO-+—russe srressemcenesoesess00 Bulletin CBC News
1 dB+L.unvossersesessavere rousenese orcensavectenceumsanenvence Morn. Melodies
8 00—Nouvelles Radio-journal CBC News ;
8 15—Elévations Elévations Devotional Period …………
8 80—News Mélodies Musical March Newscast
8 46-—Musicale sente wo … unes
9 00—Pot-opurri mus, Pot-pourri mus, Musical Prog. $rer.
9 AB.cease sient cabbiessates cannes rere ananas From Hymnal
9 Les chansons. NBC Brass Band
ÿ
0
0 Newioagt

Coffe Shop

D'Artegapresents
Prelude to.. Sat Morn Hoedo...

BBGNews~~ |Newscast
Sports College Luncheon Music

 

Tea Dance

Newscast
Candlelight

Jungle Jim
Music Prog. Town Crier
creer reneeney Time Was
Songs For You
This Week

Pop. Session

80—Musique légère Chansonnettes
46—Prog, musical Intermède
00—Prog. mus, Prog. mus.

80—Orchestre Sports
45—Causerie Causerie
00—1Iei lo'n chante Ici l'on chante
AB ....1......ooscescomaosomaseuens [ES
30—Concert Festival ALittle Bit”

Novelty Time
Barn Dance

TanglewoodFest.
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   9 80 Musique Prairie Schooner Pre

10 00—Radio-journal Radio-journal CBC News Dom. Dance party
10 15—Chansons Vieux airs Old Songs P……eceemerrereenecerenens
10 80-—Orchestre Orchestre Orchestra ‘Hayloft Hoedown

11 h. 00—Fermeture Radio-journal BBC Newsreel
11 VB. .uvocreczsororesses evenor Danse English Life
11 BO—.L.....oocnorsesrarsee sae—- soensseuurs Two Piano

 

 
 

donné dansla
QUEBEC (Spécial) — Des étran-

gers louent notre enseignement
agricole, nos organismes coopéra-
tifs et notre système de vulgari-
sation des méthodes modernes de
culture par les fermes de démons-
tration et les concours d’exploita-
tion rationnelle de ferme.

Ces jours derniers, deux délé-
gués du gouvernement chinois MM:
Tsou et Tsang qui poursuivent un
voyage d’études à travers les Etats-
Unis et le Canada étaient les hôtes
de l’honorable Laurent Barré, mi-
nistre de l’Agriculture, Accompa-
gnés d’un publiciste du Service de
l'Information et des Recherches,
ils ont visité quelques bureaux d’a-
gronomes régionaux et division-
naires, quelques belles exploita-
tions agricoles du district, notam-
mentla ferme de M, Wilfrid Rober-
ge, de Charny, lauréat du Mérite
Agricole et l'exploitation modèle
de M. le Commandeur Pierre Tur-
geon, de St-Anselme. Ils ont visité
également les établissements coo-
pératifs de cet endroit: couvoir,
poste de mirage et de classement
des oeufs, beurrerie, entrepôts des
grains, moulées et autres fournitu-
res agricoles, le comptoir de con-
sommation, la boulangerie coopé-
rative et la Caisse Populaire.

Poursuivant leur voyage jusqu’à
Rimouski, ils sont arrêtés à l’Eco-
le Supérieure d'Agriculture, de
Ste-Anne, à la ferme expérimenta-
le fédérale, ainsi qu’à l'Ecole d’A-
griculture régionale de Rimouski
et autres établissements agricoles
d'intérêt.

Simultanément, M. J. C. F. Mac-
Donnell, directeur du Service des
marchés du Ministére de 1'Agricul-
ture de Nouvelle-Ecosse, accompa-
gné de MM. G. Fiske et P. Wilm-
hurst, gérants de coopératives agri-
coles, étaient de passage au Mi-
nistère de l’Agriculture dans le
but de se renseigner sur le fonc- tionnement du mouvement coopé-
ratif de la province de Québec, Ac-
compagnés de M. C.-E. Benoît, chef

sations coopératives de Nicolet, l’E-
cole régiongle d’Agriculture les
entreprises coopératives de Granby,
l’Ecole de laiterie, de St-Hyacinthe
ainsi que les bureaux et entrepôts

 
 

 

Aujourd'hui et demain

“TU SERAS MON MARI”

avee Sonia Henie, John Payne

Lynne Bari

CARTIER
AIR CLIMATISE

Aujourd'hui et demain
“BAR 20”

avec William Boyd
aussi

“EXILE EXPRESS”

avec Anna Bten

 

 

  de la Division avicole provinciale,
ces étrangers ont visité les organi-

   

Éloge de l’enseignement agricole
province de Québec
de la Coopérative Fédérée, à Mont-
réal,

Ces visiteurs de marque ont ma-
nifesté beaucoup d'intérêt à tou-
tes nos organisations agricoles. Ils
ont été favorablement impression-
nés de nos réalisations dans le do-
maine de l’enseignement agricole
et de l’entraînement professionnel
de la jeunesse rurale. Ils ont été
émerveillée du volume d’affaires
transigné par nos sociétés coopéra-
tives et des facilités de crédit que
procurent les caisses populaires

aux entreprises telles que meune-
ries, usines laitières, abattoirs avi-
cales, etc, organisés sur le plan co-
opératif, entreprises qui nécessi-
tent des opérations financières con-
sédérables, mais dont la réalisation
est possible chez nous grâce à l’ap-
plication de l’épargne-populaire au
développement du milieu rural.

Val-Côté (Ont)
VAL-COTE (Ont.) (DNC) .- M.

| et Mme Thomas Leroux ainsi que
leur petit-fils, Conrad’ Viau, de Le-
mieux, Ont., sont en promenade
chez leur fils, M. Hervé Leroux,
pour un mois. ’

M. et Mme Raoul Savage, de La-
val-des-Rapides, et leurs deux en-
fants, Marie-Paule ‘et Richard,
étaient en visite chez M. Hervé Le-
roux et M. Rosaire Corbin, ie
30 juillet. Ils sont retournés en-
chantés de leur voyage.
Le 4 août, M. et Mme Rosaire

Corbin (Simone Leroux) font part
à leurs parents et amis de la nais-
sance d’une fille, baptisée sons les
prénomsde Marie-Hélène-Huguette.
Parrain et marraine, M. et Mme
Hervé Leroux, grands-parents de
l'enfant; porteuse, Mme Hervé
Yelle, arrière-grand’mère de l’en-
fant.

Mlle Noëlla Brisson, d’Ottawa,
est en vacances de 15 jours, chcz
ses parents, M. et Mme M. Brisson.

M. Paul Hinse, soldat du Nou-
veau-Brunswick, est en vacances
chez ses parents, M. et Mme L.
Hinse.

M. Gustave Hinse, soldat, aux
Indes depuis 5 mois, est arvivé
pour passer un mios avec son
épouse. .
Dimanche le 5 août, M. et Mme

Armand Villemaire ainsi que leur
fille, Lucille, de Dobie, Ont., M.
et Mme O. Lachance ainsi que M.
et Mme J. Villemaire et leurs en| “
fants, Robert et Roland, de Mat-
tice, ont rendu visite à M. et Mme
Albert Mercure.

M. Félix Saulnier et M. Raoul
Saulnier sont revenus d’un voyage
a Timmins, par affaires.

Kapuskasing (Ont.)
KAPUSKASING, (Ont.), (DNC)

Mlle Anita Giguére est en vacan-
ces chez ses parents, M. et’ Mme
Pierre Giguère. Mlle Giguère com-
pléta en mai ses études en service
social à l’Université de Montréal,
et est de retour d’un stage de deux
mois au Youth Councelling Ser-
vice dans la ville de New-York.

Mlle Giguère retournera à Mont-
réal en septembre poursuivre ses
études sur le service social.

Au micro
Les programmes et les renseignements
radiophoniques que nous publions nous
sont transmis par les postes. S'il arrive
que le programme ne passe pas à l'heure
mentionnée ou qu’un renseignement soit
inexact le “Droit” n'en peut être tenu
responsable.

Bibliographies
————

Radio-Canada inaugurera le
vendredi, 10 août, à 10 h. 15
une tribune littéraire, tribune
qui consistera dans l'étude des
derniers ouvrages parus en li-
brairie.

Elle sera inaugurée par M.
Guy Sylvestre, journaliste et cri-
tique littéraire à Ottawa. D’au-
tres noms sont sur la liste des
conférenciers, comme MM. Guy
Frégault, professeur d'Histoire à
l'Université de Montréal, Jean
St-Georges, docteur és lettres,
Mile Marcelle Barthe, etc. La di-
rection a cru devoir en effet in-
viter pour traiter d’ouvrages soit
littéraires, soit scientifiques, des
critiques, professeurs, des hom-
mes de science, etc, en d’autres
termes un spécialiste pour cha-
que genre.

Deux oeuvres
de M. Raymond
Madeleine Raymond, pianiste,

au concert qu’elle donnera avec
Françoise Larochelle, mezzo-so-
prano, le vendredi, 10 août, à 10
h. 30 du soir, jouera deux de ses
compositions récentes, “Pastorale”
et “Thème et Variations”. Made-
leine Raymond s’est distinguée
parmi les jeunes grâce à des pa-
ges d’un style remarquable et
d'une belle inspiration.

Françoise Larochelle, mezzo-so-
prano, chantera Poro (Air de Gan-
darte) de Haendel, Homing de
Theresa Del Riego, A un jeune
gentilhomme (ode chinoise) d’AI-
bert Roussel, Clair de Lune et La
chanson du pécheur de Gabriel
Fauré.

 

pr

Maniwaki (Qué.)
MANIWART, (Qué.) (DNC) —

Mlle Fleurette Nault passe quel-
ques jours chez ses parents de
Val d'Or, M. et Mme Lorenzo Cô-
té.
Mme Albert St-Amour, dé Val

d’Or, en visite chez ses parents de
Maniwaki, fait un séjour de con-
valescence à l'hôpital.
Mme Donat Pétrin, de Grace-

field, est arrivée au milieu de
nous pour y passer quelques jours.

M. Marcel Juneau s’est estropié
üne main en sciant du bois, il dut
se faire amputer un doigt.
Mme Thomas Caron, de Messi-

nes, nous a quittés pour aller re-
joindre sa famille.
M. et Mme Elzéar Bourgeois,

ainsi que leurs enfants, sont allés
visiter des parents, à Mont-Lau-
rier.

Mme Philippe Lacaille, de Chu-
tes-Rouges, est arrivée au milieu
de nous pour y faire un séjour.
Mmes Donald Nault et Alfred

St-Denis sont hospitalisées pour
quelques jours.
Mme Clément Alie, de Chutes-

Rouges, est arrivée à Maniwaki où
elle passera quelque temps.

Mlle Edna Bernard, après quel-
ques jours de convalescence à l’hô-
pital, est retournée chez elle.
M. Gilles Gorman, de Bouchette,

nous a quittés pour retourner
chez lui.
M. et Mme Euclide Lamoureux

sont venus visiter leurs parents,

 

 
 

M. et Mme Dominique Auger.
Mme Théophile Saumure, de

Lytton, est arrivée parmi mous
pour y faire un séjour.
Le R. P. Réal Paiement, du Sco-

lasticat St-Joseph d'Ottawa, est
venu aider au ministère, dimanche
dernier.
Le R. P. J.-C. Garceau est allé

prendre part au conventum de ses
confrères de classe, au Séminaire
des Trois-Rivières, après quoi il
suivra sa retraite annuelle à la
Maison des Retraites au Cap-de-la-
Madeleine.
‘Mlle Gertrude Coutu, de Mont-

cerf, est arrivée à Maniwaki pour
y passer quelques jours.
Le R. P. Paul-E. Lévesque est

allé suivre les exercices de la
retraite annuelle, au Cap-de-la-Ma-
deleine.

Mlle Germaine St-Jacques, de
Messines, est venue visiter la fa-
mille Elisée Nadon.

Lac Ste-Marie (Qué.)
LAC-STE-MARIE, (Qué.) — (D.

N.C.) — M. L’échevin Edmond La-
ramée, Mme Laramée, ses fils,
Robert et Joseph-Arthur, passent
la belle saison parmi nous.

M. R. Villeneuve, de Val-d'Or,
a rendu visite aux familles J.-B.
Noël, Z. Emond, Bertrand Gaüu-
thier et autres parents.
Mlles M. et B. Morin, d'Ottawa,

visitent leurs parents et amis.
Mme H. Bertrand, sa fille Rita,

de Hull, sont retournées après
avoir passé une huitaine chez
Mmes J.-B. Leveillée, chez M. A.
Billette, H. Bertrand, de Kazuba-
ua.
Mme E. Lafrenière, son fils,

Charles, ont passé la semaine à
Gracefield,
M. et Mme C. Morin, leur fils,

Ubald, sont de retour d’un voyage
à Val-d’Or et autres endroits.
M. E. Beaudoin, Mlle B. Beau-

doin sont partis pour Val-d’Or et
autres endroits.

. Mlle Lynd St-Denis a passé la
fin de semaine à Ottawa et Hull,
où elle a rendu visite à ses pa-
rents.
A l'assemblée des Fermières,

Mme Amédée St-Denis a été nom-
mée présidente, en remplacement
de Mlle A. Legault, qui ne peut
continuer d’occuper ce poste. Mme
C. St-Denis est la vice-présidente,
M. Petit, agronome, présidait l'as-
semblée. L'exposition du cercle
doit avoir lieu jeudi. Bon succès
4 nos Dames Fermiètes,

 

 

Représentants de l’union des chantiers
Morton en délégation dans la capitale

 

Deux représentants de l'Union
canadienne des Chaudronniers et
Constructeurs de navires en fer,
chantiers Morton, Québec, étaient
de passage aux bureaux du
“Droit”, hier aprés-midi, aprés
une entrevue heureuse avec les
directeurs du ministère des muni-
tions et des approvisionenments.
MM. Alphonse Lucchesi, prési-

dent de l’Union et vice-président
de la Fédération des Chantiers
maritimes de l’est du Canada, et
Arthur Pageau, secrétaire-archi-
viste et trésorier de la même
Union, profitaient de la conféren-
ce fédérale-provinciale pour faire
certaines représentations auprès
des ministres et des députés de
la région de Québec. Ils étaient
accompagnés de M. Norman Dowd,
secrétaire du Congrès canadien du
Travail,

“Les chantiers maritimes de
Québec, considérés a juste titre
comme berceau de la construction
maritime sur le continent, ne sem-
blent cependant pas jouir de la
considération qu’ils seraient en
droit d'attendre, a dit M. Lucche-
si. Depuis deux ans, nos établisse-
ments souffrent d’une déficience
de travaux qui a provoqué chez
les ouvriers un malaise inquiétant.
Notre union a ‘défrayé de nom-
breux voyages à Ottawa, dans le
but d'informer les ministres du
besoin de cette partie de la popu-
lation, d’expédier de nombreuses
dépêches, de publier maints et
maints articles de journaux, d'’or-
ganiser des démonstrations auprès
des ministres provinciaux, d’émet-
tre des causeries par radio, tout,
dans l'espoir unique de pouvoir
faire admettre le bien-fondé des
revendications des ouvriers et
leur obtenir quelques contrats
leur permettant de demeurer au
travail”.

“Ce que nous déplorons surtout,
dit M. Pageau, c’est qu'à différents
intervalles, certains ministres nous
apprennent que d’autres chantiers
du même genre sont assurés de
travail pour une longue période à
venir. Il est bien ridicule que
ces chantiers soient comblés de
travail et qu’ils viennent emprun-
ter chez nous la main-d’oeuvre né-
cessaire pour l’accomplir. II nous
faut une meilleure distribution
des contrats”.

“Est-ce que la situation finan-
cière des propriétaires de votre
firme n’est pas le principal em-
pêchement à son fonctionnement
sur une échelle plus étendue et
ne croyez-vous pas que mainte-
nant que la guerre est à peu près

terminée, le gouvernement ne doi-
ve plus assumer les dépenses
d’opération de ces chantiers ?”

“Il vaudrait beaucoup mieux, ré-
pondit M. Luechesi, pour nos gou-
vernements, d'assurer par des sub-
sides, le fonctionnement de ces
chantiers, sur une plus grande

Hallébourg {Ont.)
HALLEBOURG (Ont. )—(DNC)

A M. et Mme Ernest Jacques est
née une fille, baptisée sous les
prénoms de Marie-Mandy-Héléne,
Parrain et Marraine M. et Mme
Arthur Houle, de Montréal. Por-
teuse, Mlle Adrienne Jacques.

Mariage:— On annonce le maria-
ge de M. Elzéar Létourneau à Mlle
Germaine Lachance, de Mattice.
Divers:— Il y a deux semaines,

le tonnerre tombait sur la maison
de M. E. Veilleux; suivant l’an-
tenne À frappa le radio qu’il mit
en pièces pour ensuite briser quel-
ques vingt vitres. Personne ne fit
heureusement blessé,

Les jeunes garçons de notre vil-
lage et des rangs ont organisé un
jeu de base-ball sous la direction
de MM. Cyprien Bernard et Emi-
lien Larochelle. Lundi ils ont
jouë leur première partie à l’ex-
térieur, en se rendant à Hearst ou
ils ont gagné puis le samedi le
club de Hearst venait prendre sa
revanche et gagnait à son tour. On
invite les autres clubs environ-
nants et ils pourront adresser leur
demande à M. Emilien Larochelle.

échelle, que d'assumer la respon-
sabilité de faire vivre les tra-
vailleurs démis de leurs fonctions,
et risquer ainsi les déchéances
physiques et morales qui décou-
lent d’une plaie sociale aussi fu-
neste que celle du chômage".

“Votre visite à Ottawa a-t-elle
‘réussi selon vos désirs ?”

“Oui, nous sommes confiants
que notre voyage n’a pas été inu-
tile puisqu’on nous a bien accueil-
lis et attentivement écoutés. M.
Carmichael et M. Carswell nous
ont donné une promesse formelle
quils s’intéresseromt aux problè-
mes des chantiers de Québec et
qu’ils s’emploieront de leur mieux
à les pourvoir du travail”.

Les deux représentants de
l’Union devaient rencontrer le
premier ministre de Québec, M.
Maurice Duplessis et son groupe,
pour présenter ensemble à d'’au-
tres autorités compétentes les
mêmes revendications.
“Nous nous occupons de ces

problèmes, qui dépassent assuré-
ment les bornes de notre autorité
syndicale puisqu'ils sont du do-
maine du gouvernement, mais
c’est pour faire entendre les cris
d’alarme d’une grande partie de
la province de Québec et pour
que nos ouvriers reçoivent jus
tice. Il serait bien ridicule que
Québec n'ait à partager que dans
les sacrifices à consentir”.

 

La guerre a
énormément coûté

à la France
PARIS, (S.LF.) — La commis-

sion du coût de l’occupation alle-
mande en France publie le bilan
de guerre et d’oceupation sur le-
quel se basent les revendications
françaises contre l’Allemagne en
matière de réparations. Les spo-
liations ennemies par contribution
imposées en espèces se montent à
2,342 milliards de francs en 1945.
Les destructions directes par l'en-
nemi lui-même ou indirectes par
les bombardements alliés ou l’ac-
tion de ia Résistance, représentent
1,832 milliards de francs toujours
chiffrés en francs 1945. Les autres
dommages, notamment l'usure
anormale de l’outillage se mon-
tent à 258 milliards; les dommages
aux personnes non compris le tra-
vail forcé sont évalués à 359 mil-
liards. Enfin, les charges spécia-
les imposées à l’état français par
le régime d’occupation et les opé-
rations de guerre sur son territoi-
re ont absorbé 102 milliards. L’en-
semble des dommages chiffrables
en argent atteint 4,893 milliards.
Hi convient d'ajouter ce qu’on ne
peut chiffrer en argent: déporta-
tions de 766 mille hommes et les
travaux forcés auxquels furent as-
treints 850 mille Français, ce qui
se traduit par une perte de douze
milliards et demi d’heures de tra-
vail. À cela s’ajoutent encore les
graves atteintes au potentiel hu-
main de la France: 650 mille vie-
times par mort violente et excé-
dent anormal des décès sur les
naissances par suite des mauvai-
ses conditions physiologiques. M.
Raoul Dautry, ministre de la Re-
construction, estime qu’en rete-
nant seulement la perte en capital,
de tels dommages de guerre repré-
sentent une charge pour l'avenir
de l’ordre de 75 mille 300 francs
par tête de Français.

 
 

Démangeaison de la peau
arrêtée en 7 minufes

Votre pean possède presque 50 millions
de petits pores où se cachent les germes
qui causent la démangeaison, les cre-
vasses, le porrigo simili-eczéma, le brile-
ment de la peau, les taches de rousseur.
Pimpétigo, la démangeaison des pieds et
autres affections de la peau. Le nou-
veau traitement Nixoderm arrête la dé
mangeaison en 7 minutes, combat les
wermes et aide promptement à clarifier
votre peau, à l'adoucir et la rendre plus
attrayante. De fait Nixoderm doit vous
satisfaire complètement ou Yon vous rem-
boursera votre argent au retour du paquet
vide. Procurezsvous Nixoderm chez votre
pharmacien aujourd'hui. 11 produit rapi.
dement son effet et vous paraissez mieux. L'entente de remboursement vous pro-
tège.
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Les Christie's Grahom Wafers sont des biscuits
dont les enfants raffolent, Et non seulement

ils sont délicieux à manger mais ils sont

nourtissants et faciles à digérer. La ‘’vraie

saveur Graham’ à laquelle les Christie's

doivent leur popularité provient de farines
Graham de choix mélangées à la perfection .. .
et d'une cuisson soignée d'après une bonne

viellle recette Christie. Comme pour beaucoup
de bonnes choses aujourd'hui, l‘epprovi-

sionnement en est limité—mais les Christie's
valent la peine d'être attendus!

Assurance-chômage
pour un nouveau

août 1945.

groupe d'employés
Tous les employés des compa-

gnies s’occupant du transport par
air seront visés par la loi d'as-
surance-chômage à compter du ler

Neuf

 

de cette paroisse. épousait Mile
Aline Nolan, de la paroisse St
Mathieu de Rockland.

Nos voeux de bonheurs.
Notes locales:— M. Xavier Brl-

ére, et leur famille M. et Mme
Edouard Grenier et leurs fils Ho-
race et Arist, ont visité des parents
à Cornwall, dimanche dernier.

M. et Mme Philéas Quesnel et
leur fille, Mme Ben Lavigne et sa
filleette du Vermont, ont visité
leur père M. Xavier Brière ainsi

M. Louis J. Pelletier, président
de la Commission d'assurance-
chômage, a annoncé qu’un arrêté
en conseil vient d’être adopté é-
tendant l’assurabilité de manière
à inclure les employés réellement
adonnés au vol sous réserve de
toutes les autres exceptigns ac
tuelles, comme le plafond des sa-
laires.
Avant ladoption de l'arrété en

conseil en question, les équipes
au sol des compagnies se livrant
au transport par air étaient as-
surées. Maintenant, l'arrété en:
conseil élargit l’application de la
loi. ‘La Commission a fait parve-
nir des instructions aux gérants
des bureaux locaux afin que ceux-
ci puissent avertir les employeurs
adonnés au transport par air que
l’assurabilité a été étendue de
façon à inclure tous les empho-
yés même ceux qui sont réelle-
ment adonnés au vol.
parr

Crysler (Ont.)
CRYSLER (Ont.) (DNC) — On

annonce le prochain mariage de
Mlle Georgette Bourdeau, fille de
M. et Mme Emile Bourdeau, de
cette paroisse, à M. Armand Ro-

M. et

{ Que frères ct soeurs pendant quel-
ques jours.

Mme Albert Farley et
leur famille, de Cornwall, étaient
de passage chez des parents, en
fin de semaine.

cireSR
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de sa vue maintenant!

Une vue défectueuse nuit à un en-

fant. Elle nuit à sa personnalité

et À ses études. Notre optomé-

triste breveté verra à ce que la
vue de votre enfant soit corrigée.

Téléphonez pour rendez-vous,

AY OURWAYP

PLE
£1.15 EASIER TO P
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 POId Dutch aujourd’hui!

LA GRAISSE PART VITE!

FROTTANT MOINS—
A

grace au

NETTOYEUR

OLD DUTCH
C’est l’'ACTION JUMELÉE du Nettoyeur Old Dutch

qui fait cela, L’Old Dutch contient un ingrédient spécial qui
dissout rapidement la graisse — et du Seismotite qui efface
la saleté et les taches facilement, sans faire de rayures. Vous

constaterez aussi qu’il faut peu d’Old Dutch. Epargne de
temps— épargne d'énergie—épargne d'argent! Essayez

FABRICATION
CANADIENNE

8BF

  

 

chon, fils de M. et Mme Adélard] 1°" Tue Sparks — 22588
Rochon, de St-Albert. (10)
Lundi dernier, M. Léo Cloutier.

= —

 

 

$9.95    
LAROCQUE
Ouvert fous les jours, de 9 à 6 - Fermé, lundi ;

Chapeaux chics pour
maintenant et l'automne

Ils sont avenants pour toutes les circonstances. Très

captivants, ils ne feront qu’augmenter votre attrait.

Voyez leurs prix alléchants.

à $6.95
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Hommes mariés d’Ottawa défont ceux!

de Hull par 12-1 dans une joute amicale
*

Les joueurs du sergent Oscar Gravelle ont trop de
classe pour ceux de Gene Goderre. Falconio Dallai-
re est le lanceur victorieux. Il cogne le seul circuit
des hostilités

Par R. S. |

Les hommes mariés d'Ottawa |
ont démontré trop de classe et de|
puissance pour ceux de Hull hier
soir dans une partie-amicale dispu-
tée au stade Décosse et ils l’em-
pontèrent par le haut pointage de
12-1. |
Les protégés d’Oscar Gravelle

comptèrent 7 points dans les trois
premières manches et ne furent
jamais menacés de perdre les de-
vants, Ils ajoutèrent un autre
point à la sixième strophe et ter-
minèrent avec quatre points dans
la huitième et avant-dernière re-
prise. Quant aux hullois, dirigés
par Gene Coderre, ils obtinrent
leur unique point dans la septiè-
me manche. ”

Falconio Dallaire débuta sur le
monticulee dés vainqueurs. Il
lança les six premières manches
et durant ce séjour il n’alloua que
trois maigres Coups sûrs en plus
de retirer 9 hommes au bâton et

aucun but sur balles. Kenny Sloan
le remplaça pour la balance des
hostilités et c’est lui qui accorda
le seul point des perdants. En
trois strophes, Kenny fut touché
pour un seul coup, i} donna deux
marches gratuites et réussit deux
retraits au baton.

Roger Gervais lança toute la
joute pour les transpontins, Il fut
cogné pour un total de 10 coups
sûrs. Ses adversaires surent aussi
profiter de deux marches et du
pauvre support défensif des hul-
lois. Gervais cloua au marbre six
hommes.

Les deux plus longs coups du
duel furent frappés par Falconio
Dallaire et Arthur Claude qui ob-
tinrent respectivement un circuit

 

FALCONIO DALLAIRE .

et un trois-buts. Adélard Schingh
réussit deux simples pour la cause
victorieuse de la capitale.

Les équipes:
Ottawa — Ad.-Sckingh, 1b et

cd; Em. Fréchette, rec.; Art.
Claude, 3b; M. Dagenais, 3b; Jos.
Galipeau, 2b; Ad. Gagné, cc;
Bert. Coulombe, 1b; X. Gravelle,
cd.; Syl. Lacombe, c.g.; Paul Da-
genais, ac.c.; Fal. Dallaire, lanc.;
Kenny Sloan, lane.

Hull — R. St-Arnaud, rec.; L.
Tanguay, a.c.: A. Tremblay, c.g;
E. Savard, 3b; R. Gervais, lanc.;
G. Perron, 1b; C. Charron, 1b; L,
Legris, c.c.; E, Simard, 2b; L.
Deschênes, c.d.

Arbitres: Jos. Nadon et Aurèle
Brazeau.

 
 

Le club Sylvain
cause une surprise
aux champions 1944

Eastview perd 2 à 1 sur
son terrain.
4

Par “Oswald”
Mercredi soir, le 8 août, le club

Sylvain rendait visite au club
Eastview, de René Goneau.
Dans la première partie, A. Rlel

et Vic. Lalande, du Sylvain, ren-
contrérent A. Goneau et E. Spé-
nard du club Eastview. Apres
avoir forcé le jeu les Sylvain du-
rent s’avouer vaincus contre cette
équipe. _
Dans la deuxième partie, R. Go-

neau et R. Vézina du club East-
view furent alignés contre B.
Alaire et B. Fournier, du Sylvain.
Après avoir perdu le jeu au

commencement, les Sylvain se
rendirent maîtres de la situation
et par la suite remportèrent la
partie.
La troisième partie fut accordée

au Sylvain, faute de joueurs de
la part d’Eastview.

Partie ce soir: Vendredi le 10,
St-Charles visite Val-Tétreau.

Oscar-J. JOBIN,
secrétaire.

Bob Russell contre

 

 

+ Affention!

Jockeys...
Dans une communication

envoyée par M. J.-A. Côté, de
L’Orignal, Ont, le club de
balle-molle de cet endroit
nous prie de lancer un défi
en son nom à tout club de
balle-molle des environs et
même des centres un peu
plus éloignés. Les clubs in-
téressés sont priés de cor-
respondre avec ou de voir
M. G. Huneault, de L’Ori-
gnal. Les “Jockeys All-Star”,
équipe sensationnelle d’Ot-
tawa, pilotée par le vétéran
Emile Fréchette, seraient-ils
intéressés à cette invitation
du club de L’Orignal? . .
Si oui qu’on communique
avec M. Huneault. 

Deuxième joute
entre PARCet
le Droit ce soir

Dans la semi-finale de la ligue
. outaouaise.

L'équipe de balle-molle du Droit
rencontrera l’A,R.C. dans la deux-
ième joute de la série semi-finale
pour le championnat de la ligue
de balle-molle l’Outaouaise, ce
soir à 6 h. 30 au carré Bingham.
Les journalistes ont déjà rempor-
té une victoire de 11 à 6 sur les
tireurs de flèches de l’Association
Récréative Catholique.
Fernand Guérin, le grand ma-

nitou de l’A.R.C., prétend que ses
protégés vont prendre leur revan-
che dès ce soir, mais Albert
L'Ecuyer, (un autre manitou, si
vous me le demandez . ., un oi
seau au plumage un peu rare)
dirige le çlan des écrivains et nous
assure que ses porte-couleurs
prendront une deuxième victoire
consécutive, mais que cette fois
on doublera le score . . Alors,
allons-y voir. {

Voici les équipes qui apparai-
tront sur le plateau du carré
Bingham ce soir, à 6 h. 15:

L’A.R.C. — Hector Villeneuve,
rec.; B. Rochon, lanc.; J.-P. Des-
jardins, ler but: P. Proulx, 2e
but; D. Grenier, 3e but; F. Pou-
lin, ed.; B. Ouellette, a.c.; P.
Bellemare, c.c.; Gaston Parent,
c.g.; substituts: G. Poulin, L’Abbé,
Chartrand, Robert Tétreault, Fer-
nand Guérin, gérant.
LE DROIT — R. Frappier, rec.;

C. Beaulne, lanc.; M. Bellefeuille,
ler but; J.-J. Bélanger, 2e but:
A. Ouellette, a.c.; F, Wolfe, 3e
but; M. Proulx, cd.:. M. Lesage,
ce; H. Lachaine, c.g.; substituts:
A. Lapointe, P. Charpentier, R.
Patenaude, P. Labrie, L. Lévesque,
A. L'Ecuyer, instructeur.
———

Des vétérans qui
tentent un- retour

au baseball ici
Le club Guigues jquera contre des

anciennes étoiles.
L’année 1945 a décidément été

KA saison marquant le retour du
baseball. Avec les succès obtenus
par nos différents circuits cette
année, ave une joute de joueurs
vétérans disputée à Hull mardi
soir, voici qu’on nous apprend le
retour d’autres anciens dans un
match-spectacle qui sera disputé
dimanche après-midi, à 2 h. au
carré Bingham.

Cette fois nous verrons le club
Guigues, membre de la ligue de
baseball junior d’Ottawa, disputer
une rencontre amicale avec des
anciens du carré Bingham parmi
lesquels nous verrons Aurèle Bor-
deleau, Arthur Claude, Armand
Potvin, Marcel Sauriol, Ernest Pi-
lon, Vic Perrault, Jules Morin, Ro-
land Aubin, Roméo Charron ef plu-
sieurs autres dont nous donnérons
les noms samedi. L’équipe des vé-
térans sera dirigée par Roland
Aubin.

Plusieurs de ces vétérans furent
jadis très brillants au baseball. 

 

 
 

Val-Tétreau et
Cauvin gagnent

Ligue des hommes mariés de Hull.
Les équipes Cauvin et Val-Té-

treau ont bien débuté dans les sé-

hommes mariés de la Société St-
i Jean-Baptiste de Hull. Ils ont res-
pectivement iriomphé des clubs
Roy (Dumas, et Lalonde par les
scores de 8-0 et 10-9. Larry Moquin

Rebel Bob Russell est celui qui
fera face à Larry Moquin m-rdi
soir prochain lors du programme
de lutte du promoteur Eddie
Quinn. Yvon Robert et Gino Ga-
ribaldi n’ont pas voulu accepter
un tel match et quand Russell
apprit la nouvelle il n’a pas tardé
à demander ce combat contre le
puissant et rapide adonis de la
métropole.

Russell est un vilain au sang-
froid remarquable et il sera inté-
ressant de le voir contre Larry.
Ce dernier soulèvera l’assistance
plus d’une fois, car il faut s’at-
tendre à ce que Moquin nous
donne l’une de ses meilleures per-
formances de l’année contre un
athlète de la trempe de Russell.

Conrad Tremblay lança pour les
Cauvinois conire les gens de la
rue Dumas, avec Aurèle Brazeau
cerriére le marbre. Armand Melo-
che et Godmère se partagérent le
travail sur le monticule tandis que
Sylvio Laramée était le receveur
pour le club Roy.
| Dans l’autre partie, Roger Ger-
| vais lança une belle partie pour
| sensiblement aider la cause du
: Val-Tétreau.
| Joute ce soir

Ce soir, au parc Fontaine, le
club Cauvin tentera d’éliminer les
gers de la rue Dumas. Mais Gene

, Goderre, Pete Desjardins, Sylvio
Laramée ne disent pasla méme

| Chose etprédisent qu’ils rempor-
teront leur plus belle victoire de

l'année.

 
 

 

Samedi, 28 juillet, au

A

Première course cette

Samedi, à

Les autobus spéciaux du Gatineau Bus

Programme gala de courses comprenan
Fanfares des G.P.G.G. e

Bureaux du Connaug 

Le Connaught Park Jockey Club
Réunion de courses d'été

COURSES DU CREPUSCULE, AUJOURD'HUI
Sept courses excitantes; beau temps, mauvais temps.

Double du jour sur la troisième et la quatrième courses —
Pari de un-deux sur la dernière course,

terminus et aux points intermédiaires jusqu'à l’entrée de la piste. Les t
de la Hull Electric du terminus du Château Laurier à la station de Rivermess
»t correspondront avec le service spécial de transport C. P. J, C

Demain est le jour de la coupe Connaught

Edifice Banque Nationale
Téléphone: 5-4475 — Piste: 5-4944

lundi, 13 août, inclus.
  

 

  

 

 

       

après-midi, à 5 heures,

3 bh. p.m. \

Line, opéreront de la rue Georges an

vo Ce

t des courses handicap et à obstacles.
t du Régiment de Hull.

ht Park Jockey Club

ries semi-finales de la ligue des!

Certains ne s’en sont retirés qu'i!
y a un an ou deux. Tous actifs
à la balle molle, les vétérans ci-
haut mentionnés peuvent aussi se
distinguer au baseball et la joute
qu’ils donneront dimanche après-
midi, contre les jeunesse du club
Guigues, sera un spectacle qui rap-
pellera plusieurs souvenirs.
Armand Potvin fut jadis un des

! plus brillants lanceurs de la ré-
; sion. On se souvient des belles
; saisons qu’il passa avec le club
Masson et plusieurs autres équi-
pes.
Roméo Charron fut aussi actif

au baseball de même que Marcel
Sauriol et autres. Il est vrai que
ces “anciens” n’ont pas pratiqué
le baseball ces dernières années
mais leur connaissance du base-
ball n’a pas été oubliée et ils

: pourront en surprendre plusieurs
dimanche. Il serait bon d’assister
à cette joute qui attirera sûrement
une grande foule au carré Bing
ham. La première balle sera lan-
cée à 2 h.

 

 

 

Le classement des
jockeys a Connaught

PARC CONNAUGHT: Voici lé
classement des jockeys aprés on-
ze jours de courses.

\
cnet

Les exercices a

Connaught hier
Trois-huitièmes — Zacamazuma,

37 1-5m; Bradford, 38 3-5; Early
Fall, 39 4-5h; Punta Rassa, 38
4-5h; Fristebar 38 4-5h.

Demi-mille Sir Gibson, 53
3-5h; Fordo, 56,4-5b; Sunlake, 55d.

Cing-huitiémes Baltimore
Lass, 1.06 3-5h; Watereure, 1.08
1-5h; Flag Carrier, 1.07h; Maria-
na P. 1.04 1-5h.

Trois quarts — Sly King, 1.21   4.5b; Hay Knife, 1.20h.
7
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ONZIEME

  

  

  

  

 

  

Tiddly Singvinnie, *105
Erica ….…..…...…...……e .. *105
High Renown . we 117
Red Duke .. … *112
Cave Markeee *102

Moving Ines *112
Eagle Town . … 120
Joeggy on … *105

Sir Gibsoncesser 120

Patsy Flycernes 115
Costa Rica ........ … *110
Philharmonic … *115
Kantpy … 110
Talent ....... … *115
Parlous ............ … 115
aWilliam S.eee *115

Chief of Staff ………….………………………. *115
Linwood Belle ..... … *110
Baby Chick ..... … *105
Merry Mark …… 102
Mary Clarknee 109
Tantalizeeee *110

plus, 6 furlongs:

  

Marfranc .....…...….…cceereenrseses 120
Tall Tale .…..…..….erensesceses 115
Bradford .........….……ecereresesssess 115
Elmbrook Lady …………….….….….……. *98

  
aHasty Millioncocoon, *113
aMad Crusader … …. *113
Speed Hooverre 118

… *105
105

Clarkson Gal
The Wraith

 

Morsel of Hope ..……….….…..….……..…… *110
Upadando ........... … *106
Miss Verchères . 106
Van Man ……….. 116
Beauty Mark ……….…..…..…..…….….….….……. 111

 

Chevaux inscrits à Connaught Park
- c *

JOURNEE

Les inscriptions à la piste Connaught pour aujourd’hui
sont les suivantes: .

Première course, $500, à réclamer, 3 ans et plus, 6 furlongs:

Deuxième course, $500, à réclamer, 3 ans et plus, 6 furlongs:

Troisième course, $500, à réclamer, 3 ans et plus, 5% furlgngs:

Quatrième course, $500, à réclamer, 3 ans et plus, 5 furlongs:

Cinquième course, $600, allocations, la Bourse Rideau, 3 ans et

  
Iris Cloudeee 10
Frank C. .….…rarsreereseserscensressecse *109 ;
Pomade ..... . *115|
Rona Call … *110
Cattaricco 112

 

Bunny Pair
Tommy Buchon ..
Star Larkmead
Guyencourt

 

Progress .

Sweeping Flame
Cosweep
Showbeau
Burning Deck
My Mommy

  

Keep Up coven *105

Lavanjo …… 110
Menifel ......... *110
aWillow Top . 115
aFordo ........... *108

alnscription Ecurie Demolition.

Baltimore Lass

p à organiser une sortie intéressan-

 

    

Brotela 115 |
Sun Veil … 102 |
Golden Rue *110

Sixième course, $500, à réclamer, 4 ans et plus, 1 mille et 70 vgs.
Alamodees 115
Mellow 113 |
Belstone *107

 

alnseription Benoit et Lebeau.

Septième course, $500, à réclamer, 4 ans et plus, 1 mille et 70 vgs:
Defroster *106
Donfinn ..... *111
Navy Time .. 120
Archline …… 111
Mill River *111

 

. *Allocation d’apprenti à réclamer.

 

Les Amateurs et le

nul de 6 a 6 dans
*

Les Amateurs de St-Charles et
les Restaurateurs du Laroche ont
fait match nul dans leur rencontre
de la série semi-finale pour le
championnat de la ligue de balle
molle l'Outaouaise. La partie, dis-
putée au carré Anglesea mercredi
scir, s’est terminée au compte de
6 à 6.

Plus de 500 fervents de la balle
molle assistèrent à cette joute qui
fut des plus chaudement contes-
tée. Le score indique que les deux
clans aux prises sont à peu près
d’égale force.

Goyer la cogne
Laurent Goyer, l’une des étoiles

des Amateurs, fut formidable au
bâton quand il cogna un trois-
buts, un double et un simple en
autant d’apparitions. Ses coups
contribuèrent à deux points de
son équipe.

Hertel Desjardins fut aussi re-
marquable pour les restaurateurs
en tapant la pilule à deux reprises
et en faisant compter deux points
par ces coups sûrs.

R. Sarazin était sur le monticule
des Amateurs et il fit mordre la
poussière à cinq adversaires. Noël
Côté lançait les prunes pour le
Laroche et quatre joueurs des
Charlots tapèrent dans le vent.

Le jeu en détail
Lévesque et Gravelle, des Ama-

teurs sont retirés en première
manche et À. Pépin cogne un deux-
buts au champ centre. L’hiron-
delle de R. Sarazin est saisie et
le Laroche s’en vient au baton.
Bernard Chénier est “marché”

et prend son deuxième sur une er-
reur. Il compte à la suite du dou-
ble de François Bériault. Les
Amateurs se reprirent à la troisiè-

me manche, R. Gagnon remplaçant
A. Lévesque derrière la plaque co-
gne un double, A. Pépin tape un
simple et R. Sarazin hisse la
cesire au champ centre pour un
trois-buts, faisant compter deux
points,

Laurent Goyer cogne un triple
a son tour pour un auire point.
Le score devenait alors 3 à 1 pour
Amateurs.

Un ralliement
Les psatégés d’Armand Monet-

te se ralliérent et Armand Lalonde
compte sur le coup d’Hertel Des-
jardins, un double au champ droit.
A la fin de la quatrième manche
le compte était 3 à 2 pour Ama- 1 2 3 Pts

H. Palaez ........ 15 14 8 81

R Powers ..... 9 4 9 44
R. Fisher .…7 7 3 38
H. Harris …… 4 1 5 37.
S. Stretton ..... 8 3 6 36
M Chevalier . 5 6 9 36
J. Bardales .... 6 3 5 29
W. Munden … 8 - 3 27
R. Murphy … 1 9 4 25
G. Courtney .. 3 4 6 23,
S Hall ....... 5 3 1 22
T. Barker ........ 1 7 2 19
W. Billington 2 - 6 19!
J Lynn …… 2 1 3 11.
LC. Fonte ........ - 2 4 - 8
J. Hewlett …. 1 1 - 5
L. Beckett … 1 - 1 4,
F. Connolly .... - 1 2 4
D Brown .... 1 - - 3
J. Convey ...... - 1 1 3
W Taylor ........ - 1 - 2
M. Rochon ... =~ 1 - 2
J. Blackburn - 1 1

 

 

 

Le Régiment de Hull
prêt a rencentrer

le Jockey All-Star
Intérssante lettre du secrétaire,

sergent André Gouin.
Hull, le 8 août, 1945

M le Rédacteur Sportif,
Le Droit, :
Ottawa, Ontario.
M. le Rédacteur,

Il me fait plaisir, à la demande

le

,de mon capitaine, de venir rele-
ver le défi que M. Ti-Mil Fréchette
2 lancé au club de balle molle Le
Régiment de Hull. Nous le re-
mercions pour ses bonnes paroles
envers notre équipe et rien ne
nousferait plus plaisir que de ren-
contrer ses Jockeys All Stars.

Il est regrettable cependant que
cette rencontre ne puisse avoir
lieu d'ici quelques semaines, car
piusieurs de nos joueurs jouissent
d'un congé bien mérité et d’autres
sont occupés dans différentes li-
gues d'Ottawa. Seulement s’il n’est
pas trop pressé pour sa “défaite”
le temps le plus favorable serait
vers le commehcement du mois
de septembre

Il nous feraii plaisir de rencon-
trer M. Fréchette mercredi soir
prochain au Stade Décosse afin de
faire les arrangements nécessaires.

André Gouin, Sgt. sec.

*

Laurent Goyer se distingue pour Charlots — Le
Laroche se rallie en sixième et dernière manche
mais on annule quand même.

Laroche font match

la ligue Outaouaise
*

teurs. Les Charlots augmentèrent
leur avance par deux points à la
cinquième manche. Les restaura-
teurs étaient complètement à la
merci du lanceur Sarazin qui éven-
ta deux frappeurs consécutifs. Le
troisième homme à lui faire face
hisse une chandelle qui fut attra-
pée.

Les Amateurs comptèrent deux
points à la sixième manche et le
Laroche en compta un, le score
étant porté à 6 à 4 pour les Char-
lots.

Les chances égales

C’est à la septième et dernière
manche que les restaurateurs éga-
lisèrent les chances et les choses

autre sous peu.

Les cyclistes du
club Champlain

a Kirk's Ferry
Le club cycliste Champlain est

te pour dimanche prochain. Nos pé-
daleurs, aprés un voyage a Carle-
ton Place, dimanche dernier, iront
beaucoup plus près dimanche pro-
chain, ayant choisi Kirk's Ferry
comme terme de leur excursion.
Le départ des pédaleuss se fera;
du Standisa Hall à 1! h. 30. La ran-
donnée sera dirigée par M. Donat
Gaudreau qui en l’occurrenee rem-
placera le président M. Arthur
Guertin, qui est actuellement en
vacances.

Quelques notes
M. Gaudreau a fait une intéres-

sante randonnée Je 4 août dernier.
Il a fait un voyage de 220 milles,
se rendant jusqu’à Ozdensburgh,
N.-Y., en passant par Cornwall. Il |
partit de Hul le samedi 4 août|
pour revenir le lendemain soir;
5 août.
Deux jeunes filles, membres du

club cycliste Champlain, ont aussi|
fait une randonnée fort intéres-
sante à la fin de juillet. Mlle Lu-
cienne Descnamps et Adrienne
Deschamps ont fait le voyage Hull-
Brockville aller et retour, partant
de Hull le 22 juillet pour y revenir
le 26. Elles ont fort joui de leur
voyage et elles s’en proposent un

 
La bicyclette est populaire
Dimanche dernier, le capitaine

Pellefeuille du service-traversier
de Trois-Rivières, a remarqué,
qu’au moins 1 000 cyclistes ont été |
transportés de l’autre côté de la
rivière sur la rive sud. Presque
tous ces cyclistes se rendaient à
Bécancourt. Ur. journaliste fait re-
marquer à son tour qu’on devrait
appeler cet endroit “Bécanecourt”.
Qu'on n'oublie pas la randonnée

de dimanche à Kirk’s Ferry, dé-
part du Standish a 1 h. 30.

 

La boxe hier
Par la Presse associée

Camden, N.-J. — Billy Arnold,
149, Philadelphie, a défait George
(Red) Doty, 150%, Hartford,
Conn., 10; Jetson Arnold, 132,
Philadelphie, a défait, par mise
hors de combat technique, Oscar
Lewis, 135, Newark, 4.
Brooklyn — Pat Scanlon, 137%.

New-York, a défait Léo Roma-
nello, 141, Brooklyn, 8; Dick
Costa, 144, New-York, a défait
Bobby Berger, 148, Hollywood,
Calif, 8.

Fall-River, Mass. — Joe Celetti,
134, Providence, remporte la déci-
sion sur Steve Kronix, 130, Bos-
ton, 6. (Kronis est disqualifié à la
sixième pour avoir frappé trop
bas); Gene Le Blanc, 126, Fall-
River, a défait Jerry Lavigne, 120,  Montréal, ‘6.

Résultats

du Baseball
———

LIGUE NATIONALE
Brooklyn, 4; Cincinnati, 3.
Brooklyn, 8; Cincinnati, 2.

Casselman a joué
contre Embrun

Embrun, 4: Casseiman, 3
Casselman: André Racine et Fernand

Racine, 6: Embrun: J.-P. Maheu et A,

 

A i : - Bourbonnais, 1.
St-Louis, 5; New York, 3. Casselman: Jun Racine et Françoise
Boston, 7; Chicago, 3. Racine, 7 Embrun : Jeannine Maheu et

i : i i Reyna risson, 5.
Pittsburgh, 3: Philadelphie 1. Simples : — Cusselman: Yvon Couture, 8;

Classement Embrun: Reynald Maheu, 1. .
G. P Pet Mixte:.- Casselman: Gabrielle Lafièche

i ; ‘| et Camille Ladouceur, 3; Embrun: Cécile
Chicago eer oe 35 650) Gagné et Jean-Jacques Brisson, 8. 5

- 1s... 592 Mixte:-- Casselman: airette ours

B Lou 8 bs Pa bonnais e: Edmond Racine, 4; Embruns
rooklyn 574 Lorraine Lepage et Reynald Brisson, 6,

New-York 54 49 524 Double masculin = Casselman: PagLe

i vesque et Jean ouillard, : m
Pittsburgh 53 41 510 R. Maheu et J.-J. Brisson. v.
Boston . 47 57 453] Double féminin: Casselman Clairette
tant A i e 3; -

Cincinnati 42 56 agp pourbonosk «Francoise Racing3} Br:
Philadelphie 27 75 365| mouille, 6.

Dimanche le 20: l'Orignal a Casselman
Casselman, 5: l’Orignal, 2

Double:— Casselman: F. Racine et A -P,

Racine, 9; 1'Orignal J. Dubois et Ve

Besulne, 7.
Double féminin:— Casselman: Fran.

goise Racine et Liliane Racine, 0; l'Orie

LIGUE AMERICAINE

Détroit, 11; Boston, 5.
New York, 3; Cleveland. 2.
Washington, 7; Chicago, 2.

 

St-Louis, 1; Philadelphie. 0. nal: Rosa Leclerc et Margot Castone
; 6guay, 6.

Classement Double mixte:— Casselman: Marcel La

P.  PCL [flèche et Gabrielle Laflèche, 5: l'Origmalt
A it 22e Juliette Dubois et J.-L. Racine. 4.

asp TU pis 871 Simple :— Casselman: Juliette Racine. 29

as ington 3 561 I'Origral: E. Lefebvre, 6.
New-York 44 537 pimple: - Casselman, P.-F. Lévesque. 88

; ‘Orignal: . guin, 4.

Chicago ........... 48 515 Double:— Casseman: B. Couture et

Cleveland 49 .500 RB Couture. 1e l'Orignal: Y. Bertrand et

. Lefebvre. 8.
Boston Te 51 490 Douhle:— Casselman: C. Bourbonnais
St-Louis ……….….…… 50 479 et E. Racine, 6: l'Orignal: M. Dubreui! et

i i Mwe Dubreuil, 4.
Philadelphie ....... 33 63 344) URNLRA Vavenir, n'écrire que d’un

 - ; côté du feuillet.

LIGUE INTERNATIONALE

Baltimore, 6; Rochester. 3.
Rochester, 5; Baltimore, 4.
Montréal, 8; Syracuse, 3.
Toronto, 7; Jersey-City, 6.
Toronto, 12; Jersey-City, 1.
Buffalo, 5: Newark, 1.

Classement

 

Chassez les acides

des reins
L'excès d'acide, les poisons et les més

tières nocives dans votre sang sony eli-
remy.

 

P. Pet. minés principalement Med Ne ren

4 L'obligation de vous lever la nuit,

Montréal ............ 36 673 miction brûlante, le mat de dos, la ner

Newark .…..…….………………. 50 533] vosité, le douleurs. rhumatsmales, les

im fréquents maux de tête et la lassitude son

Baltimore 51 532 souvent causés par les affections des reins

Toronto ......... 52 523) et de la vessie. D'erdinaire o de els

Jersey-City ... 55 500

|

cas. le première dose de Cystex uoulage
les reins. chassant l'excès d'acide et de mae

Syracusevues. 61 430 tière nocives. EB cette action netiovante,
purifiante sur les reins, en une journ

Rochester, h 63 422 ou deux, vous donnera une nouvelle vis
Buffalo 66 383] gueur et vous vous porterez mieux. Liens

gagement de remboursement à propos de
Cystex assure le remise immédiate de
votre argent si vous n'êtes pas absolument
satisfait. Vous n'avez rien à perdre et
vous avez tout à gagner suivant cette
offre +de remboursement en vous procue
rant Cystex chez votre pharmacien au
jourd’hui.

SOVEZ REMARQUÉ
EMPLOYEZ

BRYLCREEM
LE FIXATIF PARFAIT POUR LES CHEVEUX

© Appliquez un peu de BRYLCREEM tous les matins et

É Vos cheveux resteront en place toute la journée—sans
paraître huileux. BRYLCREEM élimine la sécheresse

du cuir chevelu, fait disparaître les pellicules,

favorise un lustre naturel et sain. Pour avoir les

cheveux bien peignés, achetez un tube pratique ou

en jar de BRYLCREEM aujourd’hui.

ASSOCIATION AMERICAINE

Kansas-City, 8; Columbus, 1.
Louisville, 5, St-Paul, 2.
Milwaukee, 15; Toledo, 2.

 
il

 

  

   

    REF43

 

 

 
londe cognérent saufs et Raymond

en restèrent là. Chaglie Ladérou- &&
te, Hervé Dubois et Armand La-|;

Lepage tapa le coup qui fit enre- à 2
gistrer le sixième et dernier point|

   

  
   

 

  

LIMITED 
Les équipes:
LAROCHE — R. Lepage, rec.:

H. Desjardins, 2e but; B. Chénier,
a.c; B. Lalonde, 3e but; F. Bé-
riault, ed.; A. Ladéroute, c.c.; A.
Lalonde, c.g.; substituts: R. Ché-
nier, H. Dubois, G. Larose, G.
Tassé, G. Gallagher et Aimé Mo-
nette, gérant. :
AMATEURS — R. Gagnon, rec.;

R. Benoit, lanc.; A. Johnson, ler
but; L. Goyer, 2e but; A. Pépin,

‘a.c.; E. Whissel, 3e but; M. Bar-
rette, cd: G. Goddard, cc; R.
Forgette, cg: substituts: B. Be-
noit, R. Sarazin, V. Nolan, A. Leé-
vesque, R. Gravelle, R. Brenning,
L-P. Goyer, gérant. °
 

 

 

 

Leslames Bleues
Gillette vous rasent
deplus pres etvous
epargnent delargent,
- Faites d'unacier
assez dur pour
tailler le verre,
elles gardentleur

fil plus longtemps!

 

Onÿgagneà demander
lsLamesBleues

Gillette |  C06F   

de l’équipe.
Score par manches {

Amateurs .......... 003 021 O—6 |:
Laroche ............. 100 102 2—6 7%

N. Cété, lanc.; R. Daviau, ler but; r a

  

  

7.95
Paletots très confortables

l'extérieur.

1.98

culottes blanches

jouet au tennis.
  

   

    

    

   

  

     

        

      
       

        

    

: PALETOTS DE PLUIE
pour Hommes

Idéaux pour la pêche et autres activités de

 

CULOTTES POUR . HOMMES

Idéales pour le camp ou la villa, durant
vos vacances. Confection durable de coutil
de coton. Brunes, bleues, blanches. Les

peuvent

SINTSITAR44M yg ean:#2 "Mack" 5" as

McKERRACHER - WANLESS
     

   
    

      
       

Heures d'été du magasin:
9 a.m. à 6 p.m.

Fermé, lundi.

VESTONS DE REPOS
pour Hommes

10%
La bonne façon de se reposer, c’est

de poster un chic veston de loisir.

Il y en a de bleus et bruns avec ve-

lours cordé, d’autres mélangés avec

du tweed chevronné. Dans le lot se

trouvent des vestons de velours cor-

dé, fawn et brun.

rte

\ AN

i Au

et protecteurs. PALETOTS
de pluie

pour Garçonnets

5.95
Imperméables, de tissu

traité à l'huile Une

splendide protection

contre la pluie.

CULOTTES
pour Garçonnets

"98c-1.19-1.35
Splendides pour le camp ou la
campagne. De coutil de coton

durable. Bleues, brunes, fawn.

  

 

"Mack's"

MCKERRACHER - WANLESS
ITEDservir pour

' Rués Rideau et Sussex 3-4013    



°°, Cincinnati ..

 

 

- SPORT-
 
 

Les “Écoles de Baseball” ont produit
plusieurs étoiles pour les Cardinaux

* * *
Les écoles de baseball comme

celle qui sera tenue lundi et mardi
prochain au pare Lansdowne par
les Cardinaux de St-Louis se sont
démontrées par le passé un champ
très fertile pour les jeunes qui
aspiraient à faire une carrière
dans le baseball. Plusieurs étoiles
des ligues majeunes d’aujourd’hui
ont reeu leur première aprécia-

. tion des hommes du baseball en
se rendant à ces essais conduits
par les différents clubs de ja
grande tente.

Al “Red” Schoendienst, une des
meilleures recrues de 1945 chez
les Cardinaux, a attiré l’attention
des experts pour*la première fois
lors d’une école que tinrent les
Cards en 1942 au Sportsman’s
Park. Juste après trois ans de pré-
paration, Schoendienst est devenu
l'étoile du fameyx club de St-Louis
dans le champ gauche. Martin
“Monsieur arrét-court” Marion,
qui en est maintenant à sa sixiè-
me saison après les protégés de
Bill Southworth et qui fut choisi
comme le joueur le plus utile lors
de l’année 1944, en est un autre
qui ne serait peut-être pas devenu
un fameux adepte du baseball s’il
n’avait pas participé à une “école
de baseball” tenue à Rome, Ga.
il y a quelques années.

Jack Creel, qui devint un lan-
- ceur-étoile dès sa première sai-
son avec les Cardinaux, et Augie
Bergamo, dur cogneur, ont aussi
eu l’occasion de passer aux ma-
jeures grâce à l’un de ces “camps
d'essai”. ‘

Comme on le sait le camp d’Ot-
tawa sera conduit par Chas “Pop”
Kelchner et Roy Dissinger. Le tout
commencera à 10 h. 30 précises
lundi prochain et sera ouvert à
tous les garçons de 16 ans et plus.
Les jeunes athlètes de l'extérieur
de la ville doivent payer leurs dé-
penses de transport à et d'Ottawa
et en plus les autres dépenses
qu’occasionnera leur séjour ici,
mais toutes ces dépenses seront   MARTIN MARION

remboursées si l’aspirant signe un
contrat. Les garçons sont aussi
priés d’apporter leurs souliers de
baseball et leurs gants.

 
 

Le premier but Eddie Stevens fait
de beaux débuts avec le Brooklyn

*
LIGUE NATIONALE

Beaux débuts de Stevens

BROOKLYN (PA) Les
Dodgers de Brooklyn ont remporté
leurs deux parties contre les Rou-
ges de Cincinnati par des scores
de 9-2 et 43 devant une assistan-
ce de 20,260 personnes.

Eddie Stevens, le nouveau
premier-but des Dodgers qui
a été acheté des Royaux de
‘Montréal pour ün montant de
S35,600 est apparu dans la .

deuxième partie et cogna trois
simplee en quatre chances au
bâton pour mener le gros de
l'attaque des siens.
Première partie: P. C. E.

100001 000—2 6 1
Brooklyn … 302301 00*—9 10 3

Heuser, E. Riddle et Lakeman;
Herring et Peacock.
Deuxiéme partie:

Cincinnati —
102 000 000 000—3 6 3

P. C, E.

= Brooklyn 021 000 000 001—4 10 4
Fox et Unser; Branca et Sand-

lock. .
Douce revanche

BOSTON (P.A.) — Le vétéran-
droitier Bill Lee a une douce re-
vanche sur “ses anciens coéqui-
piers hicr en conduisant les Bra-
ves de Boston à un triomphe de

# 7-3 sur les Cubs de Chicago.
Tx P. C. E.

A
reh
n

Chicago 100200000—3 6 2

Boston 202 021 00*—7 14 O

Derringer, Vandenberg, Chip-
man et Williams, Gillespie; Lee

. et Masi.
Une pour les Cards

NEW-YORK (P.A.) — Les Car-
dinaux de St-Louis ont gagné une
partie sur es Cubs de Chicago en
triomphant des Giants de New-
York par 5-3. Les Cubs ont une
avance de 5% parties sur les
Cards.

P. C. E.
St.Louis 000 400 010—5 11 0
New-York .. 010020000—3 7 2
Brecheen et Rice; Feldman,

Maglie, ‘Fischer, A. Adams et
Kluttz. :

Cest le No 7
PHILADELPHIE (P.A.) — La

recrue. Ken Gables a enregistré
son septième triomphe de la. sai-
son dans la ligue Nationale en

: disposant des Phillies de Phila-
- delphie par 3-1 pour un autre gain

des Pirates de Pittsburgh. i
P. C. E.

Pittsburgh .. 020000100—3 6 0

Fhiladelphie 000 001 000—1 5 0
Gables et Lopez; R. Barrett et

; Spindeil.

LIGUE AMERICAINE

Rouge va bien
CLEVELAND (P.A.) Les

Yankees de New-York, avec le vé-
téran Charlie “Rouge” Ruffing
au monticule, ont célébré le re-
tour du gérant Joe McCarthy en
l'emportant 3-2 sur les Indiens de
Celveland.
Le triomphe était le troisième

consécutif de Ruffing depuis qu’il
a été licencié de l’armée améri-
caine. C'était le 26lième de sa
carrière.

P. C. E.
New-York .. 000020001—3 9 3
Cleveland 002 000000—2 7 0
Ruffing et Robinson; Barbark;

Bagby et Hayes.
Rudy tape durement

DETROIT (P.A.) — Rudy York
a conduit une attaque de 15 coups
sûrs par les Tigres de Détroit
en cognant deux coups de circuits
comme lés protégés de Steve
O'Neill balayaient les Red Sox de
Boston 11-5. Par ce gain, le Dé-
troit a maintenu sa maigre avance
d'un point sur le Washington.
Paul “Dizzy” Trout a marqué

son 10fème triomphe de l’année

4

*

 

*
en accordant i0 coups sûrs, dont
un quatre-buts à Léon Culbertson.

P, C. E.
Boston 021 000 011— 5 10 3
Détroit 204 401 00*—11 15 1

O'Neill, Hausmann et Holm,
Walters; Trout et Swift.

Mike est chez lui
CHICAGO (P.A.) — Mike Kree-

vich étant à sa permière partie
de la ligue Américaine sous un
uniforme des Sénateurs de Wa-
shington et s'est senti bien chez
lui en décalnchant un ralliement
de six points dans la cinquième
manche pour permettre aux Sé-
nateurs de l’emporter 7-2 .contre
les White Sox devant 4,780 fer-
vents.

P. C. E.
Washington 000 060 010—7 14 1
Chicago 100001000—2 8 2
Haefner et Ferrell; Dietrich,

Nagel, Johnson et Tresh.
Un coup de pinceau

ST-LOUIS (P.A.) — Aidé par
la belle tenue du lanceur Al Hol-
lingsworth, les Browns de St-
Louis ont blanchi les Athlétiques
de Philadelphie par 1-0.

P. C. E.
Philadelphie 000 000 000—0 3 0
St-Louis 100 000 060*+—1 8 1
Newsom et Rosar; Hollings.

worth et Mancuso.
——l

 

Statistiques de la
Ligue de Baseball

Papineau

Le classement
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l’équipe du Régal
prend le devant
au St-Charles
Elle va quand même au bingo.

Par YVON
——

Malgré la pluie incessante, la
ligue de tennis St-Charles pour-
suit ses tournois avec plus d'en-
thousiasme que jamais. Les équi-
pes Régal, Jolicoeur et Villeneuve
se font une lutte ardue pour la
première position tandis que Pé-
pin et Joanisse tentent de s'élimi-
ner l'un l’autre et Montpetit pro-
met de sortir de la cave durant
le prochain semestre.
Au début de cette semaine il

y eut quatre doubles masculins
et un simple masculin de dispu-
tés. Emmanuel Foisy semble re-
prendre son habileté dangereuse
car son adversaire, Rosaire Roy
lui opposa en vain un jeu d’une
rapidité et d’une précision remar-
quables. En double le tandem
Beaudry-Leblanc continue à rem-
porter les honneurs. Jeudi soir
Gilles Chagnon et Keith Théberge
eurent l'avantage du “match
point” à neuf reprises avant de
baisser pavillon devant l’invinci-
bie tandem de Villeneuve. Paul
Crépeau et Jean-Eude Leblanc ne
perdirent qu’une joute à date
mais ce ne fut pas sans difficulté
qu'ils triomphèrent de Paul Bou-
thillier et Laurent Goyer, élèves
bien dirigés de “Flash”,

Résultats
Emmanuel Foisy défait Rosaire

Roy, 6-1, 64.
Paul Crépeau et J.-E. Leblanc

défont Robert Morel et Roland
Dumoulin, 6-4, 5-7, 6-2.

Gilbert Leblanc et Roger Beau-
dry défont Gilles Chagnon et
Keith Théberge, 6-1, 3-6, 9-7.
Jean-Marie Roy et Jean Bois-

vert défont Robert Morel et Ro-
land Dumoulin, 6-3, 6-0.
Paul Crépeau et Jean-Eude Le-

blanc défont Paul Bouthillier et
Laurent Goyer, 4-6, 6-3, 64.

Classement
J G P Pts.

Régal ........ 14 9 5 9
Jolicoeur ........ 11 7 4 7
Villeneuve 12 7 5 7
Pépin ......... 7 4 3 4

Joanisse ........ 8 3 5 3
Montpetit …… 14 3 1 3

Entre-Filets
Le terrible “Gib” perdit son

sourire pour la premiére fois de-
puis son apparition au St-Charles
quand il fit face à Gilles et
Keith .. ...

Paul et Laurent durent payer
chèrement leur légèreté durant
leur dernière rencontre . . . . .

Maurice amène Roger pour
jouer au Monopoly et Roger en
sortit monopolisant autre chose!!!
Gérard Côté n’a rien sur Flash

si l’on en juge des courses pour-
suivies autour du terrain mercre-
di soir. Mais ces courses à relais
eurent une fin tragique comme
notre petit Paul tomba sur Roger
qui essayait d’imiter Yvon Ro.
bert .....
Hier soir on chantait “Don’t go

to the bingo tonight sister” mais
elle y alla tout de même

Vingtième triomphe
de Jean-Pierre
MONTREAL (P.C.) — Ye lan

ceur Jean-Pierre Roy est devenu
le premier laficeur de la ligue In-
ternationale a remporté 20 vie-
toires, Il donna quatre coups sûrs
bien distancés tandis que les
Royaux de Montréal faisaient un
pas de plus vers le championnat
en triomphant des Chiefs de Sy-
racuse par 6-3. Les Montréalais
ont maintenant remporté leur 7e
gain consécutif,
Howie Schultz a fait ses débuts

au premier-but et cogna un simple
en quatre apparitions. Roland
Gladu a encore joué au troisième
but et en plus d’être parfait au
“coin chaud” Roland tapa deux
pour trois.
Par manches:

Syracuse .

 

PCE
3 .. 101 010 000—3 4 2

Montréal... ... 000 882 00x—8 10 1
Katz et Just; Roy et Todd.
Sommaires des autres joutes

 

 

 

Club G P Pet Preière joute: PCEBuckingham 9 7 2 T8

|

Jersey-City ce 802 100 0—6 11 2Montébello .. 8 5 3 625 Toronto mm 002 500 x—7 10 1Thurso .... 8 5 8 625 Phillips, Rosso, Brondell et Toncoff ;Wendover - 8 3 5 375 Johnson, Jordam et Pruett,Hall Séguin 8 3 5 3751 Par manches: PCEassett 9 2 2 °Prochaine joutes dimanche 12 août Newark s…rss0esse 000 010 000—1 7 1

Wendover vs Montébello (à Montébello).
Buckingham vs Thurso (à Thurso),
—————

La Grande-Bretagne est le plus
grand exportateur de coton au
monde, bien que sonvolume d’ex-
portation soit moindŸe depuis le
début du siècle.

Buffalo 000 202 10x—5 10 1
Hipler et Vangrofski; Brown et Mora

draski.
Première joutes PCE

Baltimore ……….….….…..….. 000 030 3—6 11 1
Rochester … 110 010 6&—3 65 1

 

Kleine et Lollar; Trotter et Evlin,
Deuxième joute: PCE

… 200 000 001—1 13 1
  
 

Baltimore
Rochester 000 190 022—5 10 1

Calvert, Podgajuy et Lollar; Wicker,
Sukas, Radler et Devlin,

 

 

suivants:

HALIFAX (NB) ©.
MONCTON (N.-B))
MONTREAL (Qué) .
OTTAWA (Ont) .
TORONTO (Ont.)

LONDON (Ont.) .

PORT-ARTHUR (Ont.
WINNIPEG (Man.)
REGINA (Sask.) »
CALGARY(Alte.)
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CORPORATION des 

Moteurs d'Avion
La Corporation des biens de guerre a reçufu
Corps d’aviation royal canadien un b
nombre de moteurs d'avion déclarés surplus
et ne pouvant être utilisés d'avantage, selon
le Ministère du transport, à bord d'avions.
Ces moteurs seront adjugés aux plus hauts

enchérisseurs, À la condition, bien entendu,
qu’ils ne seront pas employés dans les girs.
Pour plus amples renseignements, on est

prié de s'adresser aux succursales de Ia Cor-
poration des biens de guerre, aux endroits

Edifico de la Banque do le Nouvelle-llicesse

VANCOUVER (C.-B.). Edifice de le Banque

      

 

  

    
  
  
  
  
    
  

    

 

 .... Hdifice Tsombe
4095 ouest, rue Sainte-Catherine

Suite 1189, Immeuble No. 3
.…. 11, rve Jorden
Sulte 303, Rdifice Richmond

[3 Hôtel Prineo-Arthur
Suite 301, Edifice Somerset

. Suite 103, Edifice Veleron |
217 œussi, Yième avenue
Torente, 410 rve Soymour

  
  
  
         

 

  

 

 

 

Le Noire-Dame se
les chances

les Monties.

ceur contre Ics Hullois, ce soir.

Rideau-Wrightville,

indiqué et non une demi-heure 

 

“Nous nous rendrons au Strathcona et nous égaliserons
cette série”, voilà ce que nous laissait entendre Ponat Limoges,
instructeur du club Notre-Dame dans la ligue
nior d'Ottawa. Oui, messieurs, le Notre-Dame sera présent et
ses porte-couleurs sont bien décidés à égaliser les affaires dans
la série de trois dans cinq qu’ils disputent présentement avec

Ces derniers mènent le bal avec deux victoires
contre une défaite et un seul autre gain leur
passer en finale contre Wrightville.

Les Monties ont été renforcis depuis l’élimination du Rideau
ct il ne serait pas surprenant que Paul Laframboise soit le lan-

pare Larocque, mercredi soir, immédiatement après la joute

Aldoria Roy sera le lanceur du club hullois et est bien dé-
cidé à mener les siens à leur plus sensationnel triomphe de la
saison. Si le Notre-Dame réussit à l'emporter ce soir, nous som-
mes d'avis qu’il réussira à faire de même dimanche et sera
ainsi le prochain adversaire du Wrightville,

Le club Notre-Dame sera au grand complet et nombre de
leurs partisans les accompagneront au terrain peu convenable
pour y jouer une partie des éliminatoires. Le tout doit com-
mencer à 6 h. 15 précises et les directeurs de la ligue sont
priés de voir à ce que les joutes commencent vers le temps

comme la chose se fait depuis quelque temps.
Donc, en foule ce soir au Strathcona,

promet d'égaliser
dès ce soir

de baseball ju-

permettrait de

Paul a été mis sous contrat au

ou trois-quarts d'heure après  
 

 

 

Brillante ouverture des tournois annuels

de notre fédération de tennis hier soir
* * * .

Le tournoi se poursuivra ce soir sur les courts des
clubs Canadien et Bédard

 

La Fédération des clubs de ten-
nis canadiens-français mettait en
jeu ses tournois traditionnels hier
soir. Le club de tennis Canadien
fut pris d’assault par une troupe
masculine comprenant des ma-
nieurs de raquettes de nos cinq
clubs fédérés tandis que les demoi-
selles envahissaient le club de ten-
nis Bédard. Les premières rondes
de simples furent disputées chez
ces deux clubs devant une assis-
tance extraordinaire. L’arbitre en
chef, Aurèle Longpré, surveillait
de près ces tournois en faisant la
ronde entre le Canadien et le Bé-
dard.
Au Canadien, Guy Hamel dut

recourir à son jeu rapide pour
triompher de Edgar Carr, et Clau-
de Bain offrit une résistance dan-
geureuse à F. Hurtubise. Au Bé-
dard, Adèle Roy et Marie-Paule
Beaudry se disputèrent l’un des
matches les plus intéressants de la
soirée mais on est d’avis que la
joute Thérèse Groulx et Hélène
Lawrence fut la plus rapide.

RESULTATS !

Simples masculins:

Guy Hamel défait Edgar Carr,
6-3, 6-3.

Gontran Leduc défait Maurice
Robert, 6-3, 6-2.

Marcel Ouellette défait M. La-
mothe, 6-1, 6-2.

F. Hurtubise défait Claude Blain
E-1, 7-5.

Jean-Paul Snyder défait Mar-
tial Ouellette, 6-1, 6-1.

L. Meunier défait R. Guibord,
6-2, 6-1.
Roger Labelle défait H, Meu-

nier, 6-1, 6-3.
 

Simples féminins:
WELTY a

Marie-Paule Beaudry défait Ada-
le Roy, 64 6-3

Mme L. Dagenais défait Juliette
Stang, 6-1, 6-2

Thérése Groulx défait Héléne
Lawrence, 6-3, 6-3.

Alma Tremblay défait Annette
Gay 6-2, 6-3.

Annette Legault défait Cécile
Boyer, 6-0, 6-1.

Thérése Tomaro défait M. Cou-
lombe, 6-0, 6-3.

Pauline Galipeau défait J. Vail-
lancourt par défaut.

Alice Carr défait Marguerite To-
maro par défaut.

Ce soir au Canadien: Jean-Paul
Soulière vs Aurélien Régimbald,
Guy Hamel vs Pierre Proulx, Con-
rad Sincennes vs Gontran Leduc,
Jules Quesnel vs Eddie Rowe, L.
Meunier vs Raymond Boisvert,
Louis Poulin vs Marcel Ouellette,
Rosaire Roy vs Patrice Carr, Mau-
rice Durocher vs F. Hurtubise,
Wilfrid Corbeil vs W. Caron, Yvon
Cousineau vs Jean-Paul Snyder,
Bernard Lafléche vs A. Longpré,
D. Grenier vs R. Labelle, Charles
de Jocas vs J.-René Trudel.

Au Bédard: Jeannine Charron
vs Marie-Paule Beaudry, Thérése
Groulx vs Gabrielle Bolduc, Alice
Carr vs Ethe: Boisvert, L. Dage-
nais vs Rita Stang, Catherine
Tremblay vs Alma Tremblay, Pau-
line Galipeau vs Annette Legault,
Thérèse Tomaro vs Madeleine Mé-
loche.

Rosaire ROY, sec.  

  

   Alfred O.

 

LinwoodBelle, dans la deuxième course,
a rapporté le meilleur retour hier

* * *
On a parié les favoris et les gains n'ont pas été éle-

vés. — Mesella remporte l'épreuve principale

hier à Connaught, et comme consé-
quence les retours n’ont pas- été
des plus élevés, sauf, toutefois, |
dans la deuxième course quand
Linwood Belle se classa première
dans la deuxième course, payant,
à ses parieurs une somme de
$40.15 pour chaque pari de $2.00
sur le nez. —i Cest le plus fort!
montant payé à date pour une pre-;
mière place.

Les deux paris principaux de la
journée ont rapporté des mon-
tants plutôt minimes.
Le double quotidien ne paya que ,

$6.80 quand Skimming remporta!
la troisième course et Green
Hickory la quatrième. |

On a fort parié sur les favoris, |

|

1

retirérent que $5.40 pour chaque |
billet de decx dollars qu’ils avaient

colonne les résultats
courses d'hier.

des

Le programme d'aujourd'hui

C’est encore “journée des dames”
unà Connaught aujourd'hui et

sept

Onze

 

‘
+

“le Droit” gagne|
la première

—_—

Le Droit a remporté sa premià-
re joute des semi-finales contre
l’A.R.C. au pointage de 11-6. Les
Journalistes on: maintenant besoin
de deux autres vctores pour mé-
titer de passer en finale.

Paulo Labrie fut le lanceur ga.

gnant.! Labrie en sept manches ac
corda 6 coup: sûrs, dont deux
coups de circuit. Il retira 5 hom-
mes au bâton: Son adversaire, Bers
nard Rochon fit aussi très belle
figure mais ne reçut pas un aussi
bon support défensif et dut plier
bagage devaus “les avaleurs d’en-
cre”. Bernard fit mordre la pous-
sière à 4 ennemis.

Les deux Fernand, Fernand
Wolfe et Fernand Ouellette ont été
les principaux artisans de la vic
toire avec leu: solide coup de bâ-
ton. Chez les perdants, J. Ville
neuve et Berrard Rochon trouvè-
rent les offrandes de Labrie pour
chacun un circuit. Marcel Belle-
feuille. le petit Marcel Lesage et

| René Frappie: ont aussi été en

 
44 à u i

autre intéressant programme de evidence pour les vainqueurs.

sept courses a été préparé.

cinq heures.

L'épreuve “principale de

bourse Rideau,
ont été inscrits sous
d’allocation. Bradford,
Brotela y participeront.

Tall

Dix chevaux prendront part à
Les parieurs de la Quinella ne jla première course sur une lis-

tance de trois quarts de mille
Cattari,

placé sur Isleworth et Gold Plate sont inscrits,
dans la septième course.

La bourse Britannia

C’est la rapide jument Mesella |
qui remporta l'épreuve principale|
de la journée, la bourse Britannia,
avec le jockey Johnny Bardales en
selle.
marge sur Beacon Rock qui se
classa deuxième et sur Ring Wise
qui fut troisième.

 

La deuxième course sera égale-
ment de six furlongs et huit che-
vaux se disputeront les honneurs.
Joeggy, Sir Gibson et Moving In
démarreront.

Le double quotidien est parié|
Mesella avait une bonne: SF le gagnant des troisième et c* R. Forget.

quatrième courses.

Les sixième et septième courses
seront sur un parcours d’un mille

On pourra lire dans une autre et 70 verges.

 

 

Les athlètes du Capital Trust
ont montré leur savoir faire hier
soir, au carré Bingham, en décro-
chant une victoire éclatante sur
les télégraphistes d'Ottawa. Les
vainqueurs commencèrent leur
élan dès la deuxième manche et
maintinrent l'allure jusqu’à la fin
pour donner un blanchissage de
20 à O au gars de la rue Sparks.

Quelques minutes seulement a-
près le commencement de la jou-,
te, notre grand ami Paul Martin,
caissier au Capital Trust, fit une
chute malheureuse et se brisa
la cheville du pied gauche. Il dut
être transporté à l'hôpital géné-
ral.

 

Paul Martin se brise la cheville gauche
quand les télégraphistes sont blanchis

* *

Après la partie. les-joueurs se
réunirent chez “Pete” Gus Pa-
quette pour rafraîchissements. Les
télégraphistes veulent une partie-
retour et en promettent une bon-

 

 

ne aux gars du Capital Trust.

DémangealsonARRETEZ “sie
Morsures d'Insectes, Eruptions dues à la Chaleur
Vite! Arrêtez ta démangealson des morsureg d'in-
sectes, éruptions dues à la chaleur, eczéma, urti-
calre, pustules, squames, croites, pied d'athlôte et
autres affeettons cutanées externes. Employez 1a
PRESCRIPTION D.D.D, d'action rapide, antisepe
tique, Non graisseuse, non tachante, La démangeai-
eon Cesse OU Votre nrgont vous est remis. Votre
pharmacten tient 1a PRESCRIPTION 0.0.0,

 
 

 

  

) , L'ABEILLE M:
UNE MENAGERE PREVOYANTE. À

LES ÉCONOMIES- FAITES L'ÉTE,
SOUS FORME DE MIEL CONCENTRÉ,
CONSTITUENT LA RESERVE BANCAIRE
DE L'INDUSTRIEUSE ABEILLE ET
PERMET À LA COLONIE ET À LA CELLULE
INDIVIDUELLE DE SUSTENTER DURANT LES
LONGS MOIS D'HIVER, LES CELLULES DE CIRE

- DU GÂTEAU DE MIEL SERVENT À LA FOIS DE
BERCEAUXPOUR LES REJETONS DE L'ABEILLE
ET DE VOUTES POUR LE MIEL EMMAGASINÉ.!

VOTRE ARGENT C'EST VOTRE MIEL- CONSERVEZ
VOS OBLIGATIONS DE LA VICTOIRE,VOS

CERTIFICATS ET VOS TIMBRES D'EPARGNE
DE GUERRE, EMMAGASINEZ-LES COMME

PROTECTION CONTRE L'AVENIR.

À
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La
première course est annoncée pour!

Erica et High Renown y

Les équipes‘

L'A.R.C. Hector Villeneuve,
la rec; B. Rochon. lanc; J.-P. Des.

“journée est une course de six fur- jardins, ler but; P. Proulx, 2e
longs et le gagnant remportera la

Huit chevaux y
conditions | lemare, C !

et substituts: G. Poulin,L’Abbé, Char-

‘but; D. Grenier, 3e but: F. Pou.
lin, cd; B. Ouellette, ac; P. Bel-

ce: Gaston Parent, cg;

trand, Robert Tétreault, Fernand
| Guérin, géran..

LE DROIT — R. Frappier, rec;
P. Labrie, lanc; M. Bellefeuille,
ler but; J.-J. Bélanger, 2e but;
A. Ouellette, ac: F. Wolfe, 3e but;
M. Proulx, cd; M. Lesage, ce; H,

| Lachaine, cg; substituts: A. La-
pointe, P. Carpentier, R. Pate-

‘naude, C. Beaulne, L. Lévesque,
A. L'Ecuyer, instructeur.

Arbitres: R Lepage, A. Gagné
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POURQUOI, GARNEMENT,
CET ABATTEMENT?

2

C'QUI FAUT,DANSTON CAS
CA SE DISCUT'PAS:

 

   

ir

C'EST,TOUT SIMPLEMENT,
DE *CLAIRER*
L’DEDANS.

ABBEY*S,
POUR CA,
MON VIEUX,

EST CE QU'ILY A
DE MIEUX,

Oui, certes: le Sel Abbeys
aide. L’excès dans le boire
et le manger cause moins
de malaise quand Abbey's
intervient. Son action
agréable autant que douce
aide à débarrasser rapide-
ment votre organisme des
déchets qui fréquemment
causent l’irrégularité,
l’hyperacidité et les maux
de tête. Un nombre crois-
sant de gens recourent à
Abbey’s parce qu'il est non
seulement des plus écono
migues, mais AGREABLE
et FACILE A PRENDRE,
Votre pharmacien du

coin tientAbbey’s. Essayeze
en bientôt une bouteille.

  

Agréable et facile
à prendre!
  

QUE J'SUIS MAL EN TRAIN?
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feare

Service des soldats canadiens limité

à deux ans dans l’armée d'occupation
La troisième division affectée à l'occupation de
l'Allemagne se compose
Nouveaux détails sur le
pes d'outre-mer

Le ministère de la défense na-
tionale apporte de nouvelles préci-
sions au sujet du rapatriement du
personnel de l'Armée canadienmes
et des conditions de service desY
troupes canadiennes d’occupation.
Le rapatriement du personnel

canadien du Royaume-Uni et de
l'Europe se poursuit aussi rapide-
ment que les moyens de transport
le permettent. Depuis le jour de
la victoire jusqu'au 31 juillet 1945,
environ 70,000 militaires som ren-
trés au Canada, dont 49,700 mem-
bres de l'armée. On s’attend de
rapatrier au mois d’août 34,000 mi-
litaires la plupart membres de
l’armée.
La participation canadienne con-

venue en ce qui concerne l’occupa-
tion de l’Europe se résume à des
contingents de l’armée et de l’a-
viation. Le contingent de l’Armée
comprend la 3e division canadien-
ne reconstituée et certaines uni-
tés d'administration et de liaison
se chiffrant en tout à environ
25,000 militaires.
Outre le presonnel absolument

indispensables, les unités d'occupa-
tion sont composées de volontai-

de 25,000 volontaires. —
rapatriement de nos trou-

res et d’autres soldats dont le to-
tal des points de service est peu
élevé.
Les forces carfdiennes d’occu-

pation ne serviront que pour une
période limitée et chaque membre
ne fera pas plus de deux années
de service. A mesure que d’au-
tres navires disponibles on a l’in-
tention de remplacer tous ceux
qui, y ayant droit, ont opté pour la
démobilisation, et de ramener en
permission au Canada les mili-
taires à long service qui se sont
engagés volontairement dans les
troupes d'occupation. Le motif de
cette ligne de conduite est d'assu-
rer à tous militaires qui ont été
éloignés du Canada pendant plus
de deux ans, l’occasion de passer
un congé de trente jours complets
dans leurs familles.
Le personnel des troupes d'’oc-

cupation continue de jouir de
l’exemption d’impôt sur le revenu
et ‘de bénéficier des dispositions
de la loi de 1944 sur les gratifica-
tions de service de guerre ainsi
que de tous les autres avantages

et privilèges aux militaires rapa-
triés en vue de leur débobilisation.

 

Cinq divisions de
l’armée nipponne
dépêchées au nord
TCHOUNG-KING (PA) — Un

porte-parole de l’armée Chinoise
a dit aujourd’hui que les Japo-
nais se préparent a envoyer en
Mandchourie cing divisions de
l'armée de Kouang-Toung, qui a-
vaient antérieurement été en-
voyées dans le sud pour renforcir
les défenses des côtes nord de la
Chine, en prévision d'une inva-
sion.

Le porte-parole estime que la
force actuelle des Japonais en
Mandchourie est de 600,000 hom-
mes, plus de 320,000 soldats du
gouvernement fantoche, mais dé-
clare que les troupes fantoches
étaient “mal équippees, avaient un
mauvais moral, et tout probable-
ment se rendront immédiatement
dès que l'occasion se présentera”.

Il dit que plus de 100,000 sol-
dats japonais ont été transportés
de la région du lac Toung-Ting
vers le nord, entre le 18 et le 28
juillet. I] ajouta que les troupes
voyageaient par chemin de fer,
passant par Han-Keou, pour être

probablement regroupées et réor-

ganisées pour le combat au nord
du fleuve. :
Le porte-parole dit que les trou-

pes japonaises, dans la péninsule
de Liou-Tchéou et sur l’îÎle d’Hai-
Nan, sont embouteillées sans es-
poir de s'échapper, sauf dans de
petites embarcations, glissant en
secret vers Canton, en dépit des
dangers d'attaques aériennes. Il
ajouta que la contre-offensive pro-
chaine des Chinois dans la pro-
vince du Hou-Nan- sectionnera

probablement le corridor Hong-
Kong-Han-Keou et embouteillera
les troupes japonaises dans la ré-
gion Hong-Kong-Canton, estimées
à plus de 100,000 hommes.
Le porte-parole n'a les accusa-

tions des chefs communistes chi-
nois que les troupes du gouverne-
ment s'étaient servies d’armes a-
méricaines au cours des récentes
batailles avec les armées commu-
nistes dans la province du Shen-
Si, soulfgnant. clairement que “pas
une seule arme de prêt-bail avait
été émise aux soldats du gouver-
nement dans le nord-ouest de la
Chine”.
Les armes américalnes servent

seulement contre les Japonais, a-

jouta le porte-parole.
Les accusations communistes

ont aussi mérité une riposte par
le lieutenant-général Albert Wede-
meyér, commandant des troupes
américaines en Chine, au cours
d’une conférence de presse, di-
sant que l'équipement du prêt-
bail américain n’est pas pour usa-
ge contre les communistes et que

toutes les précautions nécessaires
sont prises afin d’empêcher qu'il
serve de cette façon.
Le haut-commandement chi-

nois, dans l’intervalle, annonce
que les troupes chinoises, avan-
gant a lest partant de Kouéi-
Ling dans la province de Kouang-
Si, ont pris la villee de Kouang-
Yen, à 50 milles de distance, oc-
cupant ainsi une position plus fa-
vorable pour appliquer une- pres-
sion plus efficace contre le flanc
ouest du corridor japonais le long
du chemin de ‘fer Canton-Han-|-
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Le

bombardement...
(Suite ae 1a idre page)

l’ouest de Kiou-Siou et dont la: po-
pulation est de 253,000 âmes.
Les forteresses géantes ont con-

tinué leurs raids destructeurs con-
tre le Japon pour la cinquiéme
journée consecutive avec un raid
de 70 appareils jetant des bombes
de 2,000 livrés sur la région de
P'arsenal de Tokto.
Le communiqué d’aujourd’hui

dit que les avions du commande-
mentdel’est asiatique et les avions
de la 7e flotte ont coulé ou avarié
plus de soixante navires japonais
et 47 avions, et ont continué leurs
bombardements quotidiens des usi-
nes de Kiou-Siou, les aménage-
ments ferroviaires et des aérodro-
mes, mandi et mercredi.

Quatre-vingt-dix superforteres-
ses ont jeté des bombes sur Ama-
gasaki, provoquant des explosions
qui ont illuminé toute la région.
Une raffinerie de pétrole, de la
Société Nippon naguère la princi-
pale source d'essence d'aviation
au Japon, fut l'objectif principal. Le communiqué rapporte que le

——

En correctionnelle
—

La cause des six accusés dans
Vaffaire du Bowles Lunch, rue
Rideau, survenue dans la nuit de
dimanche matin dernier, a été en-
tendue ce matin, en correction-
nelle, devant le magistrat Joachim
Sauvé.

On se souvient qu’au cours d’un
chahut qui dura plus d’une de-
mi-heure et au cours duquel six
individus furent arrêtés, le cons-
tables Raoul Desjardins et Robert
Smith avaient subi de légères
blessures. Selon les témoignages
des policiers, beaucoup plus de
six personnes s’étaient mélées a
la rixe. À leur dire, ce fut pen-
dant un certain temps une ruée
générale. La police n’a pu en pin-
cer qu’une demi-douzaine qui sont
Wilfrid Lebrun, sans adresse con-

nue; Patrick Zurewerra, 394, Cha-
pel; Oscar Fortier, 55, Clarence;

Léonard Cyr, 685, St-Patrice; Jo-
seph-0. Cyr, 33 Murray; et Ro-

ger Mongeon, 78, Murray. Ceux-

ci ont ce matin, nié leur culpa-
bilité a deux chefs d’accusation,
soit d’avoir causé des dommages
à la propriété, en l'occurrence au
restaurant Bowles, au montant de
$25. Me Lorenzo Lafleur repré-
sentait les deux Cyr et Zurewerra
tandis yue Me T. Metrick défen-
dait Mongeon. Les deux autres
n’étaient pas représentés.
Après avoir entendu les témoi-

gnages de la poursuite pendant
près de deux heures, le magis-
trat Sauvé décida de remettre
l'affaire à une semaine, soit le
17. On entendra ce jour-là les
témoignages de la défense et le
jugement sera probablement con-
nu le même jour. .

John Kancourba, de Billings
Bridge, qui a un dossier assez
imposant à la cour pour petits

vols à l’étalage, comparaissait de
nouveau ce matin. Cette fois, il
s'agissait d'un vol de cing pa-
quets de thé enlevés à l’étalage
du magasin Loblaw, rue Rideau.
Le montant du vol était de $1.95.
Le prévenu qui est apparemment
russe de naissance et dont on
avait peine a comprendre dans
la boîte aux témoins, s’obstina à
plaider sa non culpabilité. Toute-
fois le magistrat souligna qu'il
ne pouvait digérer l'histoire de
l’inculpé, surtout après avoir en-
tendu les témoignages de deux
employés du magasin. Vu son â-
Be assez avancé; il suspendit la
peine. Cachourba sera cependant
sous observation pour une pério-

de de trois mois et lié par un
cautionnement de $100. De plus
il lui est interdit de se présen-
ter de nouveau à ce magasin.
Howard Moore, d’Arnprior, com-

paraissait ce matin sous l'accusa-
tion d'avoir eu en sa possession
de la boisson ailleurs qu’à domi-
cile. L’inculpé, qui avait été pris,
hier soir, en possession d'une dou-
zaine de bière de deux bouteil-
les de vin et d’un flacon de whis-
key, dans son auto, ne savait pas
ce matin quel plaidoyer offrir.
Après avoir entendu les témoi-
8nages du policier qui fit l’arres-
tation, le magistratle trouva cou-
pable et imposa une amende de
$15 et les frais en plus de Ja
confiscation de la boisson. On re-
tournera les permis de boisson
à Toronto.
En circulation, Anna Dowling,

38, Somerset, et David Potter, de
Billings Bridge ont dut verser
chacun la somme de $4 et les frais
le premier pour avoir passé une
intersection sous la lumière rou-
geet le second pour ne pas avoir
fait d’arrêt complet à une inter-
section.

 

Washington veut
être libre

vis-à-vis Moscou
WASHINGTON (PA) Le

Eouvernement américain fera en
sorte d’avoir les mains libres lors-
qu’il s'agira de traiter de toutes
réclamations russes en marge de
la participation de l'URSS à la
guerre du Pacifique. C’est là un
des aspects significatifs révéles
aujourd'hui dans un document où
tous les mots sont pesés et dans
lequek le président Truman expri-
ma J premier ministre Staline,
à Potsdam, ses propres vues sur
la situation dans le Pacifique.

 

 

raid des B-29, lundi, contre l’usi-
ne d'Oubé, dans Honsho, qui fa-
brique l'essence synthétique a to-
talement anéanti cette importante
source de pétrole pour l'ennemi.
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accepte...
(Suite de la premiére page)

le plan actuel, dont voici les gran-
des lignes:

1 — Toutes les débentures et
les intéréts sur les emprunts dis
le ou avant le 15 aofit 1942 doi-
vent être payés en entier.

Note: Les intérêts sur l'emprunt
dûs le ler août 1942 ont été payés
en entier le jour même, mais
les intérêts sur les débentures
dûes le ler août et le 15 août
1942 n’ont pas été payés. Ceci né-
cessite la somme de $34,400.

2 — Tous les intéréts (autres
que ceux dont il est question dans
l’article 1) das et augmentés le
31 décembre 1944 sur les dében-
tures a percevoir et sur l'em-
prunt seront calculés sur une ba-
se d'intérêt simple au taux de
contrat et réglé en entier par une
quittance égale à 20 pour 100
du titre. Ce paiement nécessite-
ra une quittance au total de
$45,520.

3 — Les débentures et l’em-
prunt en suspens doivent être é-
changés pour une valeur nomi-
nale égale de nouvelles débentu-
res portant un intérêt au taux
de 342 pour 100 par année paya-
ble annuellement le ler janvier
de chaque année, le premier paie-
ment devant être fait le ler jan-

vier 1946.

4 — La Commission scolaire a-
vec l'approbation du ministère des
affaires’ municipales peut demah-
der l’amortissement à n’importe
quelle date a une valeur nomi-
nale plus les intéréts accrus a
la date d’amortissement, de tou-
tes ou de quelques-unes des dé-
bentures, à la condition que là où
quelques-unes des débentures mais
non pas toutes les nouvelles dé-
bentures doivent être amorties,
l'amortissement se fera aussitôt
que possible d’après l'ordre des
dates d’échéance des débentures
actuelles pour les quelles elles
ont été échangées.

5. La commission des écoles
peut en tout temps, avec l'appro-
bation du ministère des Affaires
municipales d'Ontario, acheter sur
le, marché public ou par contrat
privé ou par des soumissions pri-
vées ou publiques toutes ou quel-
ques-unes des nouvelles obliga-
tions à un coût ne dépassant pas
le coût d’amortissement d’une va-
leur égale d’obligations sur de-
mande.

6. Commençant dans l’année
1945 et aussi longtemps que les
nouvelles obligations sont en va-
leur, la commission doit prélever
en impôts ou autrement non moins
que 582,702 par année de façon à
pouvoir payer lesintér êts et ré-
duire le principal des nouvelles
obligations.

7. Le 3liéme jour de décembre
de chaque année ou avant, la Com-
mission, en raison de la clause 6
ci-dessus, doit déposer un compte
de banque sous le chef de “Comp-
te pour les intéréts des obliga-
tions, compte d’une valeur suffi-
sante pour rencontrer les intéréts
des obligations alors échues.
* 8. Le 3lième jour de décembre
de chaque année, la Commission
doit déposer en banque un comp-
te sous le chef “Compte pour le
fond d'amortissement des obliga-
tions, destiné à payer la solde des
$82,702 après avoir rempli les con-
ditions requises par la clause 7
ci-dessus mentionnée.

9. Tous les crédits portés au
compte du fonds de retraite des
obligations doivent être demandés
par la commission scolaire pas
plus tard que le 30e jour du mois
déposé dans le fonds, pour l’achat
de juin après lequel l’argent a été
de nouvelles débentures sous l’ar-
ticle 5 ci-dessus mentionné: ou dans
l’amortissement de débentures au-
torisées par l’article 4 ci-dessus
mentionné.

10. De plus, à l’occasion de tout
dépôt fait au compte de l'intérêt
sur la débenture du fonds de re-
traite, le secrétaire-trésorier et le
comptable de la commission sco-
laire doivent déclarer au ministère
des Affaires municipales la date
et le montant de ces remises.

11. Le ministère des Affaires
municipales peut se rendre comp-
te par lui-même que tous les dé-
tails du plan ont été suivis à l’oc-
casion des remises au compte de
l'intérêt sur les débentures et des
remises au compte des débeniures
du fonds de retraite et aussi au
sujet des demandes de crédits fai-
tes au compte du fonds de retraite
tel que requis par les articles 7,
% el 9 ci-dessus fhentionnés, et si
en aucun cas la commission sco-
laire a manqué aux articles 7, 8,
et 9, le ministère fera placer aus-
sitôt dans la Gazette d’Ontario un
avis déclarant aux détenteurs de
débentures le manquement de la
commission scolaire.
12—Manque de la part de la

commission scolaire à:  

45rer

Deux jeunesfilles—libérées d'un campd'internement japonais,
présideront au lancement de deux navires, à Montréal

 

 

L'Amirauté britannique a commandé 71 grands navires de transport. Deux de ces navires seront
lancés en grande cérémonie à Montréal, le samedi 11 août. Les marraines des deux navires se-
ront Carmen et Patricia MacDONALD (vignette du haut), récemment libérées d’un camp d’inter-
nement japonais dans les Philippines. La vignette du bas représente un des transports déjà li-
vrés, photographié au cours de son voyage à destination du Pacifique. Ces transports peuvent
se charger de chars d’assaut, de véhicules blindés et de matériel de guerre de toute sorte, qu’ils
conduiront vers les plages japonaises.

(Photos Office du Film ‘et Marine Royale canadienne)

 
 

(a) Déposer l’argent au compte
des intérêts des obligations, con-
formément à la clause 7;

(b) Déposer l'argent au compte
du fonds de retraite des obliga-|
tions, en vertu de la clause 8; si
on n'y a pas apporté remède dans
une période de trois mois à partir
de la date exigée, le dépôt est
obligatoire en vertu de la dite
clause 8;

(c) Affecter l’argent au compte
des intérêts des obligations au
paiement des coupons d’obliga-
tions, quand cela sera exigé; ou
- (d) Affecter l’argent du fonds
de retraite d'obligations confor-
mément à la clause 9.

Tout cela constitue un défaut
de paiement et toutes les obliga-
tions deviendront par là dues et
payables.

13—Sujettes à l'approbation du
département, les dépenses du co-
mité des détenteurs d’obligations
de la,commission des écoles catho-
liques d'Ottawa devront être
payées par la commission scolaire.

La

conférence...
(Suite de m Ière page)

membres du comité directeur de
la conférence interprovinciale qui
s'assembleront à Ottawa. Le comi-
té directeur comprend, outre les
premiers ministres des neuf pro-
vinces, le premier ministre Mac-
kenzie King; l’hon. Louis St-Lau-
rent, ministre de la justice; l'hon.
J.-L. Hsley, ministre des finances:
et I’hon. C-D. Howe, ministre de
la reconstruction.

 

 

D'ici le 26 novembre, chacune
des neuf provinces continuera d’é-
tudier< les propositions fédérales
soumises aux séances plénières de
lundi et de mardi et préparera des
contre-propositions, s’il y a lieu.
Toutes les décisions qui pourront
être prises dans l'intervalle par
l'une ou l'autre des neuf provinces
seront communiquées aux autres
provinces de même qu’au gouver-
nement fédéral.

C’est le chef du secrétariat de
la conférence, M. Alex. Skelton,
qui aura pour mission de fournir
aux provinces toute la documerta-
tion et tous les renseignements

supplémentaires dont elles pour-|-

raient avoir besoin en marge des
propositions fédérales. On n’a pas
formé de sous-comités devant
fonctionner durant l’ajournement

de la conférence,mais on présume
que les premiers _rinistres des
provinces communiqueront direc-
tement s’il y a certaines questions
qu’ils désirent considérer ensem-
ble. °
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(Suite de Ia Ire page)

que le Japon “ets ampelment pré-
paré à combattre pour cent ans
s'il le faut”.

+ x +
HALIFAX (P.C.) — L’établis-

sement d’un service canadien de
gardes-côtes, semblable à celui des
Etats-Unis, a été suggéré à la
commission royale des qualifica-
tions des vétérans, a annoncé hier
soir le président de la commission,

:M. Wilfrid Bovey.
* x x

AU LARGE D'HONSHO (Reu-
ter) — Des appareils britanniques
ont pilonné au cours.de la jour.
née la centrale électrique, le port
el les chantiers maritimes de la
base de Sendan. C’est la deuxième
attaque consécutive de la 3e flot-
te contre les bases aériennes et
navales dans le nord d’Honsho.

+ * *
BERNE (PA) — Le ministre du

Japon, Shumishi Kase a soumis,
ce soir, au Service politique de la
Suisse une ‘communication impor-
tante”, qui, au dire du Service est
destinée aux gouvernements amé-
ricain et chinois.

 

Ottawa en

émol...
(Suite de la première page)

les dépêches rapportant des of-
fres de paix.
En conséquence, on ne peut ob-

tenir de commentaires officiels
des milieux du gouvernement.
Dans les cercles militaires, on

se demande ce qui arriverait aux

30,000 hommes des services armés
destinés à ‘se rendre bientôt aux
Etats-Unis pour s'entraîner avant
de se battre dans le Pacifique.

H y a aussi à peu près 1,000
techniciens et observateurs qui
sont attachés aux troupes alliées
d'orient. Il semble bien douteux
que les soldats de l’armée cana-
dienne fassent partie des troupes
de surveillance mais il est pro-
bable que des membres de la ma-
rine et du C.A.R.C., faisant partie
de la RAF. en Birmanie et aux
Indes, soient du groupe d'occupa-

tion.
On croit que le premier effet

de la capitulation serait de can-
celler les plans tracés pour l’ar-
mée canadienne du Pacifique,
ceux des 11 escadrilles de bom-
bardiers et de transport cana-
diens et de réduire considérable-
ment la puissance navale qui de-
vait être de 60 navires.

IL se peut fort bien aussi que
les transports libérés soient mis  

Londres consulte

les Etats-Unis, la

Chine et l'URSS

LONDRES (PC) — Une décla-
ration officielle, émise du 10 Dow-
ning Street, annonce que le gouver-
nement britannique est entré en
communications avec Les Etats-
Unis, la Russie et la Chine, au su-
jet de l'offre japonaise de reddi-
tion, transmise de Tokio, par radio.

On ajoute, cependant, n'avoir
reçu aucune communication offi-
cielle du gouvernement nippon,
pour ce qui est de cette offre
ayant pour unique condition la ré-
tention de l’empereur,

Cetée déclaration fut rendue pu-
blique peu après onze heures ce
matin (heure d'Ottawa).
M. Attlee recut officieusement

la nouvelle de l’offre de capitula-
tion, annonça antérieurementle se-
crétairg de presse au 10 Downing
Street.

Le Cabinet fut convoqué en tou-
te hâte.
A 8 h. 30 ce matin (heure d’Ot-

tawa) Herschel Johnson, ministre
des Etats-Unis à Stockholm déclara
également qu'aucune proposition
de paix ne lui fut transmise par le
gouvernement suédois. Les Japo-
nais avaient annoncé que cette
offre serait faite par l’entremise
des zrmernements suisse et sué-
dois.

Le gouvernement de la Suède
ne fit aucun commentaire, mais
on est sur l'impression qu’il trans-
mettrait immédiatement tout offre
qui lui serait faite.
Le secrétaire du ministre ja-

ponais a Stockholm, Suemasa Oka-
moto, assura que son ministére ne
savait rien de la déclaration de
Doméi.

Feu de broussailles

éteint à Aylwin

 

Un incendie dans les broussail-
les et le bois d’Aylwin et les en-
virons vient d’être éteint après
quatre jours. Le ministère provin-
cial des forêts à Huli a déclaré
qu’il tenait à faire une mise en
garde contre les incendies aux
gens qui vont cueillir des bleuets
ou qui vont en pique-nique dans
les bois de la région. -

 

 

à la disposition du service de ra-
patriement sur l'Atlantique et que
la production de guerre subisse
une rude baisse.

 
  
|

Voici le sketch d'un architecte pour le grand stadium national qui doit ê
ton, capitale des Etats-Unis. L'énorme bâtisse logera 200,000 personnes et sera munie d’un toit, ce qui permettra la tenue d’événements
sportifssen dépit des conditions atmosphériques. Le stade aura toutes les commodités modernes, y compris une scène à
et un écran formé de jets d’eau. Son espace pour stationnement d'auto pourra contenir 25,000 voitures à la fois, plus les commodités né.
vessaires pour avions et hélicoptères: A proximité, se trouvera un triage de chemin de fer pouvant contenir à la fois cinquante trains, en
plus de plusieurs wagons de marchandises, ’

rt il

tre érigé après la guerre, dans le Pr
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Le mémoire de la Banque de +
>

la Nation argentine expose une

situationde bonne prospérité
 

BUENOS AIRES, (Spécial) —
Le développement de la Banque
de la Nation argentine, pendant
l'année 1944, est étudié dans le mé-
moire et la balance, correspondant
au 53ème exercice. Les difficul-
tés surgies, comme une conséquen:
ce de la guerre qui désole le mon-
de et le surgissement industriel,
qui crée de nouvelles formes de
travail, ont été vaincues et la Ré-
publique conduite vers le profit
de l'énergie.

L'agriculture reçut les contre-
coups du manque de vente de ses
principaux produits; mais malgré
tout, l'élevage couvrit de sa pro-
duction l'équilibre des travaux ru-
raux. Le pays a satisfait les be-
soins internes Jes plus immédiats.
On a pu obserÿer l’abondance rela-
tive de l'Etat, qu’étant un impor-
tateur très fort, n’a pu faire que
de petits achats. En échange son
importation de produits nouveaux
a augmenté considérablement.
Le mémoire marque, ensuite, la

physionomie de notre commerce
international qui a été modifiée,
non seulement dans ses soldes en
argent, mais aussi dans ses mar-
chandises exportables. Les mar-
chés perdus en Europe continen-
tale et les importations diminuées
en Angleterre et les Etats-Unis de
l'Amérique, deux nations sud-amé-
ricaines, le Brésil et le Chili,
voient progresser remarquable-
ment leurs relations commerciales.
Des changements essentiels ont
été introduits, par ces circonstan-
ces, dans la classe des produits et
des marchandises échangées.

Les pays qui n’étaient aupara-
vant que producteurs et qui sont
aujourd'hui industriels à la suite
du conflit — ajoute-t-il — ne main-
tiendront pas la capacité indus-
trielle acquise dans ces circons-
tances, mais une certaine existen-
ce sera consetvée, Il est aussi
certain que les nations qui mar-
chent à la tête du concert mondial
orientent leurs industries vers la
fabrication de produits nouveaux.
Ce fait affaiblit la concurrence qui
prendrait sans cela des formes
plus aiguës.

La production de certains ar-
ticles qui ne sont pas objet de con-
currence sont d’un meilleur rende-
ment — dit le mémoire — permet-
tront que les industries locales
couvrent les besoins du temps de
guerre. Ce fait n'est évidemment
pas commun à tous les articles,
mais une partie de l'industrie pour-
ra se maintenir de ces bénéfices.

Dans l’ordre international, le
problème de la concurrence ne se
présente pas d’une manière immé-
diate, principalement dans ce qui
concerne l’industrie européenne,
car ce n’est que quelque temps
après la fin des hostilités, que les
pays qui ont soufiert tant de dé-
gâts, atteindront leur reconstruc-
tion.

D’après la Banque, l'Argentine
pourra après la guerre exporter 

ses produits et récupérer les mar

chés de l'Europe, avec lesquels eile

a perdu tout contact, depuis quel-

ques années.
Le document s'occupe aussi de

la valeur générale du commerce

international argentin et exprime

qu'il a atteint un volume supérieur
à celui qui fut enregistré, pendant
les deux dernières années. Le

montant au 31 décembre dernier,

en y excluant le métallique, est de
3,360,035,000 pesos; de 3,134,321,

000, dans la même période de l’an-

née 1943 et de 3,063,320,000. en
1942. Mais les importations et les
exportations n'ont pas suivi le
le rythme, car pendant que les pre-
mières ont marquéune diminution
considérable, en 1943, comparees

avec celles de 1942 les envois a
l'extérieur se maintiennent en pro-
grès.

C’est ce qui a déterminé les aug-
mentations des échanges ainsi que
le maintient de elles de la ba-
lance commerciale.
Le document s'oceupe aussi du

rapatriement de la dette en livres,
du recouvrement des titres divers
et des amortissements réalisés,
qui nous ont laissé un important
soldt. Ce problème permettra
d’en aborder d’autres qu’on devra
r-ésoudre sans porter atteinte au
besoin de laisser une marge suffi-
sante pour que, à la suite de la
normalisation du trafic internatio-
nal, on soit en condition de procé-
der au renouvellementdes “stocks”
de matières premières et d’équipes
et de marchandises détériorées
pendant la guerre. Ce dernier as-
pect mérite une attention toute
spéciale, car l'acquisition de plan-
tes industrielles et de machines
doit se faire selon les progrès at-
teints dans la technique, Dans
l’industrie de la paix, la qualité
des produits, le rabais de leur
coût et dans quelques cas, la subs-
titution même ou la transforma-

tion des matières employées, rece-

vront les bénéfices de ce progrès.
Le mémoire expose ensuite la

situation de prospérité où se trou-
ve le pays ,ainsi le démontrent les

différentes activités ou manifesta;

tions économiques et le ratifient
les chiffres commerciaux inféri-
eurs enregistrés, pendant 1944.

Quant à la capacité financière,
les dépôts en général ainsi que les

obligations à couvrir par la Ban-

que montrent un progrès en 1944

et marquent les chiffres les plus

élevés jusqu'ici, depuis les jours

de la création de l'institution. Les

dépôts atteignent 3,019,289,577.80

pesos, dépassent ainsi les existanls

au 31 décembre 1933, en pesos

444,035,000.
Le 53ème exercice a été fermé

avec un bénéfice de 35,520.05 pe-

sos, qui représente la différence
entre les entrées et les frais admi-
nistratifs et financiers.
Le mémoire de la Banque de la

Nation argentine marque la situa-
tion économique et financière du
pays pendant l’année 1944,

 

 

Tué parun train
EASTREY, Qué. — (PC) — M.

James Booth, de Farnham, ingé-
nieur sur un train de marchan-
dises du Pacifique Canadien qui
se dirigeait vers l’est, fut tué hier
soir au cours d’un tamponnement
avec un autre train de marchan-
dises à ce point de jonction, à
30 milles à l’ouest de Sherbroo-
ke. Trois autres passagers furent
blessés et transportés à un hô-
pital de Montréal.

L'ingénieur Aimé Brown et le
chauffeur T. Fontaine, de Farn-
ham, furent sérieusement blessés,
tandis que le chauffeur McElroy,
aussi de Farnham, s’en tirait avec
de légères blessures.
Par suite de l'accident le

train pour Saint-Jean, N.-B. qui
quitte Montréal à 7 h. 30 du soir,
dut passer par Brookport et la li-
gne du Québec Central pour at-
teindre Sherbrooke. 11 y aura en-
quéte par les autorités de la com-
pagnie.

—_———es

Trente-trois

morts...

(Suite de la Iëre page)

dans les villes avoisinantes. Plu-
sieurs blessés légèrement, sont
demeurés à bord les trains, qui fu-
rent combinés et qui ont poursuivi
leur course ‘vers l’ouest, quelques
heures après la collision. Ils fu-
rent traités par des médecins qui
prirent place à bord les trains.
Un porte-parole de la compagnie

de chemin de fer dit que la colli-
sion s’est produite sur une courbe,
à une courte distance à l’ouest de
la station du Michigan, peu avant
7 h. du soir (heure centrale avan-
cée, 8 heures du soir, heure avan-
cée de l’est) après que 1 première
section se fut arrêtée pour rafrai-
chir un compartiment suchauffé
du réservoir de combustible de la
locomotive. Avec un fracas qui
ébranla toutes les maisons de cet
endroit de moins de 500 habitants,
la seconde section frappa l'arrière
du train.
La première section, qui norma-

lement précède la seconde de 25
minutes, s'arrêta auparavant à Pe-
tersburg, à six milles à l’est de
Michigan, à cause du comparti-
ment surchauffé.
A Michigan, dit le porte-parole

de la compagnie de chemin de fer,
l'agitateur du drapeau n’eut que
le temps de parcourir six ou huit
longueurs du wagon en arrière du
train avant que la seconde sec-
tion l’atteignit. -
Le wagon d'’arrière du train

arrété, qui était a la fois un wa-
gon-lit et un wagon-observatoire,
fu télescopé, ses meubles et ses
lits s'entassérent en une masse
compacte à la partie d’avant et le
compartiment d'acier demeura
superposé à la locomotive du
train suivant.
Les-employés du train croient
ue 27 personnes occupaient les eux parties du wagon,  

Plus d’Américains

font la pêche en

la région de Hull

Le nombre des Américains qui
passent leurs vacances à faire la
pêche dans la région a augmenté
presque d’un tiers cet été a-t-on
révélé aujourd’hui au représentant
du Droit, le représentant du mi-
nistère provincial des Pécheries
à Hull.

1,000 bûcherons

sont demandés av

bureau de Hull
———

Le bureau provincial de place-
ment à Hull aura besoin de 1,000
bûcherons d'ici le début de sep-
tembre a déclaré aujourd’hui au
représentant du Droit M. L. Bé-
langer. surveillant de ce bureau
à Hull. Près d’une dizaine de
compagnies désirent obtenir ces
employés pour faire face aux de-
mandes croissantes de bois, étant
donné que la pénurie de charbon
sera très extraordinaire, l'hiver
prochain.

l“Uganda” arrivé
à Esquimalt
VICTORIA (Colombie canadien-

ne) (PC) — Le navire de guerre
Uganda, de la marine royale ca-
radienne, qui fut le premier navi
rc canadien à servir dans le théâ-
tre de guerre du Pacifique, est
entré au port d’Esquimault au-
joud’hui, à 9 h 35 du matin, heu-
re du Pacifique, soit à 12 h. 35
heure d'Ottawa.

Il était escorté par huit navi.
res, y compris les frégates Matane
et LaSalle qui l’accueillirent par
des salves de canons.
La fanfaré de la marine royale

canadienne, à bord une mbarca.
tion légère, joua des airs de mar-
ches militaires pendant l’entrée du
croiseur dans le port. L'Uganda
a vu 115 jours d'opérations conti
nes dans le Pacifique.

eeere
PASSIBLES D'AMENDE

——
Les grévistes de l'usine à Van-

couver e l’American Can Compa-
ny, Limited, qui ne veulent pas se
soumettre à un ordre fédéral en
vue de la reprise du travail aus
jourd’hui, sont. passibles sur cone
viction d’une amende de vingt dol-
lars par jour, en vertu d'un arrée
té-en-conseil rendu public aujours
d’hui et nommant Gordon Bell, de
Vancouver, contrôleur de l'usine.

  

merete rt

La production du caoutchoue
synthétique cètte année se chiffera
par 1,000,000 de tonnes.

 

Karafuto, la partie sud de l'île
de Sakhaline qui appartient aux
Japonais, constitue la partie fo-
restière du pays.

/
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PHILIPPS BELANGER, is, rue
Laurier-st  Bpécialités Chirurgie
Consultations: 4 à 6 nu et T à
$ a pm Tél 60117

Or GC RALDBRISSON, 175, Cham-

  

 

plain, Hull. Spécialité: Chirurgie.
Consultations: 2 a 4 p.m. et sur
rendez-vous. Tél: 2-3213,
 

Or FRANÇOIS COTE - chirurgie seu
tement, consultation sur rendez-vous
232. rue Metcalfe. tél: 56-1284

Dr DE HAITRE, des hôpitaux de Paris,
161, vue Stewart. Spécialités: Chi
curgie, maladie des femmes, maladie
des organes génit&urinaires =Con-
eultations: % à 4 bh 30 e 7 à
8 à 80 pm =Télu del244

Or E.-L. DESJARDINS, 188, rue
Wellington Hull MEDECINE GF-
NERALE. — Consultations: 2 à 6 à.
«t 7 à 8 b o.m et sur rendez-vous
Tél: z-2802.

br A. DROUIN, 818-819, édifice Trans-

 

 

 

   

portation, 48. rue Rideau Bpécin-
lités: Veux, Oreilles, Nex Gorge,

Consultations: % à b bh et 7 à

oh pm Tél: B-9162

Dr EUGENE GAULIN — Urologie

Consultations: ! à 3 b et 7 à

8 h. p.m. 545. avenue King-Edward.
Tél: 4-2988
 

Dr J.-L. LAMY, Z2}1. rue Stewart. Spé-

cialité: Chirurgie Consultations: 2

à 4 h. et 7 6 8 h. po Tél: 8-7026.

Dr J.-ANTONIO LECOURS, 538, King.

Edward. Tél: 4-1622. Chirurgie

consultation sur rendez-vous  
Or Ë PERRAS. 192, rue Principale,

Huh fel. 2-6764. Specialité:

ftayon-X au bureau prive Diagnostie

et traitement Consultations: |
4 n pamet de 1 a8 p.m.

ARTHUR POWERS — médecin

wêneral, spécialités: Maladies pub

monaires et radiographie, 11. rue

Front, Hull, de 11 am à midi,

tél: 38-3614; à Ottawa, 144, O'Connor,

de 2 bh. à 4 L. et de 7 h. à 8 h. tél:

8-3614,

Dr HENRI RACINE, B.A, LM.C.C.

Médecine, chirurgie «t maternité,

on, rue Montcalm, Hull. Heures de

consultation: 10 à 12 a.m, 1 4 6 p.m.

7 à 9 pm. et sur rendez-vous. Tél:

rour et nuit: 5-2414,

Dr J.-C. ROSSIGNOL, 168, ave Lau-

 

Dr

 

 

vier ~ est. Spécialité Chirurgie

osseuse, fracture. Consultation sur

rendez-vous. ‘Téléphone: 4-070.
 

Dr V. SABETTA, 188, rue Copper.

Spécialité: maladie de la peau. Con-

sultations: 11 & 1% 3m, 2 à b et

7 a 8 pm sur rendez-vous

|

Tél:

 

2.5637.

pr JAMIEN BT-PIERRE —~ Médecine
généraie.  Physiothéraple. Consuls

tation sur endez-vous. 868, rue

Dalhoasie, Ottawa, Tél: 8.4101,

! Dr R.-E. VALIN, 165, ave Laurier-est,

Spécialité: Chirurgie exclusivement

Consultations: 1 A 8 h. pm. et sur

rendez-vous, Tél: 4-0887.

Dr HORACE VIAU, 467. rue Rideau.

Spécialité: Maladies des enfants

exclusivement,

|

Consuttations: 1

Lh et sur rendez-vous. Tél: 4-2240.  
 

Perdu 11

PERDUS — somme d'argent et un chèque

par garçon de Jivraison, dans les envi-

rons de la hasse-ville, Récompense pro-

 

    
 

mise. Téléphonez à 4-0207. 11-184

PERDU — Un pore devant le Fibre

Board du plan de Gatineau-Mills. La

personne qui l'a ramassé a été vue.

Rapportez, Récompense promise.
11-184

 

PERDU — Manteau d'homme perdu, cou-

 
 

 

LE DROIT, OTTAWA, VENDREDI 10 AOÛT 1945

 

 

 

 

 

Pour vos petites annonces, signalez 3-4061, de 8.30 a. m. a 5.00 p. m.,
 
 

 

Remerciements 3 Instituteurs demandés 18 À vendre 26

 

 

LAPLANTE — La famille Laplante désire
remercier toutes les personnes qui lui
ynt témoigné des sympathies a l'ce-
caslon de la mort de M. Cléophas La-
plante soit par offrandes de messgs,
houquets spirituels, fleurs, visites, afde
ou assistance aux funérailles. 8-184
 

INSTITUTRICE bilingue aves certificat
2e classe avec expérience pour école
séparée N o2 Widdifield, salaire $1100,
85 élèves, cette école est située à 2 milles
de Ja ville de North-Bay. B’adrgsser,
Mme Euclide Larocque. sec. North.

Bay, C.P. 482, Ont, 18-J.N.O.
 

Services anniversoires 5
 

 

GAUTHIER — Service anniversaire de
Mme Eugène Gauthier, née Albina Dom-
pierre, samedi le 11 août à 7 heures 15,
à l'église Notre-Dame de Grâce de Hull

13
 

 

On demande

MAISON meubiea Tél: 3-6298.
13-1 N.O.

A acheter ou à louer comptant, petite

épicerie avec bonne quote-part dans Hull

ou environ. Tél: 2-2802, ou écrire,
case 112, Le Droit, Ottawa,

13- 4 juillet - 1 an

 

 

 

AUTO usagé demandé, en bon fonction-

nement ou endommagé. 65. rue Welling.

ton. Tél: 38-4651. 13-J.N.O

ON demande manteaux usagés en seal ov
chat sauvage Té}: 3-9718.

18-3,N.0.
 

GRAND studio pour professeur piano, près
rues Waller, Rideau, Elgin. 2-9086,

13-J.N.O,
 

GROUPE usagé de neuf pièces en bon état,

table carrée en chêne ou noyer. Tél:

b-1888. . 13-4.N.O.

VENDEUSE, robes, partie de temps, bon

salaire, emploi stable, 8haffer’s, rug

Rideau 18

MACHINE à coudre pour cordonnier, soît

pour sernelles ou coudre duns les atte.

 

 

lages. M. Diotte, Clarence Creek, Ont.
18-184

PERSONNE fiable pour ouvrage de
maison, 2 adultes parlant anglais, bons
gages, couchera ici. 235, rue Stewart.

18-186

CUISINIERE your travailler dans "Come

mercial Hotel”, S'’adresser à 74, York,

Ottawa, 13-184
 

FILLE demandée pour buanderie, ou-

vrage constant, $15.00 & $18.00 par se-
S'adresser & 28, rue Creighton,

INSTITUTRICE demandée pour école sé
parée avec certificat de Ze classe, si
possible, salaire $1100. Pour plus de
renseignement, s'adresse, Mme Burt
Chambers, sec, 5.5. no 1 German et
Mathewson, Connaught-Station, Ont.

INSTITUTRICE ou INSTITUTEUR, brevet
2e ou 3e classe, pour Ontario, Salaire
$1200. S’adresser, M. Hector Lamarche,
sec.-trés., Ecole séparée No 3 Glack-
meyer, Cochrane, Ont. 18.J.N.O.

INSTITUTRICES, bilingues, lère ou 2e
classe, pour école publique No 1 Jen-
ning & Casimir, Mentionnez salaire
et références. S'adresser & M, J.-A,
Perras, R.R. 8, St-Charles, Ont., sec.

18-J.N.O.

 

 

INSTITUTRICES demandées pour l’école
du village de Lavigne, Ontario, salaire
$1,200.00 par année. BS'adresser, J.-L.
Poirier, Lavigne, Ontario, 18-190

INSTITUTRICE demandée pour école sé-
parée No 2 Baldwin. Qualifiée pour
école bilinguë, Salaire $1150, S’adresser
à George-ÂÀ. Miron, sec.-trés. MeKenow,
Ont, 18-192

INSTITUTRICES, bilingues,
classe pour école publique
ning et Casimir, Mentionnez salaire
et références. S’adresser à M.J.-A,
Perras, se, RR. 3, St-Charles, Ont.

N.O.

 

 

lère ou 2e
No 1 Jen-

 

INSTITUTEUR demandé, bon salaire.
S’adresser à Max Tomkiewiez, sec..-trés.,
Poltimore, Qué. 18-187

2 INSTITUTRICES demandées pour école
du villiage, lère ou Ze classe. Près de
l'église et de la gare. Service train et
autobus tous les jours, 5 milles de
Kapuskasing. Ménage neuf pour 2 qui
veulent s'entendre à faire leur cuisine.
Salaire $1,300.00 et $1,600.00. S’adresser
a Wm Ouimette, sec., Val-Rita, Ontario.

* 18-184

INSTITUTEUR ou INSTITUTRICE qualifié
pour école rurale de Chisholm. Salaire
$1400. 25 élèves. Ecole entre Chiswick,
Bonfield et Astorville |S'adresser à
M. l'abbé Jos.-E, Gravelle, Powassan,

 

 

 

 

 

ON demande servante générale, bilingue,

bon salaire Appelez entre 6 hres et

7 hres. Tél:8-7026. 13

ON demande jeune fille pour ouvrage de
Bon salaire,

PEINTURE — $2.1b le gallon — PEIN-
TURES, VERNIS, EMAUX toutes les
couleurs, “Shellac” teintures. Poulies
en fonte, acier et bois; coussinets, sup-
ports, collets, arbres, “babbit” Boyaux
à sir et à vapeur, ete. M. Zagerman &
Cle Ltée. chemin Bayview. 8iand

Réparations

REPARATIONS DE MACHINES
A LAVER

SERVICE CUNNUR

54

directement de la
manufacture, Préposés habiles. Véri.
tables parties Conngr. Nous allons
chercner et livrons les machines. J. H,
Connor & Son, Limited. 10, eue Lloyd.
Tél: 2-3548. 64-J.N.U.
 

POELES, fournaizes, meubles,
tapis. Bélanger (Hull)
218, Monfealm, Tél: 2-870L

 

600 MANTEAUX printemps à refaire et
aussi prête à porter, 500 paires de bot-
tines pesantes, souliers, talons bas pour
dames, robes, habits, ete. Voges notre
nouveau local à 83, York, vous épar-
gneres, 3

BARDEAUX en cèdre biano de l’est du
Canada, de $1.25 le paquet, ¢n mon-
tant. Independant Coal & Lumber Co.
Tél: 8-0495. 26-J.N.O

STORES vénitiens, en fer ou da bois
blane de choix, faits sur 1sesdre.
Prompte livraison. 2.2678, 186, rue
Sparks. 8oirs, 8-5927.

26- 19 juin - 1 an

COUVERTE provenant des moulins de pa-
pier pour eampement, à 52.95. 88, rue
York 28-J.N.0.

TENTES, drapeauf, grosse toile, auvents.
Lawrence Mig. 12, rue York, Tél:
4-2081. 26-J.N.O.

BOITES de sûreté, pour bons ou effets
du feu, très résistables. Powis Bros.
personnels, en acier à l'épreuve du feu,
très résistibles, Powis Bros, Tél: 2-9407.

POTS à fèves,
des fèves délicieuses,

NU

 

 

 

 

 

toutes grandeurs,
comme vous les

aimez. Prix très raisonnables. Palmers
Plumbing Supply. 320, rue Rideau.
Tél: 56-1817. 26-185
 

COFFRETS de sûreté en acier très Vrésise
tables, Powis Bros. Tél: 2.9407.

26~J.N.O.

BARDEAUX de bois, $4.50 par carré et
plus, prix les plus bas, Regu derniè-
rement une grosse consignation. De-
mandez les prix. M. Zugerman & Co.
Ltd, chemin Bayview, Ottawa. Tél:
8-5204, 26-J.N.O.

110 ACRES cultivables, 8, de milles de
l’école et du village de Wendover,
bonnes bâtisses, conditions faciles. Bruno

 

 

 

 

Laurin, sec. R.R. No 8, Verner, Ont.
18-185

INSTITUTRICE bilingue demandée pour
école publique No 4 Kirkpatrick, men-
tionnez salaire. S'adresser, Mme Albert

 

 

ouvrage «expérimental dans un labora-

toire de physique à Ottawa, faisant de

l'ouvrage essentiel de guerre, Sa'dresser

a case 107, Le Droit. 13-186

SERVANTE générale,
fants, bon chez soi,
Hull, Tel. 3-3344.

  

famille sans en-
103 Hôtel-de-Ville,

18-185

 
 

15Hommes demandés
 

 

 

b . rayé. Perdu mercredi soir . _

— Weighty ile, Retournez à 9, rue COMMIS supplémentaire bilingue avec ex-

deur, Ré ense. Tel. 5-2756. périence pour la vente de lu chaussure

Brodeur. Récompense © 11-186 au detail pour le samedi seulement. Nous

payons 50 sous de l'heure. S'adresser

à érant, 297, Dalhousie, Ottawa,

Service domestique 20} wu gérant, , 5186

JEUNE FILLE pour aider & l'ouvrage . =

de maison couchers ici ou en dehors, Maisons demandées 21

comprenant l'anglais Tél: 8-4702W.
215 NO.

SERVANTE d'âge moyen, tranquille, de-

mandée, pour service domestique, bon

i, 4 adultes. S'adresser, 1830, Friel.chez soi 3 in

Chambres demandées 22

COUPLE distingué sans enfants désire

une chambre ou deux avec cuisine pour

le ler septembre, bonne référence. Ca-

sier 136, Le Droit. 22-186

25

RUE. Hoimwood, près Bank, double à
3 étages, un côté, pour oceupation im-

édiate, 5100. L. Titley. Tél: 2-4084.médiate. $5 293.N.0.

Monnents 10

MONUMENTS DB CHOIX CHEZ J.-P.

AMBROISE, 265. ehemin Montréal, situé

à 400 verges du cimetière Notre-Dame.

Avant d'acheter venez comparer wes

prix #3 mon exéeution. Tél: 8.7285©.

 

Maisons à vendre
 

 

 

SIYOUSSEAU ENRG., 359-361, Maison-

pisuve. Hull. Tél: 5-4981, 125 monu-

ments en granit, gris, rouge. bleu, aol

varignt de $40 a $150 .N.O.

sontENTS de caractère distinctif et

moinss  eoûteux, Catalogue sur ro

-P. Laurin, . rue Geo .
mande. J (Georges

Tél: ‘4-0417 INO——
Service funéraire »
 
 

 

D.

1

1 — Servi funéraire mo-

EMOND sn et St-Laurent 2-0982:

boul/‘ St-Joseph, 2-8144

me

è inOuvrage en Feuilles

Métalliques

VENTILLATION

Toitures dans toutes ses
branches

J. R. DOUGLAS, Ltd.

260. cue Slater — Tél: 2-1536

Nous donnons un prompt

service

 

 

 

CONSULTEZ-NOUS pour vos transactions

 

 

 
 

d'immeubles L Tittey Tél: 2-4084. !
2i=J.N.U

À louer 34

DIPLOMATE désire louer une maison
ou un appartement meublé avec au
moins 4 chambres & coucher. Deux

chambres pour domestiques. Si non il
désirerait une maison ou appartement

meublé en ville ou un campement d'été,

à 10 ou 15 milles de la ville à louer pour 3 mois, Tél: 5-4402, entre 9 hres 30
et 5 hres de l'après-midi. 84-184

   
'BOUCHERIE, magasin, centre d'affaire !

dans Gatineau. Clientèle établie ga-
rantie. Outillage complet. S'adresser
à E. Filiatrault, propriétaire, 24, rue
St-André, Gatineau. Tél: 321,

94-184 |
\

   
CHAMBRE meublée ou non pour une ou |
deux jeunes filles dans basse-ville, Tél: |
65-2218. “4.184 §

 

 
CHAMBRE meublée ou non à louer pour |
une ou deux personnes. S'adresser à:
24, rue Alfred, Eastview. 34-185 |

-- Le \

UNE grande chambre au Be étage, aan|
par mois pour un couple, Tél: 2-6902.

84-184
tereret petrrAmy

CHAMBRE meublée à louer. S’adresser a!
33, Murray, appt 2. 34-184
 

CHAMBRE et pension dans une maison
moderne pour une dame ou un couple
âgé. Case 130, Le Droit”. 34-186
 

CHAMBRE, accommodant 2 personnes avec
permis de cuisine. Tel. 5-2219. 84-185

CHAMBRE à louer, seulement pour hom-
me. Chambre double et chambre sitnple.
S’adresser à 41 St-Henri, Hull,

 

 

 

 

 

 

34-186

Flombiers 47

GERMAIN JEAN-VENNE, entrepreneur
plombier. 31%, Maisonneuve. Hull
Tél: B-2B78. 41

Cordonnier 84
 

HENRI RICARD, 100, boul Sacré-Coeur,
Hull, tél: 5-8844. Toutes réparations de
chaussures, mêmè en caoutchouc. Allons
chercher et livrons lés commandes Spé-
clalités: semelles (hommes) $1.25.
(femmes) 85 cts; talons (hommes) 50 cts.    

    
Feuilleton du Droit
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Ses yeux me portefit un remer

ciement presque ému. La cloche

de la gare, au timbre sec et gal,

annonce le train.

—FEst-il vrai que vous revien-

drez, mademoiselle?

—Mardi, youlez-vous? …

—J'ai tellement peur qu’il ne

fasse mauvais.

—J’apporterai de la musique.

Le chef de gare au képi rou-
ge sort de son bureau. Le con-

voi électrique freine avant de pas-

ser sur les dernières aiguilles.

C'est devant la large glace baissée

qu'Otto me dit:
—Dans quatre jours. Conce-

vez-vous, mademoiselle? Votre

promesse me prbuve que vous ne

vous êtes pas irritée de mes pa-
roles!

FH

La confession

par Edouard de Keyser

FDAHU

 

(femmes) 15 cts Travau et éatisfac-
tion garantis. 834
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la valse

    OZOSOZORO=OeR en

Et comme mon geste veut le

démentir, il ajoute, tañdis que le
wagoñ se met à rouler:

—Que vous les avez oubliées.

I! n’y a dans mon compartiment
qu’une vieille dame accaparée par
son chapelet. Je puis rêver, revi-
vre cet après-midi qui m’a placée
dans un milieu familial réconfor-
tant. En dépit des avertissements

d’Otto Bauer, il me semble que

je ne dois plus rien craindre.
Un frisson fugitif m'’égratigne à
la pensée que je retourne à Fels.

Que contient-il? De Ja colère? Du
dépit? … Mes sentiments devien-
nent étrangement contradictoires;
j'appréhende à présent de devoir
quitter le vieux bourg:

En rentrant. je saute vite de

l'autornobi*e et je monté en cou
rant jusqu'au second étage. Lis. 

maison, pas de cuisine.
couchera ici ou en dehors. Tél: 2-9089. Pellerin, sec, R.R. No 2, Verner, Ont,

13-J.N.O. 18-185

FILLE avec immatriculation senior, bon

|

INSTITUTEUR ou INSTITUTRICE 1ère

record en physique et mathématiques. ou Ze classe pour enseigner dans;

Bonne vue essentielle pour aider dans une étole de 30 élèves, classe des
bébés jusquà la 9e année. Salaire
$1,100.00, école située près du bureau
de poste - magasins - gare et bonne pen-
sion. S'adresser à Mme Mary Gau-
thier, sec., Grégoires-Mill, Ont.

18-184

INSTITUTEURS ou INSTITUTRICES de-
mandés par la Commission scolaire de
Kensington, Instituteurs ou institutrices
avec diplômes seulement, mentionnez sa-
Jaire désiré. S'adresser à Kaye Me-
Sheffrey, sec.-trés, Déléage, Québec, 188

 

 

demandée pour école ru-
$1,100.00. Certificat 2e
S’adresser à M. Gavan,
2, Melntosh-Spring, On-

18-191

INSTITUTRICE
rale. Salaire
classe exigé.
sec, RR. No
tario.

INSTITUTRICE — On demande institu-

trice pour école séparée avec certificat
bon salaire. Pour information. s'adres-
ser à Joseph Piette, RR. 1, Lavighe,

Untario, 18-189

INSTITUTEUR ou INSTITUTRICE pos-
sédant diplôme de Zième classe pour
classe de 25 élèves environ. Salaire
$1,200. Bonne maison de pension. S’adres-
ser à Emile Dupuis, Noëlville, Ont

. 18-186

 

 

 

INSTITUTRICE demandée. Salaire $1,000.
S'adregser sec. de Yécole No 12, St-
Pascal’ Baylon, Ontario. 18-186
 

INSTITUTRICE bilingue demandée pour
école rurale près de la ville. S'adresser
au secrétaire, E. Levasseur, Pare La-

montagne, Hull. 18-186
 

DEUX institutrices qualifiées pour l’école
séparée No Bigwood. une pour en-
seigner de la lère à la 4ème année,
l’autre de la 5ème à la 9ème année.
Mentionnez salaire désiré, S'adresser à
Gilbert Portier, “ 18-186

 

 

43“lectriciens

AURELE DOMPIERRE, entrepreneur-élec-
tricien, matériaux électriques de tout
genre, 835. rue Notre-Dame, Hull.
8-6718. s.N.0.
 

PAUL : DAGENAIS, entreprenear-électri-
cien et réparations de tous genres.
Lustres vendus avec escompte, 94. boul.
St.Joseph, Hull Tél: 5-5610.

48-J.N.0.
 

PHIL. DAGENAIS, entrepreneur-électri-
cien et réparations de tous genres.

40. rue [berville, Hull Tél: 5-3082. 3
4

maine,
Ottawa, Ontario. 18-185 R.R. 4, Oni. 18-184 Villeneuve, Wendover, Ont. JIN.O

26-J.N.O.

AIDE-CUISINIERE demandée pour restau-

|

INSTITUTRICES possédant diplô bi-

rant. S'adresser a 109, rue Kent, Yingue pour école No 14 Osgoode,

|

GRILLES-PAIN, péle-patates, balances et

Ottawa. Téléphone: 38-0247. 18-186 18 élèves, $900. S'adresser, Ulrie Ber- autres accessoires de restaurant, éven-
geron, sec.-trés., Manotick-Station, tails de tous genres à louer ou à vendre.

ON demande enfants de 5 à 6 ans en R.R. No 2. 18-185 240, Bank. Tél: 2.0121. 26-J.N.O.

pension. S'adresser à Mme Raoul Des-

jardins, St-Joseph d'Orléans, Ont. INSTITUTRICE bilingue demandée pour} AMEUBLEMENT  cheseterfield, 8  mor-

18-185 école publique No 2 Badgerow. Men- eeaux, recouvert, $79. H.R. Paquin,
tionnez salaire. S'adresser à M. Edouard 83, rue Dupont, Hull 26-J.N.O.
 

FERME, 100 acrés sans roulant, bonnes-
bâtisses, 214 milles du village de Li-
moges, Ont., cause: gens âgés.
S’adresser à Cléophas Gagnon, Li-
moges, Ont. 26-184

TERRE à 1 mille du village, 100 are
 

faites |.

LAVEUSES et REPASSEUSES électriques
réparées par représentant de la com-
pagnie “Easy” Ouvrage garanti J.
Hammond, 186, Murray. Tél: 43518,

bd-7-45
 

E. ROY — Iéparations de laveuses de
toutes sortes, BS’adresser, 14, Guertin,

654-J.N.O.Hull. Tél: 2-6021,

59‘Dactylotype

portatifsDACTYLOTYPE> Underwood,
et réguliers Aubaines, machines ree
construites. Aussi, machines à addi.
tionner Sunstrand,” Underwued, Biliott
et Fisher, Limited, 20s. rue Queen.
2-3581. : 49

MACHINES reconstruites. Dactylotypes
réparés ou loués. Aussi achat de dace
tylotypes.  Qu’avez-vous à offrir! W, B

 

 

 

 

 

 

 

ymond, 24, rue Union, Eastview. Tél:
83-6412, 69-J.N.O,

Automobiles 61
 

 

PARTIES D’AUTOS B & C — Parties
neuves et usagées, poux autos et camions.
Autos et camions achetés pour mise en
pièces. Angle Wellington «et Preston.
8-3700, 61

BAKER BROS. CO. LTD. v
AUTOS ET CAMIQNS USAGES, achetés
pour mise en pièces. Parties neuves
et usagées d'autos, batteries, pneus,
accessoires, etc.  Z% magasins. 2-7303.

VITRES (GLACES) INSTALLEES POUR
TOUS LES MODELES d'autos et ca-
mions. Prix raisonnables.

PARTIES D'AUTOS 8 & S — Parties
neuves et usagées, puur autos et ca-

 

 

 

 

mions. Autos et camions achetés pour
© mise en ‘pièces. Angle Wellington et
Preston. 8-3700, 61

Combustibles . 63
 

 

WILFRID ARVISAIS, 258, Maisonneuve,
Bois de toutes sortes. Tél: 2-8334.

63-J.N.O.
 

OSCAR LAMBERT — bois mélangé,
slabs de bois mou, slabs de bois trang,
Tél: 2-6965.

M. LUCIEN ARVISAIS,
neuve: bois de toutes
2-8584. 63-J.N.0.

SLAB et bois de corde mou sèche.
Amyot & Fils, Hull. Tél: 2-888.

6 N.O.

 

278, Maison.
sortes. Tél:

 

 

“SLABS” de bols mou, “slabs” de bois
dur, corde et voyage, Foubert Fuel

 

Tél: 4-0284. 63-J5.N.0.

BOIS de corde mou, 96 pds, $7. 4, rue
Reboul, Hull, Tél: 2-9767.

, 63-31 août
 

 
 pents sur le bon chemin, 6e ion,

près de l’école, l’électricité partout.
S'adresser sur les lieux à Arthur Gagné.
Casselman, Ont, 26-186

PLUS de 100 acres, province d'Ontario,
terre glaise de choix tout labourable,
silo à toiture en métal, puits inépuisable,
près de l’église, de l'école et des usines,
population cosmopolite. Propriétaire se
retirant avec ou sans roulant, du prix
de vente. Répondez en anglais à
case 138, Le Droit, Ottawa.

 

26; 1-8-15

AMEUBLEMENT de cuisine composé de
quatre chaises, un buffet une table.
S'adresser à 30, Langevin, Hull.

26-184

 

 

TERRE à vendre avec ou sans roulant,
159 acres de terre, près de l’école, silo,

64

NOUS nous spécialisons dans les carre-
lages à parquets, lambris de briques.
Estimations gratuites, McAuliffe-Grimes,
131. Echo Drive. b-1427. 64

MATE T-MA maintenant en vente. Th.na
Balsam Remedies Ltd. 868, rue Bank,
2-6388. 64-J.N,0.

WILFRID et Yvonne Demers,
beauté et barbier, 246, Dalhousie, Per-
manente et ondulation à l'eau sans
rendez-vous, Marcel, Komol, papier. Tél:
4-2649. 64-1] nofit

MESDAMES — POILS ET DUVETS dis-
gracieux enlevés radicalement
merveilleux dépilatoire GYPSIA. Ecrivez
pour notice gratuite avec atiestations à

rersonnel
 

 

 

 

salon

 

 

 

 

 

moulin à vent, eau courante, près du ; Ti

village ‘de Lemieux, cause de maladie. gypsis Eroduets Le. Fo.Bera. Times

S'adresser à Hilaire Vallée, Le- quare lon, Mew-to 7 g4-195
mieux, Ontario. 26-184 ‘

MAISON 3 vendre à J'angle des rue i Lr

Montpetit et Des Oliviers, au pare Redios 66

Lamontagne.Le __ 26-185 RADIOS, rasdirs

=

électriques réparés.

MAISON A VENDRE — Desjardins Assu-| Qrnerel Radio Sales. Le“dni
rance et Immeubles vous offre: Simple;

coucher, nouvellement
Possession le ler
2 chambres à cou-

3 chambres à
construit, 38.700.
septembre. Simple,
cher nouvellement construit, 37.500,
81.900 comptant, possession immédiate.
Simple, 4 chambres à coucher, $7,000.
Possession, octobre. Simple, Hull, $3.200.
Possession immédiate. Double, ch:min
Marier, Eastview, $5,200. Pour inricre
mation appelez entre 11 heures et midi,
a 5-5388. 26.184

LOT et bois de construction & vendre.
S'adresser a 15%, St-Florent, Hull.

26-186

 

 

HUDSON 1936, Sedan, pneus presque Neufs,
parfaite condition, Angle Salaberry et

Laurier entre 8 h. du matin et 6 h. du

soir. 26-186
 

UN WILLYS 1933 sedan. numéro de sé-
rie 90A17756. S'adresser à 493 St-Pa-

trick. Ottawa. 26-184

TONDEUSES, trieyclettes, tharettes, ma-
chine à coudre, victrola, poêle, $10.00
en montant. 374 Clarence, 26-184

75
7

BOMAC ELECTROTYPE Company. Ar
Ustes en photogravures, électogravures
(flan par pression directe), et stéréotyvie.
118, rue Slater. 3-5645.

 

Iraveurs
 

 

 

 

Peintre-décorateur 77
 

LEON DOMPIERRE, entrepreneur électri-
 

 
 

 
 

cien. Réparations électriques de tous! POUR vos travaux de peinture et posage

genres, 5 rue Fontaine, Hull. Tél: de tapisserie, tél: 2.5608.
5.5262. 43-3.N.0. 17-J.N.0.

Coitfeuses 51

||

Bibliothèque, $7.50; coiffeuse,
> = $9.50; coffre a 3 tiroirs, $3.50;

COIFFEUSE compétente, jours par se- (capitonné) berceuse, 87.50:

maine, salaire 825.00 à $30.00 par ze-

maine. Derniers appoîntements 5 hres 30

de l'après-midi, 258, rue Bank, 51-186

Ingénieur 78

1.-D. CHENE. B. Se. A. ingénieur ciyil

et chimiste. plans et évoluation pour

tout genre de construction. 183, Notre-

Dame, Hull TB

 

beth fait mine de travailler sur

le balcon. Je devine qu’elle m'y
attendhit. .

—Bonsoir, mademoiselle.

journée fut belle, n’est-ce pas?

—Admirable, Lisbéth.
Sans que je l’y invite, -ellé se

glisse dañis ma chambre.
—M. le comte est nervetix, au-

jourd’hui. Il m'a demandé trois
fois si vous n'étiez pas réveñite.
Il espérait sans doute que vous
rentreriez À pied, comme l'autre

fois … .
Blle renvetse la téte et tend la

gorge pour mieux rire:
—Ce serait toujours l’économie

de l'essefice ..
—~Que vous êtes mauvaise, Lis-

betif … ’
—N lé mérite, mademoiselle, Il

nous a tous atirapés, l’UN après
l’autre, ét sans motif.
La sonnerie d'appel réténtit au

premier étage. Deux minutes plus
tard, Tadek frappe À ma porte.
—Mademoiselle, M. le comte

vous attend dans son bufeau.
—Dites-lui que je descends,
11 est adossé à une‘ bibliothé-

que, tortillant sa moustache,
—Bonsoir, monsieur. 11 y a dont

un travail urgent?
Îl va fermer la porte que j'a-

vais laissée ouverte, et m'examine
d'un &it haineux.

…Vous vous êtes bien amusée,

je suppose … Cela se lit sur votre
visage.

La 
mobilier en“ chêne de salle à
diner de 9 piéces, $50.00. Plu-
siéurs autres articles chez Cecil
Leach & Co. magasin d’échan-
ges. A

720, rue Somerset-ouest.
Tél. 5-1888  

 

REPARATION de tout genre, Service de
radic PHARAND, 24, avenue Hender-
son, Ottawa. 66-3.N.0.

 

 

AVIS AUX CREANCIEËRS .
Les créanciers de Paul-Enode “Laflèche,

boucher du village de Casselman, comté

de Russell, Ontario, décédé le 25 octobre
1944, qui ont des réclamations contre le

défunt, sont priés d’en avertir les admi-
nistrateurs ci-dessous nommés, le ou avant
le 30 août 1945, car après cette date le
partage des biens du défunt sera fait entre

les intérssés en ne tenaht compte que des

réclamations qu’ils auront reçu entre

temps.
Ottawa ce ler août 1945.

Lucile Laflèche,
G.-E. Laflèche,
Administrateurs
Par: J.-Paul Labelle, C.R.,

* 18, rue Rideau,
Ottawa, Ont,
Procureur. .

 

 

FEMMES
DEMANDEES

Couturières de vêtements

sur ‘machines a coudre,

d’expérience.

Aussi commençantes

Manufacture moderne
- Cafeteria:

Semaine de 44 heures,

emploi stable.

Woods Manufacturing Co.
"Hull, P.Q.   
 

samc

—J'espère que, v&us aussi, vous

avez passé uñe bonñe journée.
11 hausse les épaules et je note

dans le geste up peu de décou-
ragement.
—Une bonne journée!

vous n'dtes pas lal...
—N’avez-Vous rien d'autre à me

dire?… ’
—Bi... une mauvaise nouvelle.

Les actions de Core ont subi une
baisse massive, catastrôphique.
Sa passion d'homme cède de-

vant son avarice ét je vois ses
traits se tirer.

Quand

—Je n'avais jathais eu confian:|.
ce en cette valeur,

—Qu'est:ce qui ‘vous donnait
cette ‘opinion? .
—Un article que j'avais lu, {l

y a quelque teïnps.
11 serre les poings, les agite' de-

vant lui, à hauteur de son men-
ton. .

—Ëit vous né m'avez rien dit!

Vous saviez que j'en achetais’ un
gros paquet … Moi qui avais con-
Hance en vous!
Tous vos journaux recom.

mandajent les Core... Je les ai
crus Mieux avertis que le mien...
Du resté, je ne me coñnais pas
du tout en questions bouralères .
Quant à la confiance, vous auriez
tort de garder une secrétaire qui
ne vous l'inspire pas. Si vous ju-

gez que mon silence a été un man-
que de tèle..
Sur sa face de brute reparaît

\

tot de suite tpt affolement tra-
qué dui, — changeant les rdles,—
le fait ressembler au gibier pour-
suivi. °
* —Qui vous parle de cela?… Le
coup a été dur. J'avais placé une

krosse somme dans cette valeur...
Mais je hè songe pas à vous faire

grief,
—Vous ne m'auriez pas écou-

tée! ’

—Vous savez bien que je vous …
—Je Mme retire … Je vous ai de-

mandé d'attendre un an pour abo-
Jet eertain sujet. 2

D) ne me retient pas. ‘Enférmée
dans ma chambre, je cherche en
vain au fond de, moi le plaisir
que devrait me bauser le début
de son châtiment. Je n'y trouve
rien qui se rapporte méme a von
Sted. vo

Toutes mes pensées deviennent]
\comme si elles échappaient à mon

contrôlé et -à ma direction. En dé-
pit de ma volonté, je me retrou-
ve à Zell et mon coeur, se Eon-
fle de jois.

À CHAPITRE XVII
Ai-jé dormi? Qui peut dire qu’au

cours d'une nuit blanche, l'esprit
n’a pas perdu connaissance, à plu-
sieurs reprises? Les questions que
je me posais avec angoisse m

tenaient éveillée. Je voulais re«
trouver mes sensations, les classér
par ordre chronologique, ¢n les

1

 
par lej

Val-des-Bois (Qué.)
VAL-DES-BOIS (Qué.) (D.N.C.)

— Mercredi le ler août, en l’é-
glise St-Marc de Montréal, M. l’ab-
bé Beaubien a bénit le mariage de
M. Fernand Lavergne, aviateur, et
de Mlle Madelsine Marion, de Val-
des-Bois. La mariée était ravis-
sante dans sa longue robe blanche
au corsage de satin, jupe en tulle.
Son bouquet était composé de myo-
sotis et de muguets. Après la cé-
rémonie religieuse, le vin fut ser-
vi-chez les parents du maârié, où
soixante-quinze personnes- y pri-
rent part.

Les nouveaux époux partirent
ensuite pour un voyage à Québec,
où ils séjournèrent au Château
Frontenac, et visitèrent Ste-Anne
de Beaupré, pour venir à Val-des-
Bois” samedi soir. Un grand nom-
bre de parents et d’amis les atten-
daient chez M. et Mme Télesphore
Marion, parents de la mariée, où
un succulent réveillon fut servi
au cours de la soirée. Les mariés
ont recu de nombreux cadeaux ici
et également a Montréal. »
M. et Mme Donatien Fauvette,

de N.-D.-du-Laus étaient les invités
de M. et Mme Lucien David di-
manche.

Mlles Marie-Marthe Larocque et
Violette St-Louis, également de
N.-D.-du-Laus, ont visité des pa-
rents ici, récemment.

Mlle Gisèle Laroeque est allée
faire un séjour à Toronto.
Mme Louis Normand, de Mont-

réal, ainsi que M. Auguste Marion
d'Ottawa, étaient à Val--des-Bois
à l’occasion du mariage de leur
nièce, Madeleine Marion, à M. F.
Lavergne.
M. et Mme Victor Vallières et M.

Arthur Thibault, de Buckingham,
ont visité M. et Mme Pierre Mogin
dimanche.

C’est avec regret que nous
avons appris la mort de Mme J.
McCabe, de N.-D.-du-Laus.. Nos
condoléances à là famille éprou-
vée,

Latchford (Ont.)
LATCHFORD (Ont.) (D.N.C.)

— Vendredi dernier, un bingo a
été organisé au profit de l’église
catholique. Les recettes ont rap-
porté la magnifque somme de
$105.65. M. le curé a chaleureuse-
ment remercier tous Ceux qui
svaient contribué à en faire un
si beau succès. M. René Rivest a
été l’heureux gagnant d’un chic

 

xaleur.
ACCIDENT

Marcel Legault, le garçonnet de
M. et Mme Lomer Legault a fail-
li se noyer en se buignant diman-

che dernier. Le jeune Marcel plon-
geait pour la troisième fois lors-
que M. P. Groulx, arrivant sur les
lieux, aux cris de la mère en dé-
tresse put saisir l'enfant par un

poignet eu moment où il allait

disparaitre et le ramena inani-

mé. Mais bientôt avec les soins

d’usage il revint à la vie à la joie

de tous.
OPERATION
Lundi matin le docteur H.-A.

Dunning, de Cobalt, a opéré pour

les amygdales Aline et Cécile Noël

enfants de M.
Noël.
VA-ET-VIENT

Mlle Aline Jarbeau, de Field,

visite sa grand‘mère, Mme F. Des-
champs, et ses tantes Mmes A.
Groulx et P. Laforge. .
Le soldat B. Loyer est retourné

à Camp Borden, dimanche, aprés

avoir passé la fin de semaine chez
sa meére, Mme A. Marleau,

M. et Mme E. Marleau ainsi

gue M. et Mme A. Bélanget, sont

allés a Powassen et a Chiswick..

M. et Mme Lorenzo Houle, ainsi

que leurs fillettes, Gisèle et Made-

leine, sont allés à Earlton, chez

leurs parents.
M. et Mme Fabien Miron, ainsi

que M. et Mme Alma Deschamps,

M ‘et Mme Amédée Roy, de Field,

et leur fils, Koland, arrivant de

In Hollande, ont visité de nom-

treux parents ici, dimanche der-

nier. *
Le soldat Lionel Lauzon, d’Ot-

tawa, visite Mlle Yvonne Roy, ici.

Leur mariage aura lieu prochaine-

ment.
M. et Mme « Paquette, dé Field,

visitent M. et Mme I. Beaudry.

M. et Mme E Deschamps, égale-

ment de Field, ont visité leurs en-

fants dimanche.
M. et Mme A. Noël ont eu la

visite de M. G. Bigras, de Field,

en fin de semaine.

comparant à leur’ intoñsité, à leur

valeur exacte. Après minuit seu-

lement, je me suie aperçue que

cette psychanalyse se réduisait à

une seule demande, miraculeuse:

—Suis-je donc prête à aimer?

Sans doute estdl insensé que

cette interrogation se rapporte a

Otto Bauer, un’ Auirichien, mais,

Malgré tous les raisonnements et

les prétendus empires sur nous

mêmes, spimimes-ious maitre de

notre coeur?
Quand nous nous demandons

depuis trdp longtemps si nous ai-
Merons uh jour, pouvons-nous ré.

fléchir aux à-côtés du roman dont
nous lisons à peine la prefñière
page? Quelle femme pensa jamais

au'il serait peut-être plus enviable
de rester indifférente, d'avancer
dans la vie en ne songeant qu’à
son bien-être, à la réussite d’un art
ou d'une entreprise?… L'amour
apportera ses peinés, ses alarmes

et ses douleurs; en vieillissant, on
craiñdra,le détachement de l’au-
tre, puls on ‘tremblera À l’idée

de sa mort. La vie solitaire ac:
coutumerait a l’isolement! Mais le

fait sell de sentir enfin son coeur
battre, fait naître une aurore tel-
lement éblouissante qu’on ne peut

plus méditer et que les nuages
de l'avenir s’évanoulssent derriè-
re le nimbe lumineux du premier
plan.

J'ai oublié qu’Otto vit à Zell,
et qu’il ne pourrait travailler en

!

\ 
couvre-lit en chenille d'une belle|

et Mme Adrien

a

Treize

le samedi jusqu'à midi
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Résultals de jeudi
au Parc Connaught

onzleme journée
Jeudi 9 août
Piste rapide

Première cuurse, bourse de $50u, 3 ans
et plus de cnamp, qui nunt pas gagné en
ivdo, prix a i1eciamer $600, & ruriongs:
Vain (Chevalier) 115 ¢ nh
washing Along (Palaer) 116 2 4.
LIransbriar (Connolly) 120 8 ns
duteer (risher) lve 4 J',
Adolf (Murphy) lio à hu
Linwood Miss (Billington) lv 6 ere
Mister Billy (Kochun) 119 7 14e
poston Victory (Powers) 11b 3

Vain, $2.65, $2.20, $2.15; Dashing Aung,
$2.20. $2.16; ‘L'ransbriar, $2.30. Uuree :

Leuxième course, bourse de $àUV, 3 ans
et plus, qui n'ont pas gagné en 1940, prix
à réclamer §600, B furlongs:
Linwood Belle (Billington) 1160 1 bd
Kantoy (Harris) lv 21
ot Mark (Fonte) lv 3 1,
iss Canada (Uhevalier) Wo +41

Crackers (l’aluez) 115 à hd
Greenwood Gull (l'isher) 10h 6 by
Uvirix (Murphy) wy iy
Whirling Dun (Powers) 115 82
Warrenette (Bardales) Hoy
Linwod Belle, $40.15, $12.95, 36.15;

Kantoy, $5.25; $3.90; Hot Mark, $3.90.
Durée: 103",

I'rujsieme course, bourse de $50u, 8 ans
et plus, qui n'ont pas gagné en 1945, prix
à réciamer $600, 5 furlongs:
Skimming (Palaez)
Willow ‘Top (Murphy)
Jimlass (Harris)
Goal Mark (Billington)
Tommy Gun (Powers)
Historic (Taylor)
Star Malone (Barker)
Patsy ‘Tomboy (Fisher)
Skimming, 32.7v. sou,

Top, $4.80, 33.10; Jims,

102” 3-5, :
Quatrième course. bourse de J5UU, 4 ans

ét plus, qui n'unt pas gagné 2 courses en
1045, prix à réclamer S600, 544 furlongs:

$2.45;
Durer:

Buckra (Hall) 120 1 hd
Green Hickory (Powers) 115 21
Kaydeekay (Bardales) 115 3 2
York River (Murphy) 115 4 1,
Navy Time (Connolly) 120 51
Morsel of Hope (Chevalier) 115 6 nk
Perfect Blend (Harris) 120 7
Big Fish (Fisher) 110 8 244
Nine Hole (Paluez) 115 9

Buckra, $3.80, $8.25, $2.65; Green
Hickory, $4.00, $3.26; Kaydeekay, $3.00.

09”,Durée: 1
Cinquième course, bourse de $600, 3 ans

et plus, qui n'ont pas gagné 2 courses en
1945, prix à réclamer $700, 11-16 mille:

10Mesella (Bardales) 1 244
Beacon Rock (Harris) 111 22
Ring Wise (Billington) 106 8 4
Sir Chicle (Barker) 116 4 ns
Franco Saxon (Hall) 116 à 21,
Chicatone (Palaez) 111 6 W
Dorval Lass (Fisher) 103 7 unk
ldle Scout (Murphy) 107 8

Mesella $5.10, $2.90, $2.50; Beacon Rack,
33.50, $2.65; Ring Wise, $3.00, Durée:
150”.
Sixième course, bourse de $500, 4 ans

et plus, prix à réclamer 3600, 1 1-16 mille:
Doryphoros (Powers) 113 1%
Khortoi (Barker) 115 2 hd
High Low Jack (Fisher) 113 31
Lynalta (Bardales) 113 42%
Rare Diamond (Taylor) 115 5 nk
Hunting Home (Connolly 118 6 115
Dr Tate (Palaez) . 118 7 214
Allenjay (Hall) 118 8 n

Frank C. (Rochon) 118 9
Doryphoros, $2.90. 32.60. 32.25; Khortoi,

84.75, 32.80; High Low Jach, $2.90.
Durée: 1°52 2-5.

Septième course, bourse de 3500, 4 an-
et plus, prix à réçlamer $600, 1 mille et
70 verges:
Isleworth (Munden} 12 11%,
Gold Plate (Chevalier) 108 2 21,
Pinnacle Light (Murphy) 106 8 11,
Brosal (Fisher) ne 411,
Moonmiss (Palaez) tué BI.
Muse Kin (Powers! 111 6 hd
Power Gouraud (Fonte! 111 71%
Country Cousin (Billington lus #38
Mine (Connolly) 115 9

Isleworth, 32.95, #2.40, $2.15: Gold
Plate, $2.95. $2.30; Pinnacle Light, $2.85.
Durée: 1°47" 4-5.
Le double quotidien: Skimming dans

la troisième course et Buckra dans la
quatrième, ont payé 36.80.
Le Quinetla: Isleworth et Gold Plate

dans la septième course, ont payé $5.40,

+ eee———— >

De bonne heure au 17e siècle,
il fallait déux ans parfois pour
naviguer de l’Europe en Chine et
en revenir.

= *

redo. dans le Texas, est longue
de 1,769 milles.

 

 

M. Russell Murphy et son fils,
Jack, sont allés à Toronto, en fin
de semaine.

RETRAITE DIOCESAINE
Notre bon pasteur M. l'abbé P.-

A. Desbois, est allé suivre sa re-
traite à Ville-Marie. Il sera de
retour vendredi.

*
La route méridienne, qui s'é-;

tend de Winnipeg, Canada, à La-’
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Les meneurs dans

les deux circuits

majeurs de b'bal
Par la Presse associée
LIGUE AMERICAINE

Au bâton — Cuccinello, Chica-
go, .325

Points — Stirnweiss, New-York,

68.
Points sur coups de —- Etten.

New-York, 64.

Coups -—  Stirnweiss, New
York, 124.

Doubles — McQuinn, St-Louis
23.

Triples —  Stirnweiss, New:
York, 13.

Circuits -— Stephens, St-Louis.

15.
Buts voles — Myatt, Washing

ton, 22.

Lanceur —  Benton, Détroit.
11.2,

LIGUE NATIONALE
Au bâton -- Holmes, Boston

‘268.
Points —  Hulmes, Boston, 94

Points sur coups de — Walker,

Brooklyn, 91.
Coups Holmes, Boston, 159Winiow |

Doubles — Holmes, Boston, 34
Triples — Olmo, Brooklyn, 12

Circuits — Workman, Boston
; 18.

Buts volés — Schoendienst, St-
Louis, 20.

Lanceur — Passeau, Chicago,
12-4.

———__

 

L’aviation civile

internationale
MONTREAL (PC) Le pro

gramme préliminaire pour la pre
mière réunion du conseil intéri
maire de l’organisation de l’avia
tion civile internationale a été an-
noncé aujourd'hui par le comite
préparatoire canadien à la confé-
rence, qui s'ouvrira ici le 15 août.

Vingt pays seront représentés :
la conférence: l'Australie, la Bel
gique, le Brésil, le Canada, le Chi
Hi, la Chine, la Colombie, la Tché-
coslavaquie. l'Egypte, Salvador, la
France, l'Inde, l'rak. le Mexique,
les Pays-Bas, la Norvège, le Pérou.

la Turquie. le Royaume-Uni et les
Etats-Unis.

 

 

 

Opératrices

d'expérience

pour presses

automatiques

de chemises

LES MEILLEURS SALAIRES

Emploi régulier d’après-guerre.

S'adresser au gérant

SUPERIOR

SERVICE STORES
160, RUE BANK  
 
 

 

Service rapide. -

Bureau à 45 rue Ridenn. 
Ÿ

France; pas un instant je ne me

suis dit que ma tendresse naissan-

te me conduirait presque aussitôt

à la souffrance puisque avant

trois mois f'aurai regagné Paris

Je me répétais: “Jaime peut-

être!… +

Comme si je n’en était pas dé-

jà sûre!
Et j'avais désespéré …

Otto est énergique, bâti pour

prendre là vie à bras-le-corps et

la terrasser; mais en dépit de tou-

te sa force, de tout son cran, je

devine un immense besoin d’aide

morale de secours spirituel.

Oh! Jè ne perds pas pied! Sa-
chant qu’une conclusion heureuse

est impossible, ‘je ne lui laisserai

pas. deviner mes sentiments; tou-

téfois, — sans le lui permettre,

—jé voudrais qu’il me parle engo-
re de son amour. Les mots appor-

tent une merveilleuse doucéur.
j'ai l'impression qu’il me baise

sur les paupières.

Jaime!

Peu importe, ce matin, que de
grosses nuées se poursuivent à la-
charge. Il fera beau! N'est-ce pas
certain, puisque tout rayonne en

moi? .

Je travaille depuis une heure
quand von Sted m’apporte les
journaux & ahnoter. II me consi-
dère tout de sulte avec méfiance.
Je ne m'en étonne pas, car j'ai
la certitude d'avoir changé. 
INDUSTRIAL LOAN annonce
e 1% par moissur des prêts de $300 a $1,500.

Nue Ly Dont jamais été aussi bas pow de gros emprunts.

e 15 à 24 mois pour rembourser.
Nws termes n'oni jamais été auss! longs.

e Autres prêts de moins de $300.
automatiquement cancellés en cas de décès.

Strictement confidentie!

bancaire rgoutse. — Aucun interêt deriuit à l’avance.

INDUSTRIAL LOAN & FINANCE CORPORATION
— Fditiee Transportation.

APPELEZ M. DUPLESSIS a 3-1149 pour sutres informations.

 

— Aucune sécurité  
—Vous avez l'air bien joyeuse,

ce matin.

—Ne devrait-on pas l'être tous

les jours en commençant le la-

beur?

—Je ne le pourrais pas

—Vous négligez de vous y ef-

forcer.

—Je suis heureux. en me levant

parce que je vous verrai, mais la
joie ne m’habite pas. Votre attitu-

de me fait peur.

Le dernier mot surprend dans

cette bouche qui a toujours ordon-

né, châtié, et maudit.

Il s'assied en face de ma table,
—Vous jouez un jeu cruel.

—Je ne le cherche pas.

—Mensonge! Cela vous amuse,
de savoir que je vous aime!
—Psa Krevo! On en meurt, de

l'amour! Ne le savez-vous pas?

—Ce sujet …

—Qui succombe? Celui qui al-
me? Ou celle qui.

—Taisez-vous! Cette tactique est

odieuse!

—Je ne comprends pas ce que

vous vollez dirè. Vous m'avez de-
mandé de vous épouser. J'ai po-

sé mes conditions: une dot, un
an de réflexion. Vous avez accep-
té. N’y revenons pas!

(à suivre)
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Le lieutenant Raymond LaBrosse sera:On a trouvé
décoré par le gouvernement français
PARIS — (Reuter) — Le lieu-

tenant Raymond ".aBrosse, C. M.,
âgé de 24 ans, d'Ottawa et le lieu-
tenant Robert Vanier, de Ste-A
sathe, Québec qui sautèrent en
parachute au-dessus de la France
au printemps de 1943 et combat-
tirent avec les forces françaises
de résistance seront décorés ici,
samedi, de la Croix de Guerre
avec palme par le général Paul
Lezentilhomme, gouverneur mili-
tape de Paris.

Une cérémonie semblable aura
lieu cn même temps à Ottawa,
où le lieutenant Conrad Lafleur
recevra la même décoration.

Robert Vanier et Conrad La-

fleur furent faits prisonnier au

cours du raid de Dieppe en 1942,
mais réussirent à se sauver en
Angleterre. lls sautèrent en para-
chute quelques mois plus tard.
Les trois aidèrent considérable-

ment à l'organisation du Maquis

et contribuèrent à la libération
de la côte de Bretagne depuis
Saint-Brieux jusqu'à Paimpol.

Le lieutenant Raymond La-
Brosse, C. M. ct Croix de Guerre

avec palme, est le fils de M. Jo-
seph LaBrosse et de feue Mme
LaBrosse, d’Ottawa.

Il fut un des parachutistes ca-
nadiens-français lancés au-dessus
de la France avant l'invasion al-
lice. 1] fut décoré de la Croix
Militaire pour services distingués
Je 9 novembre 1944.

Le lieutenant LaBrosse s'engagea

dans le corps des signaleurs le 3
septembre 1539 dès le début de
la guerre contre l'Allemagne. Au
mois de juin 1941 il arrivait ou-
tre-mer où il devini estafette.
Après certains cours spéciaux on
lui confia une mission secrète.
A la suite de ses travaux il re-

cul sa commission d’officier. Le
lieutenant LaBrosse était a Pa-
ris, ou il assistait incognito a une
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Lieutenant Raymond LaBROSSE

représentation de l'Opéra, la

veille même de l'invasion alliée
sur la côte de France.
Le nouveau décoré est un an-

cien élève de l'université d’Otta-
wa ou il s’illustra au football, a
la course el à la boxe. Trois de
ses frères sont en service. Ce sont

le sergent René LaBrosse, revenu

récemment, après cing ans en An-

gleterre puis en France. Hollande

et Belgique avec l'artillerie roya-

le canadienne, le sergent de sec-
tion Maurice LaBrosse, âgé de
25 ans, qui est avec le C. A. R. C.

depuis six ans et Gaston, âgé de
19 ans, stationné à l'aéroport de
Rockliffe.
Son autre {rere Fernand, athle-

te bien connu de la région, est
journaliste au Journal.

Le lieutenant LaBrosse doit re-
venir bientôt au pays avec son
épouse, Mlle Ginette Doré de Pa- ris.
 
 

Régisseur nommé dans la grève
de l’Américan

—_— / _

VANCOUVER (PC) — Les gré-
vistes de l'usine locale de l’Ame-
rican Can Company ont décidé,. à
une assemblée hier soir, de ne pas
reprendre lc travail aujourd’hui,
comme l'a ordonné le gouverne-
ment fédéral.

Mike Lukas, président du local
2,821 des United Steelworkers of
America (CIO), dans un télégram-
me au ministre du travail Mitchell,
dit: “Les employés sont incapa-
bles de reprendre le travail avant
d'obtenir d'autres renseignements

et sauvegardes de leurs positions.”

Les employés ont abondonné le
travail le 26 juillet, après qu’ils
n'eurent pu obtenir un accord re-
latif à l'atelier fermé.

Les fonctionnaires du ministère
du travail ont annoncé aujourd'hui
que l'emploi des ouvriers de l’A-
merican Can Co. Ltd, à Vancou-
ver, en grève depuis quelques
jours, était parfaitement protégé
par l’arrêté-enconseil du gouverne-
ment nommant un administrateur
à la direction de l'usine arrêtée
par la grève.

L’honorable H. Mitchell a fait la |
déclaration suivante ce matin rela-
tivement à la grève concernant:
l'American Can Ltd. de Vancou-

 

 

Le congé des
aviateurs

Les membres du CARC entrent
en congé lorsqu’ils atteignert La-!

vient de déclarer le mi-|
nistre de l'Air M. Gibson, et ils |
chine,

peuvent se rendre immédiatement
ou non dans leur famille. Toute-
fois, pour que leurs parents
puissent venir les accueillir a leur  arrivée dans leurs villes respec-
tives, on leur permet d'envoyer un

télégramme sans aucun frais.
“Il va sans dire, déclare M.

Gibson, qu'on ne peut
obligatoire l'envoi de ces
grammes”, C'est que d’une part
il faut la coopération libre de
chaque individu et d'autre part
plusieurs héros décorée veulent à
tout prix éviter les grandes ré-
ceptions.
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La Compagnie Fuderaire

RACINE LTEE
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‘est d’opinion qu’il est de l'intérêt

rendre |état normal de production.”

télé-|

 
Can, à Vancouver

{

ver, et ses employés, membres de

la United Steelworkers of Ame:
rica.

“Etant donné que la grève a
donné comme résultat une perte
de nourriture essentielle dont on
a grandement besoin pour nos pro-
pres armées et celles de nos alliés,
les populations civiles.de l’Angle-
terre, de l'Europe et du Canada,
le gouvernement a décidé qu’on
doit faire quelque chose pour ra-
niener J’usine à son état de pro-.
duction.” |

~|

“Le gouvernement de la Colom-
bie canadienne, qui a juridiction en

cette affaire, a épuisé ses efforts
en vue d’arriver à une solution et
a demandé l'aide du gouverne!
ment fédéral.

“Le gouvernement a décidé de
nommer un régisseur pour gérer
les affaires de la compagnie jus-
qu’à ce que la querelle soit ré-
glée. La compagnie doit réouvrir
les portes de son usine et les em-
ployés doivent retourner à leur
travail.
“En vue d’arriver à régler la

querelie, M. le juge Richards, de
Winnipeg, a été nommé Commis-
saire-enquêteur dans le but de
parvenir à une solution mutuelle
satisfaisante. M. le juge Richards
doit se rendre à Vancouver immé-
diatement. Si l’on n'arrive pas à
une solution mutüelle satisfaisan-
te. M. le juge Richards fera son
rapport au Ministre dans les 30
jours. .

“Beaucoup de représentations
ont été faites au gouvernement a
l’effet que la conservation du sau-
mon, les petits légumes, la récol-
te fruitière ont été et seront af-
fectés d’une manière vitale, si la
grève doit se continuer, et qu’il

en résultera une perte économi-
que sérieuse pour une grande par-
tie de la population de la Colom-
bie canadienne Le gouvernement

Public que l'usine retourne à son

+...

C'était une fille
ST-BONIFACE. Man., le 10. —

(PC) — Le magistrat Henri La-
certe a rendu son jugement au-
jourd'hui dans l’affaire du bébé
mystérieux où une dame récla-
mait qu'on lui avait remis un en-
fant qui ne lui appartenait pas…
une fille au lieu d’un garçon. “Je
trouve que l'enfant est celui né
de la supposée mère, a dit le ma-
gisPrat, et je constate aussi qu’on a
négligé de donner à l’enfant les
soins nécessaires”: il ordonna
qu’il soit placé sous les soins de
la société de l'aide à l'enfance de
St-Boniface.

Le magistrat Lacerte déclarant
que les raisons de son jugement
serdnt révélées plus tard, émit un
ordre contre la ville de Winnipeg
dans le but de pourvoir au main-
tien de l'enfant a raison de $1
par jour pour le temps qu'il pas-
sera a l’hôpital. .

L’enfant est né à l'hôpital de
St-Boniface le 17 avril. Les té-
moignages entendus en juillet au
cours d'une session qui dura cinq
jours révélèrent que la mère avait
cru que son bébé était un garçon
et qu’elle avait de fait nourri un
bébé mâle pendant deux jours.
Les autorités de l’hôpital ont rap-
porté qu’il s’était glissé une er-
reur dans les listes et que c'était
véritablement une fille qui était
née a la dame en quesion. Le
25 avril, elle avai quitté l'hôpital
avec la petite, mais après avoir
consulté son mari, ramena l'’en-
fant à l'hôpital déclarant que ce
n’était pas là son propre enfant.
Mme Isabel Hunt, qui occupait

pour la ville de Winnipeg s’est
déclarée- très surprise de la dé-   re cision du magistrat. “La ville se

le cadavre de

Sydney Newnhan
Le corps de Sydney S. Newn-:

ham, 43 ans, chemin de Russell,
qui était porté disparu depuis le
3 août, le même jour où son ves-
ton d'habit avait été trouvé sur
le pont des Chaudières, contenant
de l’argen” et la clef de son au-
tomobile, fut retrouvé vers deux

heures et demie, hier après-midi,
dans la rivière Ottawa à l’arrière
de l’usine de la compagnie Inter-
national Paper, à Gatineau, à sept
milles d'Ottawa. Cette découverte
fut faite par Gaston Charron, 201,
rue Dgrchester, a Pointe-Gatineau,
qu! aperçut le corps flottant au

milieu des billes de bois.
Le Dr R. J. Costello, de Buck-

ingham, coroner, fut appelé sur
les lieux et déclara que la mort
était due à une noyadè accidentel-
le. II n'y aura pas d'enquête, Le
corps de M. Newnham fut identifié
par son ‘beau-frère Robert Kropp,
de Hurdman's Bridge, et il fut
transporté aux salons funéraires
Gauthier, à Hull, puis de là aux
salons Hulse and Playfair Ltd,
Le rapport de la police fut fait

par le détective Claude Bernard,

de la police provinciale de Québec,
et par le constable T. Trimble, de .
la police provinciale d’Ontario, qui
poursuivaient des recherches dans
l’espoir de retrouver M. Newnham.

Né en Angleterre, M. Newnham
vint au Canada dans sa jeunesse
et il reçut son éducation dans Ja!
ville de Pembroke. 11 était em- |
ployé de la maison de commerce|
McMullin Supplies depuis les der- |
nières vingt années.

Sa femme, née Elsie Kropp, lui
survit ainsi que son fils Melbour-
ne et deux filles June et Joanne,
de même que cinq soeurs, trois
frères et son père. Son corps est
exposé à la maison funéraire Hulse
and Playfair Ltd.

Nouveaux médecins
admis à la pratique
de leur profession

Le Conseil médical du Canada
annonce que les candidats sci-
vants ont subi avec scccès les exa-
mens tenus ä l'université Laval,
de Québec:

Louis-Emile Bélanger, Fernand
Belisle, Québec;  Joseph-René
Cholette, North-Bay, Ont.;, Ade-
line-Evangéline Comeac, Athol-
ville, N.-B.; Wallace Foccault,
Québec; Georgette Gélinas. Trois-
Rivièrs; Lucien Gervais, St-Paul,
Montmagny: Jean Gosselin, Des-
biens, Qué.; Raymond Laberge,
Québec; Paule Ladouceur, Cassel
man, Ont:. Rodolphe Lavigne,
Cornwall, Ont.; Roland Lavoie,
Québec; érard Letienne, Saint-
Boniface, Man.; Gilles Marceau,
Québec; Léonard-Alfred-Joseph
Morin, Rosario-Edouard Morin,
Gravelbourg, Sask.; Annie Powers.

 

 

Rockland, Ont; Georges-Henri
Proulx, Québec: Jean-B.-L. Ri:
chard, Edmundston, N.-B.; Ber-
nard Savignac, Berthierville, Qué.;

bec; Jean-Roland Vaillancourt, Ni-
pissing, Ont.

Gagnants du bingo
L’aréne del'auditortum était

remplie à capacité hier soir ,par
plus de 9,000 fervents du bingo
attirés par les magnifiques prix
qu’offraît le club des Lions. Plu-
sieurs personnes jouèrent debout
toute la soirée tandis que d’au-
tres allèrent jusqu’à s’asseoir sur
les bancs du canot et de la cha-
loupe offerts en prix.

Mile Providence Guevremont,
de 74, rue Charlevoix, à Hull, ga-
gna le grand prix de la soirée,
soit une épinette de $500 sur la-
quelle Wilfrid Stepner, chef d’or-
chestre au Chateau Laurier. exé-
cuta quelques morceaux. M. E.

Lalonde, de 160, rue SHerwood,
gagna le deuxiéme grand prix, un
poéle électrique de plus de $200.
Edgar Neville, de 303, avenue
Holm'wood, remporta le prix-sur-

prise, une bague avec rubis et dia-
mant valant quelque $100. Le sol-
dat R. Whistle, de l'hôpital mili
taire Rideau, gagna le prix spécial
pour les rapatriés. Mme J. Frodè
ham, de 141, avenue Aylmer, le
voyage aux Bermudes,

Le canot avec avirons alla à
Mme G. Charbonneau, de 241, rue
Wilbrod, e®le phonographe a M.
A. Baulne, de 53, rue Lois, à Hull,

Les autres gagnants de la soi-

rée furent: Mme W. C. Colman,
Kemptville; Mme A. Chénier, 187.
Broad; Mme T. A. Wright, 34,
Ella: Mme C. Buchanan, 263,
Slater: Mme R. Lavigne, 107, St-
Jean - Baptiste, Pointe . Gatineau;
Pearl D. Potter, 17, Morris: Mme
L. Lavigne, 49, Fairmont; Mme ‘A.
Hudson, 54, Catherine, Eastview:
A. Lacroix, 265, carrulhers: J. E.
Scott, 170, Irving; Roméo Gi-
rouard, 50, Grange; Mlle L. Dega-
gné, 105, Dupont, Hull; Mme N.
Saumure, 479, Wilbrod; Mme O.
Fresham, 141, Aylmer; H. Char-
trand, 10, Pinhey; Y. Deladuran-
taye, 55, Guigues; Mlle R. Des-
champs, 12, Hôtel-de-Ville, Hull;
M. Legris, 33, Brodeur, Hull; Mme
F, Knowles, 457, Catherine; Mme
A. Pygliese, 276, Loretta.
——— eee

Aviateur de “retour
Le caporal J.-A. Liboiron, de

Cornwall,- était um passager à
bord d'un avion de transport de
la RAF qui a atterri, hier soir, a
Taéroport de Dorval, transpor-
tant deux officiers et 22 autres
militaires de l’armée canadienne
qui reviennent chez eux, après
avoir fait du service outre-mer.

Padoue Simard, Guy Tardif, Qué|

 
11 fait parti du régiment de Perth.
Ceci était le quatrième voyage
par air de transport de militaire;
pour accélérer le programme de
rapatriement des militaires au

 

 

 

   

 

  
M. Jean-Charles AUBIN, (à gauche), président de la Chambre

de Commerce d'Ottawa, sera à la tête de la délégation de cette der-
nière au dixième congrès de la Fédération des Chambres de commer-
ce des jeunes de la province de Québec qui aura lieu les 26, 27 et
28 août à Granby. Le thème du congrès est: Soyons hommes d’affai-
res. M. Horace CHOQUETTE, secrétaire de la Chambre et M. Denis
PHARAND, (à droite) trésorier. accompagneront M. Aubin à titre de
délégués officiels.
dront à Granby avec la délégation.

Plusieurs autres mëêmbres de la Chambre se ren-

 

 

l'usage de la bombe atomique est
“inexcusable”, dit un journal anglais
7

LONDRES (P.C.) — Le Catho-
lic Herald, dans un article de ré-
diction publié hier. dit que l’u-

sage de la bombe ,atomique ‘est
non seulement tout à fail et ab-
solument inexcusable en soi, mais
que le fait d’atteindre son but
effroyable met en lumiére pour
nous toute l'immoralité le long du
sentier que nous avons parcouru”.

Affirmant que Sa Sainteté Pie
XII, pendant toute la guerre, a
“fait constamment une distinction
chrétienne entre les armes de
guerre légitimes et illégitimes”,
le Herald dit “qu’il eût été mieux
pour nous tous de s'en tenir cou-
rageusement à ce qu’il disait, pour
rendre témoignage à la vérité
morale que le monde a méconnue
à la veille même de la catastrophe
qui menace actuellement et inévi-
tablement la civilisation tout en-
tière”.

“Ce n’est pas simplement
tentant d'internationaliser ou de
contrôler cette arme, mais en ré-
pudiant toute guerre et en de.
truisant les armes que nous cher!
cherons Ja sécurité”, dit le jour
nal.

Le parlement féminin de Lon-
dres, groupe politique qui existe

depuis trois ans, dans une décla-

ration faite par Freda Grimble,
organisatrice, dit qu'il voit avec
horreur et découragement “les
dommages et les pertes de vie à
Hiroshima.

en  
Stanley Jevons, professeur de

collège en retraite, a envoyé au
pfésident Truman et au premier
ministre Attlee un télégramme,
au nom du comité de restriction
des bombardements, disant que
“le massacre sans ménagement des
civils par n'importe quels moyens

crée des précédents effrayants
pour l'avenir”. Le comité a été|
organisé en 1941 pour protester
contre les attaques aériennes des
villes. >

Des savants refusent
WASHINGTON (P.A.) Sir

James Chadwick, savant anglais,
déclare que quelques-uns de ses
collègues ont refusé d’aider à tra-

 

 

Femmes pour la

récolte des fruits
Un appel urgent a été lancé par

le service national sélectif à Otta-
wa invitant les femmes de 16 à 60
ans à venir en aide aux fermiers
de l’ouest ontarien à faire la cueil-
lette des fruits'du 20 août au 20
octobre. Cette demande est faite
afin de remplacer les élèves qui
retournent à la classe à partir de
cette date.

Les personnes qui accepteront
de l'emploi seront payées au taux
de .35 de l'heure. Quant au trans-
port, on paiera un passage. Dans
le cas oùelles demeureront pen-
dant tout le temps de la récolte,
on paiera le retour. Elles seront
bien logées dans des camps confor-
tables, et bien nourries. On four-
nira aussi des divertissements du-
rant les heures de loisir.  

vailler à la bombe atomique, de
crainte qu’elle ne créât un mons- |
tre Nestructeur de planètes.

Sir James est conseiller du co-

mité de politique de la bombe
américaine et gagnant du prix
Nobel. I fut un des principaux
travailleurs au développement de
la bombe atomique.

“Je ne sais comment elle fut
introduite dans voire propre pays”.
dit-il au cours d’une interview,
“mais plusieurs de mes compatrio-
tes n’ont pas voulu contribuer.

Plusieurs espéraieni qu’elle ne
‘fonctionnerait pas. Souvent j'ai
espéré moi-même la même chose”.

Ce qui les inquiétait, c’était la
crainte que la désintégration ato-
mique, une fois commencée, serait
hors de contrôle et détruirait tout.
on constaia que cette possibilité é-
tait éloignée, dit sir James, “bien
que personhe ne le sache”.

>.
 

Les tertiaires
en pèlerinage

-.

Dimanche prochain 12 août, les
tertiaires franciscaines de plu-
sieurs fraternités des villes d’Ot-
tawa et de Hull se rendront en pè-
lerinage à Notre-Dame de Lourdes
d'Eastview. Une messe sera Célé-
brée à la grotte, à huit heures
et demie. Les RR. PP. Capucins
présideront aux exercices, Les
tertiaires sont priées de se rendre,
sous la direction de leur fraternité
respective. sur le lieu de la grotle
pour huit heures et quart. Le res-
taurant du pélerinage servira le
breuvage.
Les tertiaires sonl instamment

invitées à prendre part à cette pri-
ère solennelle à la Sainte Vierge.

——__

Cache-Bay (Ont)
CACHE-BAY (Ont.) — (D.N.C.)
— Mlle Anna Renaud. d'Ottawa,
a visite ses parents, M. et Mme
Isidore Renaud, dernièrement.

et Mme Lawrence Doodle.
de Windsor, ont rendu visite à des
parents et amis, la semaine der-
nière.

Mlle Fleurette St-Onge, de Té-
Lmiscamingue (Qué.), a passé quel-
ques jours en visite chez son on-
cle et tante, M. et Mme Thomas
Plouffe.
Mlle Noëlla Plouffe était de pas-

sage à‘Sudbury, jeudi dernier.
Mlle Laurence Lebrun est partie

pour Sudbury, ces jours derniers,
où elle a obtenu une position.

M. Henri Meunier, d’Iroquois-
Falls, a rendu visite à son père,
M. Tarisse Meunier. et à sa soeur,
Mme Isidore Renaud, récemment.

Mlles Dolorès et Shirley Char-
bonneau sont retournées à Kapus-
kasing, après avoir passé quelque
temps chez leurs grands-parents,
M. et Mme Jack Fraser.

Mlle Laurette Arcand, de North-
Bay, était l’invitée de ses parents,
M. et Mme Edgar Arcand, en fin
de semaine.

M. Lionel Collin. de Sudbury,
a passé quelques jours de congé
chez ses parents, M. et Mme Jos.
Collin.

M. Jean Arcand a suivi la re-

Production de
beurre dans

duction de beurre ct de fromage
dans la province de Québec.
Production de beurre et
de fromage

entre parenthèses) la production
de beurre s’est totalisce a 13,393,
465 (12,473,384) livres et enregis-
tre une augmentation de 7.4 pour|
cent, — La production de fromage
Cheddar

288 (10,364,944) livres et accuse

sur le mois correspondant de 1944.

———

LE TEMPS QU'IL FERA
(D'aprés les pronostics lourn*

 

Durant le mois de juillet 1945| —

(chiffres correspondants de 1944

s’est chiffrée à 10,628,-

une augmentation de 2.5 pour cent

diens-français d'Ottawa et

par ta l’resse Canadienne.)

 

Pronostics:
, . ©

Québec, en juillet DEMAIN : BEAU
MAXIMUM (HIER)

QUEBEC (Spécial) — La Sec MINIMUM (NUITY ……...
tion agricole de Bureau des ] ans . Lo au mate LL
Statistiques publie aujourd’hui son Ottawa et vallée du haut Saint-Laurent — vents modérés da
rapport préliminaire sur la pro-| | vuest, généralement beau et chaud, aujourd'hui et samedi.
u ’ MAXIMUM ET MINIMUM : — Vancouver 60, —; Edmonton 54,

UT; Régina 54, 85: Winnipeg 63, 79: Toronto 63, 82: OTTAWA 39,
85; Montréal 66, 83: Québec 54, 82: Saint Jean 55. -—; Moncton 56, 87;

Ralifax 62, 73; Charlottetown 63, 83;; Sydney 60, 84; Yarmouth 55, 75,

Militaires de la région qui vont
revenir aupays d'ici quelques jours

militaires cana-
de la

Quarante-trois

Pendant les premiers sept mois région arriveront au pays en fin
de l'année 1945, la production to-
tale de beurre a atteint 47,734,320
(42,980,429) livres et enregistre
une augmentation de 11.1 pour

de semaine à bord du “Louis-Pas-
teur” et du “Letitia”. Le premier
paquebot est attendu à Québec, le
samedi 11 août et le navire-hôpi-

cent. ‘La production cumulative

31.359,171 (30.828,149)

nour cent
dernier.
ee0

—

Presse canadienne.)

de fromage Cheddar se chiffre a
livres

fait voir une augmentation de 1.7
comparativement

Les aumôniers
Rédigé pour la Presse canadienne

par Maurice DESJARDINS.
correspondant outre-mer des‘
journaux de langue française.

(Tous droits réservés par la

BRUXELLES — (Retardée) —
(PC) — Mon voisin à bord dubi-
moteur Dakota qui fait la navette
entre Paris et Bruxelles était le
capitaine Léon-Xavier Aubin, CS.

diennes dans la capitale belge.

téran de l’aviation, je dois avouer

porté que moi les fortes secousses

de l’avion qut caracolait comme
un bronco du Far-West à cause des
poches d’air que nous avons tra-

Beaupré: “Aujourd'hui, me criait-

est envahie par des milliers et des

le capitaine Aubin parle couram-

re des sermons dans cette langue
a des catholiques du pays.

ciers,

j'avais le plaisir de me buter nez

taine Jacques Mongeon, de Mont-

la mitrailleuse au sein du Saska-
toon Light Infantry Regiment, est
maintenant
canadien de rapatriement à Nimè-
gue, en Hollande.

le capitaine-aumônier
Mongeon, O.P., qui prêche des re-
traites fermées aux Canadiens se
préparant à rentrer au pays.”

marsum, à deux heures de jeep
ce Nimègue. Les deux frères, dont
la rentrée est retardée par leur
collaboration à l’oeuvre de rapa-

triement, se voient très souvent. lorsque celle-ci ne siège pas, mais
cette dernière doit
toutes les décisions.

traite fermée, à
ces jours derniers.

enfants, ]
des parents derniérement. 
S.R., aumônier des unités cana-

Bien que je sois devenu un vé-

que le padre Aubin 2 mieux sup-

Ottawa;
Hawkesbury; le soldat V.-F. Foisy,
469, rue St-Patrick, Ottawa; le sol-
dat E. Giroux,
Edward, Oftawa; le soldat M. Hot-
te, 44, rue Notre-Dame, Hull: le
soldat R. Houle, Hearst; le soldat
R. Ladouceur, 4,

tal, à Malifax, le 12 août. Voici la
liste des militaires canadiens-fran-
çais que nous communiquent les
relations extérieures de l’armée.
A bord du Louis-Pasteur:
Le sergent L.-F-X. De Ladu-

rantayve. 82, rue Prévost. Val-Té-
treau, Hull; le soldat R. Tremblay.
142, rue Dupont. Hull; le sergent
A. Lemiçuÿ, chemin St-Andre,
Cornwall; le signaleur M. Albert,
157, rue Parkdale, Ottawa: le sol-

“dat E. Aumond. Maniwaki, le ca-
poral G.-R. Beauregard. 98. rue
Osgoode. Ottawa: le sapeur G.-R.
Bourgeau, 24, rue Derwing. Ayl-
mer; le soldat C. Bover, 568, rue
Clinton, Sudbury: le soldat P.
Charron, 8815. vue Dupont, Hull:
le soldat O. Clément, 143, avenue
Churchill, Westboro; le soldat H.
Cusson, Maniwaki; le caporal E.-
E. Derouin, 477. rue Wellington,

le soldat D. Desjardins,

275, rue King-

rue Léonard,  

Aylmer, le soldat L.-L.-V. Lalonde,
Martintown; le soldat L.-G. Lame
bere. Denhigh; le caporal J.-R. La-
pensée, 435, de ave, Cornwall; le
soldat J.-O. Laverdure. 25, Riche-
lieu, Hull, le soldat Al. Lavigne
417 chemin d’Aylmer. Hull: te sol-
dat J.-L.-R. Lorrain, 834, rue Glad-
stone, Ottawa; le soluat F-A. Ma-
heux. 75. rue Waller, Ottawa; le
soldat J.-A. Meunier. 37, rue Fron.
tenac, Hull: le soldat P. Michaud,
Alexandria; le soldat R. Paquette,
a-s de l'Empire Hotel, Kapuska-
sing; le soldat J.-E. Prud'homme,
Low Station: le soldat P.-E. Ri-
chard. 171. rue Cathcart, Ottawa;
le soldat W.-L- Tourangeau. 503,
rue Bank. Ottawa.

A bord du Letitia:
Le major J.-L. Lesage. de 586,

rue Lisgar: le soldat C.-0. Cons-
tantineau. de 56, rue Sparks; le
soldat J.-E. Cyr, de 208, rue
Notre-Dame, à Hull; le soldat M.-F,
Emond, de 66, rue Jogues, à Hull:
le soldat G. Larocque. de 66, rue
Régent, a Hawkesbury: le soldat
R. Levesque, de 43. rue Baird, a
Ottawa: le soldat A. Ranger, de
Grenville, Qué.: le soldat L. Ste
Louis, de 24, rue Lowrey, le sol-
dat T. Tierney, de 1835, Chemin
Marier, a Eastview: le soldat R.-P,
Deslauriers, de 108, avenue Stir.
ling; le garde V. Meioche, de 324,
rue Cathcart: le soldat E.-V. Tur«
cotte, de Petawawa.

 versées.
Le capitaine Aubin, avant la

guerre, était le directeur-adjoint
des pèlerinages à Ste-Anne de

il pour dominer le tumulle des
moteurs, c'est la fête de Sainte-

Anne de Beanpré. La cathédrale

milliers de fidèles.” Puis regardant

sa montre: “A l'heure actuelle, il
y a pleine effervescence au sane--

tuaire. J'espère bien que j'y serai
inoi-même, le 26 juillet 1946.”
Le padre Aubin a ses bureaux,

dans la luxueuvse caserne Ste-An-
ne (!) a Laeken, a deux pas du
palais du roi de Belgique. I] m'a

invité à visiter le mess des offi-
tiers qu’il qualifie de “modèle”.

Très actif. le jeune aumônier
élait invité réremment à survoler
les ruines de la Ruhr à bord d’un
Mosquito canadien. On comprend

qu’il accepta cette invitation. Il
a été fort impressionné devant l’é-
tendue des dégâts causés par l'a-
viation alliée aux citadelles indus-
trielles de Dusseldorf, Essen, Co-

iogne et Duisboursg.
Vétéran de 16 mois en Italie,

mentl'italien, et il lui est même
arrivé, une dizaine de fois, de fai-

Hier midi, au cercle des offi-
boulevard des Capucines,

à nez, dans !z salon de barbier,
sur la figure souriante du capi-

réal, que je n'avais pas vu depuis
Campobasso. ;
Jacques, auliefois spécialiste de

l’adjudant du dépôt

“Je suis tour près de mon frère,
Jean-Marc

Le padre Mongeon est à Oost-

 

 

Sturgeon-Falls,

M. et Mme Ted Boucher et leurs
de Sudbury. ont visité
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En conférence à Guam sont les officiers suivants, de gauche à droite: le colonel Richard

MALONE, Tozonto: le commandant Peter MacRITCHIE, Toronto; le major Colin MacDOUGALL, Ot
“ lawa, tous chefs canadiens des Relations extérieures, avec le lieutenant-commandant R.-C. BEAVIS,  propose den rappeler”, a-t-elle dit.

cn mp Ce mre ee

Canada.

ont paraphé une

fiant a cette commission la tache
de mettre sur pied les rouages

comprend des représentants
50 nations qui ont signé la Char-
te.

pose de représentants de 14 na-
tions, dont le Canada. Les 13 au-
tres sont les cinq grandes puis-
sances,
Unis,
ainsi que les suivantes: Australie,
Brésil,
Iran, Mexique, Hollande, Yougo-

slavie.
pleins pouvoirs de la Commission

organismes
principale de préparer
aux

Francisco,
ne sera officielle que lorsque la
Charte
été
d'au moins 29 de ces nations. y
compris ceux
puissances.
ont ratifié la
ainsi leur collaboration”a la nou-
velle société des nations.

On se prépare à choisir le siège
de la nouvelle Société des Nations ,

Le Canada participe aux réunions de la commission
préliminaire à Londres. — Les délégués de 14
nations‘assistent à cette conférence préparatoira

 

En faisant connaitre les noms
des Canadiens qui représenteront
notre pays aux réunions du Co-
mité exéculif et de la Commis-
sion préparatoire des

Unies, le ministère des Affaires
extérieures a donné quelques pré-
cisions sur ces organismes inter-
nationaux qui siègent à Londres.

Ces organismes internationaux
ont été créés à la conférence de
San Francisco. Le comité exéeu-
tif, composé de 14 pays, a été

 

 

|

|
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formé dès le début de la conté- |
rence pour en coordonnerles tra-
vaux; il continue de remplir pro-
visoirement le rôle du Conseil
international de la securité, créé
à San Francisco, mais non encore

formé. La Commission prépara-
toire, qui tient actuellement lieu
de l’Assemblée des nations, a été
créée également à San Francisco,
le 26 juin, lors de la signature
de la Charte des Nations-Unies,
lorsque les chefs des délégations

résolution con-

fonctionnement
internationaux

nécessaires au
des organismes
créés par la conférence.

préparatoire
des

La Commission

Le comité exécutif se com-

Grande-Bretagne, Etats-
Russie, France et Chine,

Chili, Tchécoslovaquie,

Ce comité exerce les

en ratifier

Durant la première session, ces
auront pour tâche

la voie

institutions définitives dont
a création a été décidée à San

mais dont l’existence

Nations-Unies aura
les parlements

des
ralifiée par

des cinq grandes
Déjà les Etats-Unis

Charte, assurant

Quel-

officier de liaison britannique auprès de l'état-major de l’amiral Nimitz.

ques autres pays l'ont fait aussi,
et il y a tout lieu de croire que
les quatre autres grandes puis-
sances ne tarderont pas à le fai-
re, aussitôt que leurs parlements
respectifs seront en, session. On
compte obtenir largement le nom-
bre requis de ratifications avant
le printemps prochain.

D'ici là, les deux organismes
provisoires qui siègent à Londres
jetteront les bases des institu-
tions permanentes et prépareront

un certain nombre de recomman-
dations essentielles à soumettre
à la future Assemblée des nations

 

 

 

éléments nécessaires aux premiè-
res sessiuvns de l'Assemblée deg
nations, du Conseil de sécurité,
du Conseil économique interna-

Nations- ‘ tional et de la Cour ~ipternatio-

nale de Justice. 1ls prépareront

la voie au Secrétariat dont les
rouages assureront la continuité
des organismes internationaux.

Aux reunions de Londres, on
doit étudier en outre les ques-
tions relatives à l’endroit qui se-
ra choisi comme siège de la nou-
velle S. D. N. à la date de sa
première session, au budget de
cette institution et de ses filia-
les, à la coordination de son oeus
vre avec les travaux d’autres or-

ganismes internationaux déjà
existant (lel le Bureau interna-
tional du Travail), aux services
de l'ancienne Société des Nations
qu’il y aura lieu de maintenir et
de fondre parmi ceux de la nou-
velle. Enfin ces travaux prépa
ratoires soulèvent un grand nom-
bre de problèmes d'ordre juridi-
que et financier que les déléga-
tions siégeant à Londres aurant
à résoudre.

Rappelons que le Canada, al
fait partie de ces deux organise
mes, y sera représenté par M,
L-B. Pearson, ambassadetr du
Canada à Washington, et plar son
conseiller juridique, M. :Escott
Reid, ainsi que par Louf actre
haut fonctionnaire du ministère
des Affaires extérieures d'ont la
présence pourrait être regéise a
Londres durant les deux ou trois
mois que durront ces délibéra-
tions. !
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Commis avec expérience

dans la vente de chaus-

Emploi perme-

S'adresser Service

No F.M. 180.

Kent, Sparks.

sures.

nant.

Sélectif

angle

Ottawa.

 

 

LE DOCTEUR

J. H. LAPOINTE
F.R.C.P. (0)

des Hôpitaux de Paris

Spécialiste en médecine.

Sur rendez-vous — TEÉl: 4.2748

 

 

 
 

 

demandés
Institution financière demande
un comptable et un caissier:
doivent avoir expérience ban.
caire, bonnes chances de pro
motions. Donnez âge, salaire demandé, expérience et statut
marital au Service Sélectif Na-
tional F.M. 763.    

dés que celle-ci pourra se réunir. 162 EST, AVENUE LAURIER
Le comité exécutif et la commis.
sion préparatoire réuniront les ==

Jeunes hommes Le docteur DROUIN
sera absent du

* 14 AOUT au

~~ 10 SEPTEMBRE    
  

ein)  
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